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      AVANT-PROPOS
    


    
       

      

    


    
      Normal est un mot fréquemment utilisé, mais dont le sens exact est aussi insaisissable que le terme « pervers ». Ce que ces deux mots impliquent semble varier d’une nation à l’autre, d’une communauté à l’autre, d’une personne à l’autre.
    


    
       

      

    


    
      Chez une tribu africaine, il est considéré comme obscène d’exposer son dos aux autres. Dans de nombreuses communautés esquimauves, c’est le summum de l’hospitalité pour un homme d’offrir sa femme à un invité.
    


    
       

      

    


    
      Dans ce roman, de nombreux personnages semblent normaux. Ils ont un emploi, des problèmes financiers, des inquiétudes quant à ce que demain leur réserve. Mais derrière leur façade de normalité se cachent des passions bouillonnantes : une jeune fille qui préfère les chiens aux hommes ; son ami qui est prêt à affronter n’importe qui ou n’importe quoi.
    


    
       

      

    


    
      DAUGHTER’S DOG TRICKS-un roman et une leçon pour ceux qui cachent leurs passions derrière un masque de normalité.
    


    
       

      

    


    
      -L’éditeur
    


    
       

      

    


    
      CHAPITRE UN
    


    
       

      

    


    
      La jolie petite Kathy Jenks leva les yeux de sa table de devoirs dans un coin de la pièce. Ses parents étaient absorbés par la télévision. Tant que Kathy pouvait voir l’arrière de leur tête, elle se sentait en sécurité. Elle laissa tomber une main sur ses genoux et releva lentement sa minijupe plus haut sur ses jeunes cuisses galbées. Ses doigts fins se glissèrent entre ses jambes et touchèrent la douce fourrure de sa petite chatte nue. Son majeur trouva son clitoris.
    


    
       

      

    


    
      L’adolescente gardait un œil sur ses parents, prudente sur ce qu’elle faisait. D’une part, si sa mère savait qu’elle ne portait pas de culotte, elle se retournerait. D’autre part, les deux parents l’écorcheraient vive s’ils soupçonnaient même qu’elle jouait avec sa chatte.
    


    
       

      

    


    
      Le chien de la famille, Rex, s’est blotti aux pieds de Kathy, a levé la tête et a reniflé l’air. C’était un mignon bâtard. Ses yeux suivirent son nez et il vit les doigts de la fille lui caresser la chatte. Il s’est levé et a mis son nez entre les cuisses de Kathy. Il a frappé sa fente de chatte.
    


    
       

      

    


    
      « Oh ! » glapit-elle en retirant ses doigts. Rex recula, surpris.
    


    
       

      

    


    
      « Qu’est-ce qu’il y a ? » demanda sa mère. « Faire une autre erreur ? » Elle ne s’est pas retournée.
    


    
       

      

    


    
      « Oui, bon sang ! » Kathy a menti.
    


    
       

      

    


    
      « Fais attention à ton langage », a dit son père.
    


    
       

      

    


    
      Kathy resta un instant les yeux vitreux, regardant dans le vide. Elle déglutit difficilement. Ses jeunes seins mûrs se sont levés dans son pull moulant. Sa chatte picotait. Son chien avait touché sa chatte !
    


    
       

      

    


    
      Il n’a jamais fait ça auparavant, pensa-t-elle avec chaleur. Peut-être qu’il l’a fait parce que je me suis mouillé la chatte. Peut-il me sentir ? Peut-être qu’il veut me lécher la chatte. Golly!
    


    
       

      

    


    
      Rien que d’y penser, Kathy tremblait de tout son cœur, et son joli visage s’échauffait. Elle jeta un coup d’œil à ses parents. Elle savait qu’ils ne faisaient jamais de telles choses au lit. Ils étaient de fervents mormons et le sexe oral était tabou. Mais Kathy n’était mormone que parce que ses parents l’avaient dit. En fait, c’était une adolescente normale avec des désirs normaux pour le sexe.
    


    
       

      

    


    
      Elle et ses amies à l’école avaient chuchoté à propos du sexe oral, mais c’était tout. Juste parler.
    


    
       

      

    


    
      Les yeux rivés sur ses parents et les mains sur la table, elle écarta lentement ses cuisses et s’affaissa un peu sur sa chaise. Elle attendit en retenant son souffle que Rex retrouve sa chatte. Le ferait-il ? Était-il toujours sous la table, à regarder ?
    


    
       

      

    


    
      Elle se mordit la lèvre inférieure et ses seins ne cessaient de monter et de descendre avec sa respiration laborieuse. L’excitation se répandait dans ses veines. Elle a prié silencieusement pour que son chien soit à nouveau curieux de sa chatte.
    


    
       

      

    


    
      Rex n’était en aucun cas un chien mormon. Juste l’odeur neuve de son amie Kathy suffisait à l’attirer. L’animal en lui était puissamment attiré par l’animal de la fille. Ce n’était pas un humain qu’il sentait maintenant ; C’était une chatte humide. Chatte chaude.
    


    
       

      

    


    
      Ses narines s’élargirent et il poussa sa tête entre les cuisses crémeuses de Kathy. Son museau humide embrassa les lèvres de sa chatte. Kathy reprit son souffle. Sa grosse langue épaisse s’est soudainement posée contre sa chatte, et Kathy a pensé qu’elle allait mourir !
    


    
       

      

    


    
      Sa température a augmenté avec le soulèvement de ses seins. Sa respiration devint chaude aussi, et ses mains appuyèrent fortement sur la table comme pour se soutenir. La grosse langue de Rex a pris quelques coups de langue supplémentaires de sa chatte et elle avait tout ce qu’elle pouvait faire pour ne pas couiner.
    


    
       

      

    


    
      Elle s’est penchée en arrière sur sa chaise et a poussé sa petite chatte nue vers l’avant pour encourager son animal de compagnie. Rex était encouragé. Se sentant libre de faire ce qu’il voulait faire, il tourna la tête dans un sens et dans l’autre et lécha sa langue sur toute sa chatte.
    


    
       

      

    


    
      Oh, waouh ! Kathy réfléchit fiévreusement. Voilà donc ce que c’est ! Golly! Je ne peux pas le supporter ! Je vais jouir ! oh, qu’est-ce que je vais faire ?
    


    
       

      

    


    
      Sa mère s’est levée du canapé pour changer de chaîne sur la télévision. Parce qu’un parent a déménagé, Kathy a ressenti de la peur. Elle sauta sur ses pieds et faillit renverser la chaise.
    


    
       

      

    


    
      « Qu’est-ce que tu fais ? » demanda sa mère, troublée par le bruit soudain.
    


    
       

      

    


    
      « Je dois aller aux toilettes », a dit Kathy rapidement.
    


    
       

      

    


    
      « Eh bien, va-t’en ! » son père fronça les sourcils. « Pourquoi dansez-vous ? »
    


    
       

      

    


    
      Kathy s’est précipitée dans la salle de bain et s’est assise sur les toilettes et a enfoncé une main méchante entre ses cuisses et a frotté l’enfer de sa jeune chatte chaude. Elle jouit vite et fort, sa chatte picotant encore à cause de la langue léchée de son chien.
    


    
       

      

    


    
      Elle posa devant le miroir en pied sur la porte de la salle de bain et se regarda. Elle a été étonnée de voir à quel point il y avait une énorme différence entre sa propre main et la langue de son chien. . Elle frissonna un peu et poussa un soupir qui fit bondir ses seins, et elle sut tout de suite qu’elle devait juste laisser Rex lécher beaucoup sa chatte.
    


    
       

      

    


    
      Mais comment? Il fallait faire des plans maintenant. Ce soir, pensa-t-elle. Je vais me coucher tôt. Fais venir Rex dans ma chambre. Oh, alors il peut...
    


    
       

      

    


    
      Elle est sortie de la salle de bain, les yeux brillants et la queue touffue. Il y avait des étoiles d’anticipation dans ses yeux bleus alors qu’elle s’attaquait à ses devoirs avec enthousiasme. Elle l’eut terminé en un rien de temps, ses jolies jambes étroitement croisées contre toute nouvelle avance de Rex. Elle ne pouvait tout simplement pas le laisser lécher sa chatte ici !
    


    
       

      

    


    
      Elle regardait son chien avec de nouveaux yeux maintenant. À table, elle ignora complètement ses parents qui bavardaient et continuait à jeter un coup d’œil à Rex de l’autre côté de la pièce, en train de dîner. Elle vit sa grosse langue épaisse laper l’eau et sa chatte se contracter humidement entre ses cuisses serrées.
    


    
       

      

    


    
      Quand elle s’est adonnée à son plaisir secret de masturbation, il y avait une nouvelle tournure. Elle a croisé ses jambes sous la table et a travaillé les muscles de ses cuisses pour obtenir ces frissons spéciaux dans sa chatte. Mais maintenant, au lieu de rêver de garçons imaginaires, elle pensait à la langue de Rex léchant sa chatte.
    


    
       

      

    


    
      À huit heures, elle étendit les bras au-dessus de sa tête et bâilla bruyamment.
    


    
       

      

    


    
      « Couvre-toi la bouche quand tu bâilles », gronda sa mère. « Combien de fois devons-nous vous le dire ? »
    


    
       

      

    


    
      « Désolée, maman », a dit Kathy doucement. « Je suppose que je suis fatigué. Je pense que je vais me coucher tôt.
    


    
       

      

    


    
      « Quoi ? » s’exclama sa mère. « De quoi parlez-vous ? Tu vas au cinéma avec Billy ce soir.
    


    
       

      

    


    
      Kathy rougit. « Oh, j’oubliais ! Eh bien, cela n’a pas d’importance. De toute façon, je suis trop fatigué. Elle se leva. « S’il appelle, dis-lui simplement que je le verrai demain à l’école. »
    


    
       

      

    


    
      « Je pensais que tu étais folle de lui », a dit sa mère d’un ton narquois.
    


    
       

      

    


    
      « Plus maintenant », a dit Kathy en se dirigeant vers sa chambre.
    


    
       

      

    


    
      « Les enfants », grommela son père.
    


    
       

      

    


    
      Dans le dos de ses parents, Kathy attrapa Rex par le col et le tira pour le relever. Il obéit et l’accompagna dans sa chambre. Kathy ferma doucement la porte.
    


    
       

      

    


    
      Elle se déshabilla rapidement, excitée, son sang commençant à couler dans ses veines. Elle enleva son T-shirt sur sa tête et le laissa tomber sur la chaise près de son lit. Elle a enlevé ses sandales, puis sa minijupe. Complètement nue, elle sauta sur son lit et s’assit dessus, le dos contre deux oreillers moelleux.
    


    
       

      

    


    
      « Rex ! » râla-t-elle d’un ton excité. « Allez, mon garçon. »
    


    
       

      

    


    
      En lève-toi ! Elle tapota le lit entre ses cuisses écartées.
    


    
       

      

    


    
      Rex sauta sur le lit avec elle et s’installa sur les couvertures, face à sa chatte. Ses narines s’élargissaient et ses oreilles se contractaient. Ses yeux noirs regardaient curieusement la jeune fille.
    


    
       

      

    


    
      Kathy étendit ses bras nus. "Viens ici, Rex. Venez voir Kathy. Tu veux ça ?
    


    
       

      

    


    
      Elle s’appuya contre les oreillers et poussa son cul courbé vers l’avant sur les couvertures pour que Rex puisse voir sa petite chatte chaude.
    


    
       

      

    


    
      « Lèche-le, Rex », murmura-t-elle avec chaleur.
    


    
       

      

    


    
      Il ne comprenait pas une telle demande. Mais il n’avait pas à le faire. L’instinct animal a pris le dessus. Il a juste suivi son nez tremblant jusqu’à la source de cet arôme chaud et humide de chatte.
    


    
       

      

    


    
      Son museau embrassa le petit clitoris de Kathy et il lécha sa chatte. Son épaisse langue rouge a voyagé sur toute la longueur de sa fente de chatte. L’électricité a traversé sa jolie petite chatte.
    


    
       

      

    


    
      « Oh, oui, oui, » siffla-t-elle d’un ton excité.
    


    
       

      

    


    
      Voulant plus de la même chose, elle s’affaissa plus bas sur le lit et étira très largement ses jolies jambes. Elle a courbé sa chatte vers le haut et l’a maintenue là pour son chien.
    


    
       

      

    


    
      Rex émit un son guttural bas au fond de sa gorge alors qu’il lapait sa jeune chatte poilue. Il s’est mis à quatre pattes et a poussé sa chatte avec son museau humide, mouillé avec sa crème de chatte. Kathy gémit alors que sa langue te fouettait dans sa fente de chatte.
    


    
       

      

    


    
      « Oh, » gémit-elle, et elle a baisé sa chatte sur sa langue.
    


    
       

      

    


    
      Sa grosse langue glissa sur tout son monticule de chatte. Elle haleta et attrapa ses seins saillants pour jouer avec eux pendant que son chien lui léchait la chatte. Ses mamelons roses durcirent sous ses doigts espiègles et elle baissa sa chatte en rond pendant que Rex la lapait.
    


    
       

      

    


    
      Ses yeux devinrent lourds. Sa respiration s’accéléra. Sa langue rose sortait de sa bouche. La langue de chien l’atteignait.
    


    
       

      

    


    
      « Oh, bon toutou ! » s’étrangla-t-elle.
    


    
       

      

    


    
      La langue de Rex lécha la fente de sa chatte. Il semblait sentir qu’il y avait quelque chose là-dedans qu’il voulait. Jus de chatte. Sa tête se tourna d’un côté alors qu’il essayait de passer le bord de sa langue entre les lèvres de sa chatte.
    


    
       

      

    


    
      Elle relâcha ses jeunes seins durs et laissa tomber ses mains sur ses genoux. Ses doigts tremblèrent légèrement alors qu’elle écartait les lèvres de sa chatte.
    


    
       

      

    


    
      « Tiens, Rex », murmura-t-elle avec chaleur.
    


    
       

      

    


    
      Elle écarta les lèvres de sa chatte vierge pour le chien, et il baisa immédiatement le bout de sa langue dans la bouche de sa chatte. De nouvelles décharges électriques ont déchiré le corps de Kathy. Elle s’est débattue lorsque la grosse langue a rempli son petit trou de chatte étroit.
    


    
       

      

    


    
      « Euh ! Euhhh ! Uhhhnnnn !" gémit-elle alors qu’un plaisir exquis remplissait son corps.
    


    
       

      

    


    
      La langue de chien a sondé la bouche de sa chatte jusqu’à ce que son plaisir approche le niveau de douleur. En tant que vierge, elle n’était tout simplement pas habituée à cette sensation incroyable dans sa chatte.
    


    
       

      

    


    
      Ses sens s’ébranlèrent. Sa jolie tête se balançait d’avant en arrière. Ses yeux roulèrent, puis se fermèrent de ravissement. Son souffle est venu par à-coups, et ses seins se sont levés et descendus rapidement avec sa respiration.
    


    
       

      

    


    
      Rex enfonça sa langue dans son trou de chatte. Il gémissait d’effort. Puis il a grogné parce que quelque chose bloquait l’entrée de sa langue épaisse dans sa chatte. Il ne pouvait pénétrer son trou de baise que jusqu’à un certain point.
    


    
       

      

    


    
      Kathy était aussi frustrée. Elle voulait qu’il baise sa langue profondément dans sa chatte. Elle écarta les lèvres de sa chatte, mais cela ne servit toujours à rien. Rex pouvait lécher sa langue éraflée entre les parois de sa chatte, mais il ne pouvait pas aller plus loin. Sa cerise bloquait le chemin.
    


    
       

      

    


    
      Quand le bout de sa langue l’a touché, tout son corps s’est secoué sur le lit. Elle gloussa. Elle gémit. Elle gémit. Puis elle s’est tordue et a tordu sa chatte sur tout le museau du toutou.
    


    
       

      

    


    
      « Oh, tu ne peux pas le faire entrer », haleta-t-elle, baisant sa chatte contre sa langue léchante. « Vous ne pouvez pas le faire entrer. »
    


    
       

      

    


    
      Ses sens se sont agités, cependant, car jamais elle n’avait rien eu d’aussi profond dans sa jeune chatte fraîche. Elle a lancé sa chatte sur la langue excitante, excitée, excitée, anxieuse de jouir comme une folle.
    


    
       

      

    


    
      Incapable de briser la barrière dans sa chatte, Rex grogna et gémit. Finalement, il abandonna et attaqua les parties de sa chatte qu’il pouvait. Sa langue éraflée s’enfonça aussi profondément qu’elle le pouvait, puis il lapa son clitoris. Il s’anima et devint si sensible au toucher que le petit cul de Kathy fouetta et se secoua sauvagement sur le lit.
    


    
       

      

    


    
      Aspirant son jus de chatte et voulant plus de la même chose, Rex a frappé sa chatte avec sa langue. Son agression a fait vaciller les sens de l’enfant. La petite vierge pleurait de plaisir.
    


    
       

      

    


    
      « Ewwww, ewwww », roucoula-t-elle, tremblante de la tête aux pieds. « Je suis... Je vais jouir !"
    


    
       

      

    


    
      Elle saisit à nouveau ses seins et les malmena alors que tout son corps se tordait et fouettait excité sur le lit. Spasme après spasme de plaisir se précipitait dans sa chatte.
    


    
       

      

    


    
      « Oh, c’est bien », chanta-t-elle joyeusement. « Ewww, quel cummmm. »
    


    
       

      

    


    
      C’était un orgasme spécial pour elle. Très spécial. Contrairement à tout ce qu’elle avait jamais accompli avec ses doigts coquins, cet orgasme l’a envoyée à des sommets d’extase qu’elle n’avait jamais connus auparavant. Elle a pressé l’enfer de ses seins et a bossé ses hanches chaudement, complètement ravie par la langue de levrette.
    


    
       

      

    


    
      « oh, Rex, » râla-t-elle chaudement, « tu peux me lécher la chatte quand tu veux ! Euh, c’est tellement crémeux-rêveur ! Euhhh, ewww, oh, comme tu lèches une fille ! Faites-en plus ! Faites-en plus ! Ewwww, de plus en plus et de plus en plus !
    


    
       

      

    


    
      Sa frénésie était contagieuse. Alors que sa chatte tournait et bossait si fort, Rex a de nouveau essayé de lécher profondément dans son trou de chatte. Incapable d’enfoncer sa langue dans ses profondeurs, il est devenu frustré, puis enragé, et il a mordu avec colère sa chatte.
    


    
       

      

    


    
      « Miouh ! » Kathy glapit.
    


    
       

      

    


    
      Rex mordit encore, puis encore, en grognant. Les dents mordillantes contre la chair de sa chatte ont déclenché une toute nouvelle série de sensations érotiques. Kathy haleta et s’étouffa alors qu’un plaisir extrême surmontait ses sens et la faisait s’affaiblir avec des éjaculations plus juteuses.
    


    
       

      

    


    
      « Ohhhmmmm, » gémit-elle faiblement.
    


    
       

      

    


    
      Tout son corps s’est relâché et elle était esclave de l’attaque du chien sur sa chatte. Tout ce qu’elle pouvait faire, c’était haleter, gémir et se tordre alors que l’animal se forgeait entre ses cuisses. Sa langue et ses dents ont violé sa chatte.
    


    
       

      

    


    
      Kathy se débattit sauvagement alors qu’un autre orgasme menaçait de la submerger. Elle a serré une main sur sa bouche pour ne pas crier alors que le plaisir du sperme se propageait dans son corps nu.
    


    
       

      

    


    
      Rampant dans sa chatte tordue, Rex mordit son clitoris et les lèvres de sa chatte. Son jus de chatte coulait. Il léchait et buvait, ses bajoues bavaient. Il a frappé son clitoris avec son nez plusieurs fois pendant qu’il enfonçait sa langue dans son trou de chatte juteux.
    


    
       

      

    


    
      « Mmmmmphhhh, » gémit-elle dans sa main alors que sa chatte crémait.
    


    
       

      

    


    
      Elle bossa son cul plus vite alors que des sentiments atroces se répercutaient dans sa chatte. Elle regardait avec des yeux écarquillés son chien rampant dans son entrejambe chaud, et elle était absolument stupéfaite par ce que sa langue pouvait faire pour elle.
    


    
       

      

    


    
      Elle a joui sauvagement, humidement, follement. Elle frissonnait et tremblait de la tête aux pieds. Elle haletait et haletait et perdait son souffle. Ses seins saillaient et poussaient et poussaient dans les airs. Ses mamelons roses étaient hérissés de nouvelles sensations.
    


    
       

      

    


    
      À peine Rex a-t-il fini de lui lécher la chatte que Kathy l’a attrapé et a jeté ses bras minces autour de son cou et l’a serré contre ses jeunes seins poussants.
    


    
       

      

    


    
      Des vagues de plaisir traversèrent son corps. Elle s’assit et regarda son chien avec des yeux nouveaux. Quelle merveille c’était de se faire lécher la chatte de cette façon. Quelle merveille. Quel frisson.
    


    
       

      

    


    
      « Oh, Rex, » ronronna-t-elle amoureusement, caressant affectueusement sa tête. « Est-ce que je vais te tenir occupé ! »
    


    
       

      

    


    
      Et elle l’a fait. Très occupé. Une fois qu’elle a appris ce qu’une langue de chien pouvait faire pour sa chatte qui démangeait, elle ne pouvait pas en avoir assez. Elle est devenue accro à la langue de chien.
    


    
       

      

    


    
      Cette nuit-là, après que ses parents se soient endormis, elle devait avoir plus de ce plaisir coquin. Alors elle a mis Rex au lit avec elle. Elle était nue, ce que sa mère lui interdisait, et elle cajolait le chien sous les couvertures entre ses jeunes cuisses souples.
    


    
       

      

    


    
      Kathy a écarté ses jolies jambes et a exposé chaque centimètre mignon de sa chatte poilue. Ensuite, elle a joué avec ses seins saillants et ses mamelons pointus pendant que son animal léchait et mordillait à nouveau sa chatte.
    


    
       

      

    


    
      Jamais elle n’avait été capable de créer de tels sentiments divins dans sa chatte par elle-même. La langue de son chien a fait des miracles pour elle. Rex était la réponse aux rêves les plus fous d’une fille refoulée. Maintenant, elle n’avait plus à fantasmer ou à rêver de se faire lécher la chatte.
    


    
       

      

    


    
      Elle s’étira et se prélassa pendant que Rex lui lavait la chatte. Chaque coup de langue raclait la chair de sa chatte pour la titiller et la ravir. Sa chatte s’agitait, se tortillait et se tordait en homélie après quelques minutes de cela. Haletant chaudement, elle repoussa les couvertures et abandonna sa chatte au chien qui léchait et lapait.
    


    
       

      

    


    
      « Mmmmm-mmm-mmmm, » gémit-elle aussi doucement qu’elle le pouvait.
    


    
       

      

    


    
      Un doux sourire souleva les coins de sa bouche tandis que ses yeux se fermaient de ravissement. Elle baigna dans les sensations émanant de sa chatte. Elle prit ses seins en coupe et les pressa doucement. Elle doigta ses mamelons roses et gloussa doucement. C’était tellement bien.
    


    
       

      

    


    
      La langue occupée la lécha jusqu’à une frénésie. La chaleur traversait son jeune corps. Sa chatte se contracta. Elle agrippa ses seins endoloris et les malmena avec excitation alors que son ventre se soulevait et que sa chatte produisait un flot de jus de picotement. Elle gémit passionnément quand elle sentit son sperme s’infiltrer à travers son canal de chatte bouillonnant et de sa bouche de chatte vers la langue de levrette léchante.
    


    
       

      

    


    
      Rex a aspiré son jus de chatte avec soif et Kathy a ri d’excitation érotique.
    


    
       

      

    


    
      Son jeune esprit brûlait de pensées sexy. Elle s’est soudain rendu compte que son chien était la réponse à beaucoup de problèmes. Rex pourrait la libérer de la peur. Il y avait la peur de sortir trop souvent et de déplaire à ses parents stricts. Elle pouvait sortir avec Rex tous les soirs. Il y avait la peur des garçons. Mais Rex était un chien amical, son propre animal de compagnie.
    


    
       

      

    


    
      Elle poussa un soupir de soulagement alors que Rex finissait de lécher sa chatte. Elle serra ses seins et sourit dans l’obscurité, son jeune esprit tourbillonnant dans le temps. Eh bien, elle pourrait tout faire avec Rex. Rien! Et personne ne le saura jamais.
    


    
       

      

    


    
      CHAPITRE DEUX
    


    
       

      

    


    
      Plus Kathy apprenait à connaître Rex, moins elle avait besoin de la compagnie des garçons. Elle a arrêté de sortir avec quelqu’un et était à la maison tous les jours après l’école, comme une bonne petite fille. Ses parents ont accepté ce changement de comportement comme un signe de leur bonne éducation. Kathy allait à l’église avec eux tous les dimanches, et M. et Mme Jenks étaient certains que leurs prières avaient été exaucées. Leur petite fille ne serait pas méchante comme les autres filles du quartier.
    


    
       

      

    


    
      C’était vrai. Kathy n’était pas méchante comme les autres filles qui sortaient ensemble, fumaient et restaient dehors tard. Elle était méchante à sa manière. Avec son chien.
    


    
       

      

    


    
      Rex lui léchait la chatte tous les soirs et la faisait ronronner régulièrement. Kathy se déshabillait chaque nuit et sautait sur le lit et écartait largement ses jolies jambes. Elle est venue beaucoup la première semaine et s’est sentie plus chanceuse que ses copines. Ils prenaient toujours des risques en obtenant des orgasmes avec les doigts du garçon. Rex ne présentait aucun risque et il pouvait produire de bien meilleurs orgasmes.
    


    
       

      

    


    
      Elle jouissait de plaisir la nuit où elle a découvert la bite de Rex. En fait, elle n’y avait pas pensé jusqu’à ce que ses pattes arrière chevauchent l’une de ses jambes. Alors que sa langue baisait dans sa chatte, sa pine humide et rigide se frottait contre sa chair.
    


    
       

      

    


    
      « Ah ! » Kathy haleta, sentant la bite du chien.
    


    
       

      

    


    
      Elle regarda son animal de compagnie et vit qu’il lui cognait le genou avec cette pine raide et humide. C’était comme sa langue. Cela l’excitait. Elle avait pensé aux bites des garçons, mais n’en avait jamais vu une. C’était trop effrayant pour y penser. Une fille pourrait se faire prendre. Mais elle ne se ferait pas prendre si elle regardait la bite de Rex, n’est-ce pas ?
    


    
       

      

    


    
      Elle alluma la petite lampe à côté de son lit, comme elle l’aurait fait si elle se levait pour aller aux toilettes. Mais elle s’est accrochée nue à la porte, l’a ouverte, s’est glissée dehors et a écouté à la porte de la chambre de ses parents. Ils dormaient.
    


    
       

      

    


    
      Se sentant tout à fait en sécurité, elle se dépêcha de retourner à son lit et à son chien. Elle s’assit un moment avec lui, le regardant avec curiosité. Elle se lécha nerveusement les lèvres. A-t-elle osé ?
    


    
       

      

    


    
      Elle déposa Rex sur le lit et l’aida à se mettre sur le dos. Ses yeux étaient collés à sa pine raide et rouge et à ses couilles.
    


    
       

      

    


    
      Avec la prudence d’une fille qui sent la pine de son petit ami pour la première fois, elle tendit la main et caressa doucement la longueur de son fourreau et les deux pouces de viande de coq rouge exposés à sa vue.
    


    
       

      

    


    
      « Ewwww, » roucoula-t-elle, hypnotisée par la pine du chien.
    


    
       

      

    


    
      Rex grogna contre elle, mais semblait tout à fait satisfait de rester à l’envers tant qu’elle jouerait avec sa pine. Elle frotta ses doigts de haut en bas sur sa pine visqueuse et regarda dans ses yeux noirs. Elle sourit.
    


    
       

      

    


    
      « Tu aimes ça, hein ? » murmura-t-elle avec chaleur.
    


    
       

      

    


    
      C’était excitant de toucher une bite - une vraie bite. Alors que ses doigts exploraient sa pine et ses couilles, son jeune esprit se réveilla sur les nombreuses fois où elle avait senti des érections raides contre son entrejambe en dansant. C’est donc ce qui arrivait aux garçons quand elle dansait avec eux !
    


    
       

      

    


    
      Elle gloussa et traya la pine de Rex jusqu’à ce qu’elle soit encore plus longue. Elle a été surprise de voir que toute sa pine n’était pas sortie au début. Elle fut stupéfaite de voir sa chair de coq rouge grandir et grandir sous ses doigts taquins. Et cela lui faisait plaisir de voir sa bite de toute sa longueur, toute rouge et scintillante d’un liquide clair.
    


    
       

      

    


    
      Il y avait quelque chose d’excitant à sentir la bite d’un chien. Rex était un animal de bonne taille, donc sa pine semblait énorme à l’adolescente vierge.
    


    
       

      

    


    
      « Oh, bon sang ! » a-t-elle râlé.
    


    
       

      

    


    
      Sa respiration s’accéléra et ses yeux brûlèrent dans sa bite alors qu’elle la caressait et la déposait lentement. Sa chatte a commencé à couler alors qu’elle jouait avec la bite et les couilles de son chien. Ses couilles la fascinaient.
    


    
       

      

    


    
      Ses doigts dansèrent sur ses couilles et Rex gémit comme un garçon. Kathy rit légèrement, sensuellement, et massa sa pine pour le faire gémir un peu plus. Sa pine palpitait humidement sous son contact et elle se demandait ce qu’il faudrait pour que la bite du chien tire cette crème collante.
    


    
       

      

    


    
      Elle n’avait plus qu’à bavarder entre filles. On disait qu’une fille pouvait branler la pine d’un garçon et quelque part le long de la ligne, elle commençait à palpiter puis crachait de la crème pour bite partout.
    


    
       

      

    


    
      Ses yeux parcouraient de haut en bas sa pine où ses doigts jouaient. Sa bite avait l’air plus grosse maintenant. Et c’était palpitant. Rex se bossait en quelque sorte les hanches, comme s’il voulait baiser sa main. Cela signifiait-il qu’il pouvait jouir ?
    


    
       

      

    


    
      Respirant plutôt chaudement maintenant, incapable de cacher son excitation face à cette tournure des événements dans sa vie sexuelle, elle enroula ses doigts autour de sa pine et pompa doucement dessus.
    


    
       

      

    


    
      Sa pine s’épaissit. Ses hanches se secouèrent. Sa langue tomba de sa bouche béante. Il haletait. Kathy sourit à tout cela, bien consciente maintenant qu’elle l’excitait à fond. Cela lui a donné un sentiment de pouvoir féminin.
    


    
       

      

    


    
      Elle se blottit plus près de son corps qui se tordait pour le voir de plus près. Elle déplaça son petit poing plus vite sur sa pine. Rex grogna et gémit. Sa pine se raidit considérablement. Ses couilles chaudes se resserrèrent contre la base de sa bite. Kathy respirait aussi plus vite.
    


    
       

      

    


    
      Sa jolie main se secouait plus vite et plus fort. Un beau sourire traversa son visage alors qu’elle se réjouissait de ce qu’elle faisait. C’était plus amusant que de s’embrasser et de se serrer le cou !
    


    
       

      

    


    
      La pine de Rex a atteint sa plus grande longueur et largeur. Il a commencé à baiser le poing de Kathy. Ses hanches poussaient et sa pine entrait et sortait rapidement. Il haletait comme s’il avait couru un kilomètre sans arrêt.
    


    
       

      

    


    
      Un rire s’échappa de la gorge de Kathy. Ses jolis yeux brillaient, collés à sa main saccadée et à la putain de bite de chien. Excitée, elle le frappa plus vite. Sa bite a explosé de sperme tout d’un coup.
    


    
       

      

    


    
      « Oh, mon Dieu ! » Kathy haleta alors que la bite rouge éclatait avec de grosses liasses de sperme.
    


    
       

      

    


    
      Les premières giclées d’éjaculation de chien ont jailli dans les airs et ont atterri sur toute la poitrine et le cou de Rex. Sa pine a secoué plusieurs fois dans son poing saccadé et a projeté des boules de sperme sur son ventre. Les bruits spongieux et spongieux ont fait rire Kathy.
    


    
       

      

    


    
      Elle regarda, fascinée, la pine du chien se secouer et projeter du sperme à haute vitesse. C’était tout un spectacle pour elle. C’était la première fois qu’elle voyait un coq tirer, la première fois qu’elle voyait du jism.
    


    
       

      

    


    
      Curieuse, elle tendit la main libre et trempa le bout de ses doigts dans son sperme juteux. Elle porta ses doigts crémeux à son nez et renifla.
    


    
       

      

    


    
      « Hmmm, » fredonna-t-elle, sentant l’odeur musquée du sperme de chien.
    


    
       

      

    


    
      Toujours curieuse, elle étendit sa langue et prit un petit coup de langue. Elle le goûta lentement, comme si elle testait un aliment. Puis elle déglutit et attendit un moment sa propre réaction. C’était agréable. L’expérience a eu un effet érotique sur elle. Sa chatte picotait et il y avait un chatouillement distinct au fond de son ventre. Elle avait développé un mauvais cas d’excitation. Elle retomba sur son lit et étira largement ses jambes.
    


    
       

      

    


    
      « Rex, » haleta-t-elle, « lèche-moi encore un peu. »
    


    
       

      

    


    
      Le chien regarda son entrejambe ouvert et sa langue battit. Kathy gémit doucement quand elle vit sa langue faire cela. Ses yeux dansaient sur son épaisse langue rouge avec un intérêt érotique.
    


    
       

      

    


    
      « Tiens, Rex, » murmura-t-elle avec chaleur, et frotta sa chatte exposée. « Lèche Kathy gentiment. »
    


    
       

      

    


    
      Rex se leva et regarda sa chatte. Il renifla sa chatte, comme d’habitude, puis lui donna un coup de langue. Kathy gémit et ouvrit encore plus largement ses cuisses.
    


    
       

      

    


    
      Rex a été excité par l’odeur de la chatte chaude et il a commencé à lui lécher la chatte sérieusement. Kathy a eu des accès de plaisir.
    


    
       

      

    


    
      La grosse langue de Rex claqua humidement contre son entrejambe ouvert. Sa salive mouillait l’intérieur de ses cuisses, puis les lèvres de sa chatte. Elle gémit à nouveau, basse et sexy, alors qu’elle tournait sa chatte en rond pour obtenir de meilleures sensations.
    


    
       

      

    


    
      Comme s’il essayait de plaire à la fille, Rex lécha sa fente de chatte de haut en bas avec des tours de langue si puissants que Kathy cria presque de plaisir.
    


    
       

      

    


    
      Sa chatte est devenue très chaude très vite cette fois. Ses yeux se sont vitreux alors qu’elle haletait en homélie et baisait sa chatte dans un sens et dans l’autre contre la langue excitante du chien. Sa tête se balança lâchement sur le lit, puis elle s’arrêta, les yeux rivés sur le fourreau de la bite de Rex.
    


    
       

      

    


    
      Alors qu’il continuait à lécher et à lécher sa chatte, elle rêvassait de sa pine, la première avec laquelle elle avait jamais joué. Cela lui donnait l’impression que sa bite était toute à elle, qu’elle pouvait en faire ce qu’elle voulait.
    


    
       

      

    


    
      Soudain, passionnément, elle a voulu faire autre chose avec sa bite. Elle l’avait secoué. Elle avait vu sa bite tirer du sperme. Et maintenant, son merveilleux animal de compagnie lui léchait la chatte comme un fou. Que se passerait-il si elle léchait sa pine ?
    


    
       

      

    


    
      Cette pensée submergea ses sens échauffés. Sucer des bites ! Les filles de l’école l’avaient chuchoté. Elle s’était souvent posé la question. Mais c’était effrayant quand elle pensait aux bites des garçons. Mais qu’en est-il de la bite de Rex ? Personne ne le saura jamais !
    


    
       

      

    


    
      Poussée par la force de son propre désir juvénile, elle arracha sa chatte de l’animal qui lapait et se retourna sur le lit.
    


    
       

      

    


    
      « À terre, Rex », râla-t-elle avec chaleur, le poussant. "Allez, mon garçon. Retournez-vous. Voilà. C’est bien. Tu as aimé la façon dont je t’ai branlé, n’est-ce pas ? Eh bien, vous allez vraiment aimer ça !
    


    
       

      

    


    
      Excitée maintenant, et déterminée à aller jusqu’au bout de l’acte sexy, elle gloussa un peu et frotta son fourreau de bite en regardant comment elle pourrait faire émerger sa pine rouge de la chair poilue.
    


    
       

      

    


    
      Rex gémit alors que ses doigts délicieux taquinaient sa pine et que ses couilles devenaient chaudes. Cela a forcé sa bite à sortir de son fourreau protecteur et à la main de Kathy. Elle gémit doucement, satisfaite d’elle-même, et se branla doucement sur la pine en pleine croissance.
    


    
       

      

    


    
      De petits feux brûlaient dans ses jeunes yeux et sa respiration se réchauffait. Ses jeunes seins mûrs saillaient sexy et sa chatte était toute humide. Sa langue rose brilla sur ses lèvres. Elle voulait sucer la bite du chien.
    


    
       

      

    


    
      N’ayant rien d’autre pour l’arrêter que ses propres inhibitions, qu’elle chassa de son esprit, elle baissa sa jolie tête. Sa langue sortit de sa bouche comme celle d’un serpent. Le chatouillement au plus profond de son ventre, le chatouillement de la chatte, la chaleur s’est intensifié.
    


    
       

      

    


    
      Un désir incroyable submergea ses sens. Dans ces moments cruciaux de sa toute première pipe, elle ne pouvait pas penser aux garçons, au plaisir personnel ou à quoi que ce soit d’autre que cette bite de chien raide et palpitante.
    


    
       

      

    


    
      Respirant par le nez, elle tira la langue et lécha le bout de celle-ci sur le trou de pisse de Rex. Le chien se branla sur le lit. Kathy gloussa et donna à sa bite un autre coup de langue, puis un autre. Ces coups de langue expérimentaux ont lentement conduit à quelques tours chauds de sa bite.
    


    
       

      

    


    
      Ses doigts fins s’enroulèrent autour de la base de sa pine pour la stabiliser. Tenant sa pine loin de son ventre tendu, elle a planté des baisers chauds et des coups de langue sexy sur toute sa tête de bite et sa tige.
    


    
       

      

    


    
      Rex tremblait et sa langue sortait de sa bouche haletante. C’était formidable ! Aucune chienne ne pouvait faire ce que Kathy faisait pour lui.
    


    
       

      

    


    
      Elle gémit doucement, excitée et anxieuse maintenant, et elle glissa ses jeunes lèvres mûres sur sa tête de bite bombée. Elle agrippa fermement sa pine dans sa petite main parce qu’elle commençait à sauter, et elle glissa sa bouche sur sa pine.
    


    
       

      

    


    
      Avec la tête de bite gonflée de la bête palpitante dans sa bouche, elle en lécha délicatement le bout. Sa pine se raidit et sa fente pour pisse s’ouvrit. Sa langue tournait en rond tandis qu’elle tenait sa tête de pine captive entre ses lèvres humides.
    


    
       

      

    


    
      De plus en plus audacieuse et affamée, elle a lentement secoué la tête de haut en bas pour faire entrer et sortir la bite de chien de sa bouche sexy. Ses doigts se serraient et sa langue léchait jusqu’à ce qu’elle fasse gémir Rex comme un chiot blessé.
    


    
       

      

    


    
      Tout cela était très excitant pour elle. C’était une excitation qui la passionnait au-delà de tout ce qu’elle avait jamais imaginé. Dog-cock était atrocement délicieux !
    


    
       

      

    


    
      L’aimant maintenant, elle ferma sa bouche autour de la bite épaisse et palpitante et bougea sa tête de haut en bas. En ayant besoin maintenant, elle prit plus de sa longue pine dans sa bouche et en prit des succions plus longues. Avide d’expériences sexuelles de grande fille, elle détendit les muscles de sa gorge et laissa sa tête de bite baiser dans son gosier.
    


    
       

      

    


    
      « Mmmmm ! » gémit-elle chaudement.
    


    
       

      

    


    
      Elle tenait sa tête de bite logée dans sa gorge pour obtenir le plein effet de la succion de bite. Cela l’a ravie de savoir qu’elle suçait vraiment une.
    


    
       

      

    


    
      Rex grogna bas et son corps se raidit et se tordit. Kathy gloussa alors que les muscles de sa gorge se serraient et serraient sa bite. C’était tellement sexy. Elle adorait sucer des bites.
    


    
       

      

    


    
      Fascinée et satisfaite d’elle-même, elle releva ses lèvres serrées vers sa tête de bite et la suça. Puis elle baissa à nouveau son visage jusqu’à ce que le bout de son joli nez soit chatouillé par ses poils abdominaux. Sa tête de bite était à nouveau dans sa gorge. Elle gémit.
    


    
       

      

    


    
      La bite du chien a soudainement palpité sauvagement et cela a attisé son désir. Passionnée, elle a poussé son visage vers le bas à plusieurs reprises. Sa pine entrait et sortait de sa jeune bouche en train de sucer alors que sa tête de bite baisait sa gorge.
    


    
       

      

    


    
      « Mmmmm ! » gémissait-elle à chaque fois que ses lèvres chaudes glissaient sur la longueur de sa pine.
    


    
       

      

    


    
      Sa jolie tête se balançait de plus en plus vite. La bite du chien lui a baisé plus fort dans le visage. Sa jeune bouche suçait et tirait et barattait sa pine. C’était passionnant pour elle.
    


    
       

      

    


    
      « Oh, » râla-t-elle, retirant sa bouche de sa bite. « Je vais te faire jouir ! »
    


    
       

      

    


    
      Chauffée à un ton ardent, elle serra sa pine dans son poing et la frappa de haut en bas tout en inclinant la tête et en fouettant sa pine partout avec sa langue coquine. Elle a aspiré sa pine, l’a baignée dans sa salive chaude et l’a léchée de haut en bas avec excitation.
    


    
       

      

    


    
      Parce qu’elle avait déjà vu ce que sa bite pouvait faire, elle voulait pousser le chien jusqu’à un point de luxure fiévreuse. Elle regarda avec ardeur ce qu’elle faisait au chien qui gémissait. Il allait jouir en litres !
    


    
       

      

    


    
      Elle lécha et lave son homélie de pine et joua avec ses couilles jusqu’à ce qu’ils soient prêts à faire leur travail. Elle gémit doucement alors que sa tête tournait d’un côté et de l’autre, et sa langue léchait chaque centimètre de sa pine.
    


    
       

      

    


    
      Quand elle a senti ses couilles se resserrer, elle les a léchées partout et a enroulé sa langue autour d’elles. Elle a tiré ses couilles poilues dans sa bouche et les a sucées tout en pompant sa pine avec sa main chaude.
    


    
       

      

    


    
      Rex se tortillait et gémissait et commença à pousser vers le haut avec ses hanches. Il voulait cette bouche sexy sur sa bite gonflée et humide. Il a grogné de désir de baise et Kathy a ri sur ses couilles.
    


    
       

      

    


    
      Elle lécha son chemin sur toute la longueur de sa tige visqueuse jusqu’à son trou de pisse. Elle claqua ses lèvres et aspira le bout de sa bite dans sa bouche. Elle glissa sa bouche sur sa bite. Sa pine frappa le fond de sa gorge.
    


    
       

      

    


    
      Elle hocha la tête et la grosse bite de chien frotta contre le toit de sa jeune bouche qui suçait alors qu’elle baisait d’avant en arrière. Rex grogna, puis gémit. Kathy gémit, puis haleta en le suçant.
    


    
       

      

    


    
      La bite du toutou gonfla dans sa petite bouche. Tout son corps se secoua assez violemment. Kathy savait ce qui allait se passer, elle voulait que cela se produise pour elle. Chaude pour sa pine et pour son sperme, elle fouetta sa bouche sexy de haut en bas sur sa bite dans un flou frénétique.
    


    
       

      

    


    
      Avec un désir qu’elle n’avait jamais éprouvé auparavant, elle lécha et suça la bite du chien avec avidité. Son joli visage s’est effondré encore et encore, et la bite s’est enfoncée dans sa bouche. Ses lèvres, sa langue et ses dents sont entrées en jeu.
    


    
       

      

    


    
      Elle agrippa tendrement sa tige de bite pendant qu’elle le soufflait. Rex grogna et ses quatre pattes agitèrent l’air. Kathy suçait, mâchait et léchait, et rendait le pauvre animal fou. Mais elle ne pouvait pas arrêter de sucer sa bite maintenant.
    


    
       

      

    


    
      Foutre! Foutre! Foutre! Les mots brûlaient dans son jeune cerveau. Ses joues se sont effondrées autour de la grosse bite et elle a sucé plus vite et plus fort. Rex hurla et lui baisa le visage du mieux qu’il pouvait dans sa position. Ses yeux noirs brûlaient comme des charbons ardents. Sa bouche se relâcha. Sa langue se balançait. Il montra les dents et rejeta la tête en arrière. Il se tendit de la tête aux fesses.
    


    
       

      

    


    
      Kathy a gardé ses lèvres serrées autour de sa tige de bite alors qu’elle glissait rapidement sa bouche de haut en bas. Elle ne voulait pas qu’un doggie-jism éclabousse le lit. Elle voulait tout dans sa bouche, dans sa gorge, dans son ventre.
    


    
       

      

    


    
      Avec cette pensée lubrique au sommet de sa masse fiévreuse, elle a sucé avec zeste et détermination jusqu’à ce que Rex devienne fou sur le lit et injecte tout son sperme dans sa bouche de succion.
    


    
       

      

    


    
      Elle gémit d’un nouveau plaisir alors que de grandes liasses de crème de bite épaisse remplissaient sa bouche et se frayaient un chemin visqueux dans sa gorge. Elle a sucé et sucé, et avalé et avalé, et n’a pas lâché l’animal avant d’avoir aspiré tout le sperme de ses couilles chaudes.
    


    
       

      

    


    
      Elle l’a sucé à sec, puis a léché sa pine pour le nettoyer. Elle embrassa sa pine et caressa ses couilles. Elle gémissait de plaisir et de satisfaction, satisfaite d’elle-même. Souriante, elle retomba sur son lit et retrouva son calme en caressant ses seins et sa chatte.
    


    
       

      

    


    
      À partir de cette nuit-là, la succion de bite était une caractéristique régulière de la vie sexuelle secrète de Kathy. Chaque nuit, elle laissait Rex lui lécher les seins et la chatte jusqu’à ce qu’elle soit excitée pour lui. Ensuite, elle a branlé sa pine et lui a fait tirer son sperme. Après qu’il ait léché son clitoris et sa chatte un peu plus, elle a sucé sa bite et mangé son sperme. C’était une jeune fille heureuse.
    


    
       

      

    


    
      Ce qui a commencé comme un simple jeu sexuel avec son chien s’est transformé en un véritable amour pour lui. Avant la fin du mois, il n’y avait pas de garçons dans sa vie. Seulement Rex. Rex fidèle, sexy, sûr, léchant la chatte, baisant la bouche. Avec le temps, son amour pour Rex est devenu un amour pour tous les animaux. La simple pensée des animaux l’excitait.
    


    
       

      

    


    
      Il était donc naturel que, lorsque les vacances d’été arrivaient et qu’il était temps pour les adolescents d’accepter des emplois à temps partiel en ville, Kathy savait exactement ce qu’elle voulait faire.
    


    
       

      

    


    
      CHAPITRE TROIS
    


    
       

      

    


    
      Au cours de la dernière semaine d’école, Kathy a demandé à son père de relire une lettre qu’elle avait écrite à la clinique vétérinaire Carson. Il l’a lu avec un sourire sur le visage.
    


    
       

      

    


    
      « Tu dois vraiment vouloir travailler à cet endroit », a-t-il dit en riant. « Vous mendiez pratiquement pour le poste. »
    


    
       

      

    


    
      « Je le veux vraiment », a déclaré Kathy.
    


    
       

      

    


    
      Sa mère fronça les sourcils. « Pourquoi ne postulez-vous pas pour un emploi chez Burger King ou McDonald’s, comme vos amis ? »
    


    
       

      

    


    
      « Parce que je veux être vétérinaire un jour », a expliqué Kathy. « Ce genre d’expérience m’aidera plus tard. »
    


    
       

      

    


    
      « Un vétérinaire ! » s’exclama sa mère. « Mon Dieu ! »
    


    
       

      

    


    
      Mais son père est intervenu et a dit : « Laissez-la tranquille. Ça passera.
    


    
       

      

    


    
      Mais Kathy se fichait de ce que l’un ou l’autre pensait. Elle a posté sa lettre et a attendu des jours en retenant son souffle pour une réponse. Le dernier jour d’école, une lettre l’attendait.
    


    
       

      

    


    
      Elle l’emporta dans sa chambre et le lut sur le lit, avec Rex à ses côtés. C’était court et précis : le vétérinaire n’avait pas besoin d’aide. Il était signé par le docteur Rita Carson.
    


    
       

      

    


    
      Le cœur de Kathy s’est brisé et les larmes lui sont montées aux yeux. Elle sanglotait dans ses mains et ses épaules tremblaient. Rex lui lécha la cuisse et gémit, sentant sa tristesse. Kathy repoussa son museau humide de sa chair et se remit à pleurer. Mais pas pour longtemps.
    


    
       

      

    


    
      C’était une fille pleine d’entrain. Elle se redressa et ses seins s’enfoncèrent dans son pull. Elle sécha ses larmes et se regarda dans le miroir. Elle a refusé d’agir comme un bébé à ce sujet.
    


    
       

      

    


    
      « Nous verrons à ce sujet, Dr Carson », a-t-elle dit à son réflexion.
    


    
       

      

    


    
      Rex lui lécha à nouveau la cuisse. Elle lui sourit et tapota sa large tête, mais elle ne pouvait pas le laisser lécher sa chatte. Ses parents étaient encore éveillés. C’était le milieu de l’après-midi. Rex devrait attendre jusqu’à ce soir. Mais sa chatte se contracta en pensant à sa langue.
    


    
       

      

    


    
      Peut-être que si j’allais la voir en personne, pensa-t-elle avec espoir. C’est ce que je vais faire. Peut-être que quand elle me verra et verra à quel point je suis sincère, elle changera d’avis.
    


    
       

      

    


    
      Kathy avait lu un article dans l’un des magazines de sa mère. Il a déclaré qu’une jeune femme devrait s’affirmer et ne pas se laisser intimider par les circonstances. Kathy a donc décidé de suivre ce conseil. Elle essaierait de toutes ses forces de se vendre à ce docteur Carson.
    


    
       

      

    


    
      Avec des pensées de grands et beaux animaux dans sa tête, elle s’est précipitée hors de la maison et s’est pavanée jusqu’à l’arrêt de bus. Elle a pris un bus jusqu’à la périphérie de la ville et a marché les quelques pâtés de maisons jusqu’à la clinique vétérinaire Carson.
    


    
       

      

    


    
      Elle n’avait vraiment aucune idée de la façon dont elle pouvait se vendre à une femme médecin qui avait déjà pris sa décision. Elle ne savait pas quoi dire ou faire pour changer l’avis de la femme, jusqu’à ce qu’elle atteigne les marches qui menaient à la porte du bureau.
    


    
       

      

    


    
      Trois pas plus haut, elle s’arrêta net. À sa gauche, il y avait une fenêtre avec un store baissé. Mais ce n’était pas tout en bas. Kathy se figea là où elle se tenait et regarda les yeux écarquillés.
    


    
       

      

    


    
      Elle était inconsciente de tout, sauf de la scène à la fenêtre d’une grande femme plantureuse en blouse blanche penchée vers la table d’examen. Elle avait une main sur la pine raide d’un grand danois drogué qui regardait fixement avec de grands yeux bruns.
    


    
       

      

    


    
      Kathy regarda la main de la femme alors qu’elle caressait lentement toute la longueur de la bite du chien. C’était une énorme, et le souffle de Kathy s’accéléra à sa vue. Ses jeunes seins durs se sont levés dans son pull moulant. L’entrejambe de sa culotte est devenu humide.
    


    
       

      

    


    
      Les longs doigts de la femme lissèrent la bite du chien, puis se balançèrent autour de ses grosses couilles. Les yeux de Kathy brûlaient pendant qu’elle regardait, et ce vieux chatouillement a commencé au plus profond de son ventre. Les muscles de sa chatte se contractèrent un peu, puis se contractèrent, et sa chatte devint de plus en plus chaude.
    


    
       

      

    


    
      Elle s’arracha à la fenêtre pour entrer dans le petit bureau. Il y avait une porte fermée à sa gauche. Elle frappa dessus.
    


    
       

      

    


    
      « Juste un instant ! » cria une voix de femme. « Qui est-ce ? »
    


    
       

      

    


    
      « C’est Kathy Jenks, docteur Carson », a dit Kathy. Elle essaya le bouton, mais la porte était verrouillée. « Je vous ai écrit il y a quelques semaines et... "
    


    
       

      

    


    
      « Oui, oui, je sais qui vous êtes. S’il vous plaît, attendez là-bas. Je vais rester quelques minutes.
    


    
       

      

    


    
      Kathy s’est assise dans l’un des sièges en vinyle bleu et a pris le dernier morceau de « You and Your Pet ».
    


    
       

      

    


    
      Elle parcourut les pages et ses jeunes yeux dévorèrent toutes les photos de chiens magnifiques.
    


    
       

      

    


    
      La porte s’ouvrit. Kathy regarda la femme debout dans l’embrasure de la porte. Elle aurait pu avoir entre trente et quarante ans, et Kathy pensait qu’elle en avait environ trente-cinq. Elle avait au moins cinq-huit ans, avec de gros seins. Elle était belle. Elle avait de longs cheveux noirs qui tombaient autour de ses épaules. Ses yeux, presque noirs, semblaient tout voir.
    


    
       

      

    


    
      « Vous pouvez entrer maintenant », a déclaré le Dr Carson.
    


    
       

      

    


    
      Kathy posa le magazine sur la petite table à côté de la chaise, et elle traversa le tapis jusqu’à la porte. Elle entra et attendit silencieusement que la femme revienne de l’autre côté de son bureau.
    


    
       

      

    


    
      Kathy fixa le bureau en peluche. Le bureau du médecin avait l’air cher et était exempt de tous papiers et objets, à l’exception d’une photographie encadrée, non pas d’une famille ou d’un homme comme on pourrait s’y attendre, mais d’un beau chien d’exposition dalmate. Kathy sourit en elle-même, jetant un coup d’œil au Grand Danois inconscient.
    


    
       

      

    


    
      "Je suis désolé de t’avoir fait attendre. Je suis très occupé, voyez-vous. Je venais de m’occuper d’un nouveau patient. » Le Dr Carson s’assit dans son fauteuil pivotant et regarda la jeune fille.
    


    
       

      

    


    
      « Ce n’est pas grave. » Kathy poussa un soupir, se sentant confiante. Après tout, elle avait vu la femme jouer avec la bite d’un chien.
    


    
       

      

    


    
      « Asseyez-vous », fit le docteur d’un geste. « Maintenant, dites-moi, quel est le but de cette visite ? »
    


    
       

      

    


    
      Kathy a été insultée par l’attitude de la femme. Le médecin lui a fait passer l’enfant pour une folle. Elle rougit et aurait voulu s’enfuir à ce moment-là, mais elle se souvint de ce qu’elle avait vu par la fenêtre. Elle essaya de croiser le regard de la femme comme une égale.
    


    
       

      

    


    
      « Je veux être vétérinaire un jour », a déclaré Kathy. « Je veux vraiment travailler ici avec vous. »
    


    
       

      

    


    
      — Je suis sûr que oui, continua vivement le Dr Carson. « Mais je n’ai jamais eu d’assistant médical. Je n’en ai pas vraiment besoin. Je pensais avoir été très clair. Pourtant, tu es quand même venu ici.
    


    
       

      

    


    
      Kathy était totalement intimidée par la femme. Elle n’avait jamais connu quelqu’un d’aussi direct et pragmatique que le Dr Rita Carson.
    


    
       

      

    


    
      « J’aime les animaux, et je pense que j’ai un moyen avec eux », commença faiblement le jeune homme. « J’allais vous supplier de me donner un travail ici. Je pense que j’aurais versé des larmes s’il le fallait. Mais je n’aurai pas à faire tout cela maintenant. Je pense que vous me donnerez une chance.
    


    
       

      

    


    
      Les sourcils du docteur se levèrent. « Tu es à peu près sûre de toi pour une si jeune fille. Qu’est-ce qui vous fait penser que je vais changer d’avis ? Je ne suis pas le genre de femme... "
    


    
       

      

    


    
      Kathy leva le bras et pointa la fenêtre. « L’ombre n’est pas tout à fait descendue. »
    


    
       

      

    


    
      "Alors ? Je ne vois pas... Ses yeux noirs se sont soudainement précipités de la fenêtre vers Kathy vers le chien drogué, puis vers le visage souriant de Kathy. Oh, je vois.
    


    
       

      

    


    
      « Puis-je avoir un emploi ? »
    


    
       

      

    


    
      La femme sourit pour la première fois. Ses yeux brillaient alors qu’ils parcouraient le petit corps de Kathy. « Je pense que vous me faites chanter, jeune femme. »
    


    
       

      

    


    
      Kathy rougit. « Oh, ne le pensez pas comme ça ! Je ne le dirais jamais à personne ! Vraiment, je ne le ferais pas. C’est juste que... puits... Je veux vraiment travailler ici.
    


    
       

      

    


    
      « Oui », dit lentement le docteur. "Je peux le voir. Avez-vous une idée de ce que cela signifie ? Ce n’est pas aussi glamour qu’on pourrait le penser. Pas au début. Il y a beaucoup de merde à faire ici. Il faudrait commencer par balayer les sols. Ensuite, il y a l’alimentation et l’abreuvement des animaux de compagnie dans les chenils. Il y a des médicaments et des instruments à inventorier, des registres à tenir, des fournitures à commander. Tout ce que c’est de la merde.
    


    
       

      

    


    
      « Je ferai n’importe quoi ! » Kathy rayonnait de mille feux. Ses seins se sont soulevés dans son pull moulant.
    


    
       

      

    


    
      « Je le crois », a déclaré le Dr Carson en souriant. « Mais je ne faisais que te tester. Je voulais juste voir si vous étiez d’accord. Je ne pense pas que tu feras du boulot de merde.
    


    
       

      

    


    
      « Tu ne le fais pas ? »
    


    
       

      

    


    
      « Pas après que nous ayons appris à mieux nous connaître. »
    


    
       

      

    


    
      Leurs yeux se rencontrèrent un instant et quelque chose passa entre eux, quelque chose qui effraya Kathy. Elle baissa les yeux et rougit.
    


    
       

      

    


    
      « Je pense que nous pouvons être amies maintenant, Kathy », a déclaré la femme.
    


    
       

      

    


    
      « J’aimerais ça », a dit doucement Kathy.
    


    
       

      

    


    
      « Bien. Alors, débarrassons-nous des conneries. Tu m’as vu branler la bite de Bruno. Pourtant, vous n’avez pas été choqué ou alarmé. Tu ne t’es pas enfui pour me dénoncer. Au lieu de cela, vous êtes venu calmement ici et avez demandé un emploi. Je trouve votre comportement très intéressant. Alors dites-moi pourquoi vous voulez vraiment travailler ici. Est-ce pour que tu puisses avoir des relations sexuelles avec mes patients ?
    


    
       

      

    


    
      La bouche de Kathy s’ouvrit et elle rougit. Aucun mot ne viendrait. Le docteur éclata de rire.
    


    
       

      

    


    
      « Oh, venez maintenant, Kathy. Si nous voulons être amis, tu dois te confier à moi. Vous savez tout de moi. Il est juste que je sache quelque chose sur vous. J’ai déjà quelques soupçons, mais je veux les entendre de votre part. Qu’as-tu ressenti quand tu m’as vu branler la pine de Bruno ?
    


    
       

      

    


    
      Kathy s’est soudainement sentie à l’aise avec la femme. Elle a souri et a dit : « Cela m’a excitée. »
    


    
       

      

    


    
      « Bien. Merci de me l’avoir dit. Maintenant, nous pouvons être de vrais amis. Parlez-moi de vous. Avez-vous un animal de compagnie ?
    


    
       

      

    


    
      "Euh-huh. Un chien.
    


    
       

      

    


    
      « Quel genre de chien ? »
    


    
       

      

    


    
      "Bon sang, je ne sais pas. Juste un bâtard. Il s’appelle Rex.
    


    
       

      

    


    
      La femme sourit et ses yeux brillèrent à nouveau. « Est-ce que Rex a une grosse bite ? »
    


    
       

      

    


    
      Kathy a commencé à rougir, mais ne l’a pas fait. Au lieu de cela, elle a souri et a dit : « Pas aussi gros que le sien. » Elle regarda le Grand Danois endormi.
    


    
       

      

    


    
      Le Dr Carson a ri. « Que fais-tu de Rex ? »
    


    
       

      

    


    
      Kathy soupira et raconta ses secrets les plus profonds. La femme écoutait très attentivement et avec un intérêt croissant. Quand Kathy eut fini de parler, la femme se pencha en arrière dans son fauteuil et l’étudia un instant.
    


    
       

      

    


    
      « Tu es encore vierge alors », a-t-elle dit.
    


    
       

      

    


    
      « Euh-huh. » Kathy sourit et sourit.
    


    
       

      

    


    
      « Cela m’excite », a déclaré le médecin.
    


    
       

      

    


    
      Le sourire de Kathy disparut. Que voulait dire la dame par là ?
    


    
       

      

    


    
      « Cela m’excite, dit le docteur, et cela me donne envie de vous faire chanter un peu. »
    


    
       

      

    


    
      « Le Dr Carson [...] Vous n’êtes pas un... un... "
    


    
       

      

    


    
      La femme éclata de rire. « Une lesbienne ? Mon Dieu, non ! Ce n’est pas du tout ce que je voulais dire ! Heureusement, si j’avais été lesbienne, je n’aurais pas fait quatre ans d’université et quatre autres années à l’école de médecine vétérinaire. J’aurais ouvert une école pour les filles, ou quelque chose comme ça. Non, non, chaton. J’adore les animaux !
    


    
       

      

    


    
      « Alors, qu’est-ce que tu voulais dire par me faire chanter ? »
    


    
       

      

    


    
      « Venez ici, et ensuite je vous le dirai. »
    


    
       

      

    


    
      Elle conduisit Kathy jusqu’au Grand Danois et la plaça juste devant son fourreau de bite poilu.
    


    
       

      

    


    
      « Laisse-moi te voir jouer avec sa », a-t-elle dit.
    


    
       

      

    


    
      « Maintenant ? » Kathy gazouillait.
    


    
       

      

    


    
      « Bien sûr. Pourquoi pas? Oh, d’abord, laisse-moi baisser cette ombre !
    


    
       

      

    


    
      Elle se mit à rire et traversa la pièce et baissa complètement le store. Quand elle revint, elle sourit affectueusement à Kathy.
    


    
       

      

    


    
      « Allez-y. N’hésitez pas. Tu veux, n’est-ce pas ?
    


    
       

      

    


    
      — Eh bien, oui, mais... Est-ce que ça va devenir difficile ? Je veux dire, il dort.
    


    
       

      

    


    
      Cela fit éclater un autre rire dans la gorge de la femme chatouillée. « Oui, ça va devenir difficile. Je suppose que tu n’as jamais joué avec la bite d’un homme endormi - je veux dire, de garçon."
    


    
       

      

    


    
      « Jamais ! » s’est exclamée Kathy.
    


    
       

      

    


    
      "Wetl, croyez-moi. Si vous jouez avec la pine de Bruno, elle deviendra grosse et dure. Vous avez regardé la bite de Rex sortir de son fourreau, j’en suis sûr. Attends de voir celui de Bruno !
    


    
       

      

    


    
      « Je l’ai vu par la fenêtre ! » Kathy râla, fixant maintenant son fourreau de bite.
    


    
       

      

    


    
      « C’est ce qui m’a excité ! »
    


    
       

      

    


    
      « Tu es précieuse, Kathy », lui dit chaleureusement sa nouvelle amie. "Je vais aimer t’avoir ici. Je vais vous dire un petit secret. La seule raison pour laquelle je n’ai pas permis aux filles de travailler ici, c’est que je n’en ai trouvé aucune en qui j’avais confiance. Je peux vous faire confiance. Et vous pouvez me faire confiance. Alors, vas-y, laisse-moi regarder pendant que tu obtiens sa pine grosse et raide.
    


    
       

      

    


    
      Kathy tendit la main et caressa le fourreau du chien. Cela la fit soupirer. « Oh, Dr Carson, c’est exactement comme si j’en rêvais ! »
    


    
       

      

    


    
      « Bien, » dit la femme. Elle caressa les cheveux doux de Kathy. "Et appelez-moi Rita à partir de maintenant. Nous sommes amis maintenant. Eh bien, nous allons même partager des amants !
    


    
       

      

    


    
      « Oh, Rita, merci ! Mon Dieu, au début, j’ai pensé que tu étais une salope ! Mais tu es vraiment gentil !
    


    
       

      

    


    
      Sa petite main se déplaçait lentement d’avant en arrière sur la bite et les couilles du chien. Elle déglutit nerveusement, anxieusement, pleinement à l’aise ici avec Rita Carson.
    


    
       

      

    


    
      « C’est-à-dire que ça grossit là-dedans ! » a-t-elle déclaré.
    


    
       

      

    


    
      Rita se tenait là, souriant en regardant l’adolescent s’y mettre. Kathy était un spectacle charmant et frais alors qu’elle manipulait le fourreau pour chien. Rita regardait ses doigts fins danser, bouger et caresser, et elle aimait la façon dont la fille s’intéressait beaucoup à ce qu’elle faisait. Kathy lui a rappelé elle-même quand elle était une petite fille excitée pour une bite d’animal !
    


    
       

      

    


    
      Kathy a branlé le coq de chien et l’a sorti de sa housse protectrice.
    


    
       

      

    


    
      Rita a souri et a dit : « Maintenant, je peux vous dire comment je veux vous faire chanter. J’aimerais voir Bruno ou un animal comme lui casser ta cerise.
    


    
       

      

    


    
      « Quoi ! » Kathy haleta, les yeux écarquillés et la bouche ouverte.
    


    
       

      

    


    
      « Pourquoi pas ? » Rita se mit à rire. "Tu es assez vieux pour te faire baiser. J’ai perdu ma cerise quand j’étais enfant.
    


    
       

      

    


    
      « Avec un chien ? »
    


    
       

      

    


    
      « Bien sûr ! Et quel chien il était !
    


    
       

      

    


    
      « Oh, Rita ! C’est-c’est-fantastique !"
    


    
       

      

    


    
      « Voulez-vous que je vous aide à perdre votre cerise avec un animal ? »
    


    
       

      

    


    
      « Eh bien, bon sang, je ne sais pas », murmura Kathy, regardant la grosse pine rouge sortir lentement du fourreau du chien. "Sa bite a l’air terriblement grosse. Je veux dire, même la pine de Rex est trop grosse pour ça. Nous nous léchons simplement et... "
    


    
       

      

    


    
      Rita recula d’un pas avant de perdre complètement sa proie. — Peu importe maintenant. Oubliez que je l’ai dit. Vous faites ce que vous voulez faire ici. Nous sommes amis maintenant.
    


    
       

      

    


    
      Ses yeux noirs devinrent lubriques alors qu’elle regardait Kathy taquiner la grosse pine rouge à l’air libre.
    


    
       

      

    


    
      Elle jeta plusieurs coups d’œil à la jeune fille, et son esprit tourbillonnait d’idées érotiques. Elle sourit en elle-même. Elle allait finalement obtenir ce qu’elle voulait.
    


    
       

      

    


    
      Elle sut à ce moment-là, alors que Kathy trayait l’épaisse bite de chien, qu’un de ces jours, la fille allait baiser un animal. Kathy allait baiser un animal parce qu’elle allait être terriblement excitée pour ça. Rita se jura qu’elle y veillerait.
    


    
       

      

    


    
      « Je peux faire tout ce que je veux ? » a déclaré Kathy.
    


    
       

      

    


    
      « Oui. N’importe quoi.
    


    
       

      

    


    
      « Je veux sucer ça », a dit la jeune fille, et ses yeux bleus se sont transformés en l’énorme érection de Bruno.
    


    
       

      

    


    
      La table était juste à la bonne hauteur pour les opérations de Rita, mais un peu trop haute pour Kathy. Rita rit et prit une chaise à dossier droit de l’autre côté de la pièce.
    


    
       

      

    


    
      « Tiens, chaton », dit-elle. « Agenouillez-vous là-dessus. »
    


    
       

      

    


    
      Kathy s’agenouilla sur la chaise et se pencha au-dessus de l’animal endormi. Sa main saisit fermement sa pine palpitante et elle baissa son visage vers elle. Rita regarda.
    


    
       

      

    


    
      Kathy secoua lentement la pine du chien d’avant en arrière tout en léchant sa langue partout. Elle gémit doucement parce que cette pine était presque deux fois plus grosse que la pine de Rex. Ce grand danois avait un grand dong !
    


    
       

      

    


    
      Rita fit le tour de la table et se posta de l’autre côté. Elle voulait voir chaque minute de tout cela. Kathy était une si jolie jeune fille, et évidemment très excitée. Elle a aimé la façon dont Kathy a attrapé l’épaisse bite et en a lapoté le bout avec sa jolie langue.
    


    
       

      

    


    
      « Ça m’excite », râla Rita alors que la langue de Kathy tournait autour de la tête de la bête.
    


    
       

      

    


    
      Kathy leva les yeux vers sa nouvelle amie, un peu curieuse à nouveau, Rita rit.
    


    
       

      

    


    
      « Allez-vous arrêter de mal interpréter ce que je dis ? », a-t-elle dit. "Cela ne m’excite pas vers toi. Cela m’excite devant la magnifique de Bruno. N’est-ce pas magnifique ?
    


    
       

      

    


    
      « Mmmmm, oui, » siffla Kathy.
    


    
       

      

    


    
      Détendue une fois de plus, elle reprit son léchage de la viande de coq rouge palpitante. Rita a regardé cela aussi longtemps qu’elle le pouvait, jusqu’à ce que ses seins et sa chatte soient en feu.
    


    
       

      

    


    
      « Kathy », a-t-elle dit avec chaleur, « suce-le. Laisse-moi te voir sucer sa bite. Arrêtez de taquiner cette maudite chose. Mettez-le dans votre jolie bouche et sucez-le. Montrez-moi comment vous sucez la pine de Rex.
    


    
       

      

    


    
      « D’accord, » ronronna Kathy, heureuse d’obtempérer.
    


    
       

      

    


    
      Elle baissa la tête, brossa ses cheveux en arrière et prit la moitié de la grosse de chien dans sa jeune bouche sexy.
    


    
       

      

    


    
      « Mmmmm, » gémit-elle, et elle a hoché la tête de haut en bas pour faire baiser la bite dans sa bouche.
    


    
       

      

    


    
      L’intérêt ravi de Rita s’est rapidement transformé en luxure pure et pure. Cette jolie bouche d’adolescente qui sirotait si excité cette énorme bite de chien suffisait à la pousser contre le mur.
    


    
       

      

    


    
      « Jésus », gémit-elle tout à coup.
    


    
       

      

    


    
      Elle pressa sa bouche là où se trouvait celle de Kathy. Elle inclina la tête pour remettre sa bouche en place.
    


    
       

      

    


    
      « Laisse-moi sucer sa bite avec toi », râla-t-elle chaudement.
    


    
       

      

    


    
      Kathy abandonna la bite de chien et laissa son nouvel ami s’en occuper pendant un moment. À la stupéfaction de Kathy, la femme a baisé toute la grosse bite dans sa bouche et l’a sucée avec frénésie.
    


    
       

      

    


    
      La tête de Rita hocha sauvagement. La piqûre du chien s’est agrandie, dilatée, raidie, puis a explosé comme un diable. Kathy regarda écarquillé les yeux alors que Rita aspirait tout le sperme des couilles serrées du chien.
    


    
       

      

    


    
      « Waouh ! » s’est exclamée Kathy.
    


    
       

      

    


    
      « Voilà », dit Rita en riant en se léchant les lèvres. « C’est ce que tu m’as interrompu auparavant. Maintenant, vous pouvez l’avoir.
    


    
       

      

    


    
      Kathy attrapa la pine flétrie et la suça.
    


    
       

      

    


    
      CHAPITRE QUATRE
    


    
       

      

    


    
      Les parents de Kathy ont été surpris par sa nouvelle. Alors qu’ils étaient assis autour de la table, M. et Mme Jenks ont exprimé leur surprise.
    


    
       

      

    


    
      « Je pensais que tu voulais un emploi à temps partiel comme les autres filles », a déclaré Mme Jenks. « Tu es plutôt jeune pour un travail à temps plein. »
    


    
       

      

    


    
      « Je suis assez vieux ! » Kathy protesta.
    


    
       

      

    


    
      Son père est intervenu. « Trois dollars de l’heure, c’est beaucoup d’argent, jeune fille. »
    


    
       

      

    


    
      « Je vais le garder ! » Kathy gazouilla joyeusement. « Ce sera mon tout premier compte en banque. »
    


    
       

      

    


    
      « Eh bien, c’est sage », a dû admettre son père.
    


    
       

      

    


    
      « Tu travailleras de huit à cinq heures ? » a dit sa mère.
    


    
       

      

    


    
      "Euh-huh. À partir de demain.
    


    
       

      

    


    
      « C’est quand même assez surprenant », a déclaré son père. « Pourquoi la dame aurait-elle embauché une si jeune fille comme assistante ? Vous ne savez rien sur le métier de vétérinaire.
    


    
       

      

    


    
      « Le Dr Carson va m’apprendre tout ce qu’elle sait », a dit Kathy, et sa chatte est devenue humide.
    


    
       

      

    


    
      Mme Jenks plissa les yeux d’un air soupçonneux. « Quel genre de personne est-ce que ce Dr Carson ? »
    


    
       

      

    


    
      « C’est une dame merveilleuse ! » s’est exclamée Kathy.
    


    
       

      

    


    
      « Je suis sûre qu’elle l’est », acquiesça sa mère. « Mais va-t-elle à l’église ? »
    


    
       

      

    


    
      « Oh, oui. Tous les dimanches.
    


    
       

      

    


    
      « Oh, je vois. À quelle religion appartient-elle ?
    


    
       

      

    


    
      « Uhhhh, catholique, je pense. »
    


    
       

      

    


    
      "Hmmmm. Eh bien, je suppose que c’est mieux que pas de religion du tout.
    


    
       

      

    


    
      Mme Jenks s’est levée et a commencé à débarrasser la table. M. Jenks a terminé son lait. Kathy s’éloigna de la table.
    


    
       

      

    


    
      « Alors je peux prendre le poste ? »
    


    
       

      

    


    
      « Oui, je suppose que oui », a dit sa mère.
    


    
       

      

    


    
      « Cela te protégera des bêtises », remarqua son père.
    


    
       

      

    


    
      Kathy les embrassa tous les deux et se précipita dans sa chambre où Rex l’attendait sur son lit. Elle se jeta sur le lit avec lui et le retourna sur le dos et caressa son fourreau de bite.
    


    
       

      

    


    
      « Oh, Rex ! » s’enthousiasma-t-elle. « N’est-ce pas merveilleux ? Je vais être vétérinaire ! oh, j’ai hâte à demain !
    


    
       

      

    


    
      À cause de son excitation, comme une petite fille qui attend le matin de Noël, elle a failli passer une nuit totalement blanche. Aux petites heures du matin, elle était encore éveillée, jouant avec la pine de Rex et lui chuchotant.
    


    
       

      

    


    
      « Ne t’inquiète pas, cependant, » lui assura-t-elle. "Après avoir appris comment, je te laisserai me baiser aussi. Ça vous plairait ? Bien sûr. Je te laisse mettre cette belle bite directement dans ma chatte et tu peux me baiser autant que tu veux. Oh, Rex, nous allons tellement nous amuser maintenant !
    


    
       

      

    


    
      Malgré son manque de sommeil, Kathy avait les yeux brillants le lendemain matin lorsqu’elle est arrivée à la clinique vétérinaire Carson. Rita Carson était heureuse de la voir si vive et si impatiente.
    


    
       

      

    


    
      « Allez, » dit Rita. « Je vais te faire visiter. »
    


    
       

      

    


    
      Rita glissa son bras autour de la taille fine de Kathy et l’emmena par la porte arrière dans une immense pièce blanche où ils furent accueillis par un chœur de gémissements et de glapissements. Il y avait une vingtaine d’animaux différents dans les chenils, qui étaient disposés dans le style d’un double étage le long de deux murs en vis-à-vis. Chaque cage était soigneusement étiquetée avec le nom et les symptômes de l’animal. Un dossier médical, semblable à ceux des hôpitaux, a été accroché à un tableau à l’intérieur de chaque porte.
    


    
       

      

    


    
      « Voici le tableau principal. » Le Dr Carson le montra du doigt. « Celle-ci est mise à jour tous les jours. Tu m’écoutes ?
    


    
       

      

    


    
      La tête de Kathy était tournée. « C’est un beau berger allemand », a-t-elle dit.
    


    
       

      

    


    
      Rita se mit à rire. « C’est une femelle. »
    


    
       

      

    


    
      « Ah. »
    


    
       

      

    


    
      "N’aie pas l’air si déçu, petite renarde. Venez avec moi.
    


    
       

      

    


    
      Elle conduisit la jeune fille excitée le long de l’allée des chenils et s’arrêta devant le dernier. Sur la carte nominative, on pouvait lire : PRINCE.
    


    
       

      

    


    
      « Ewww, c’est un prince, d’accord ! » Kathy roucoula. Son regard se déplaça sur le corps lisse du chien, s’agita autour de ses hanches, puis se déplaça vers ses yeux perçants. Un petit frisson la parcourut et sa culotte fut mouillée.
    


    
       

      

    


    
      Rita sourit. "Tu es une petite salope excitée, n’est-ce pas ? Je l’aime. Tu me rappelles moi-même quand j’avais ton âge. Allons-nous faire sortir Prince ?
    


    
       

      

    


    
      « Oh, on peut ? » s’écria Kathy avec excitation. Rita gloussa et ouvrit la porte de la cage. Le grand berger allemand était heureux de sauter. Il lécha la main de Rita avec gratitude et elle rit. Kathy regarda le magnifique animal avec des étoiles dans les yeux.
    


    
       

      

    


    
      « Va verrouiller cette porte, chaton », a dit Rita.
    


    
       

      

    


    
      Kathy se précipita rapidement dans l’allée et verrouilla la porte en toute sécurité. Quand elle se retourna, on ne voyait ni chien ni femme. Kathy se précipita à l’extrémité du bâtiment.
    


    
       

      

    


    
      Elle s’arrêta net et haleta. Au coin de la rue, sur le sol, il y avait un énorme matelas pneumatique. Rita se déshabillait.
    


    
       

      

    


    
      « Wow, » souffla Kathy en fixant le matelas.
    


    
       

      

    


    
      « J’ai un labo bien équipé », dit Rita en riant.
    


    
       

      

    


    
      Elle enleva sa blouse de laboratoire et sa robe, son soutien-gorge et sa culotte, ses collants et ses chaussures. Elle se laissa tomber sur le matelas, ignorant Kathy, et serra le chien contre son corps.
    


    
       

      

    


    
      « Bon garçon », soupire-t-elle. Ses gros seins laiteux rebondissaient alors qu’elle se rapprochait de l’adorable chien. « Sois gentil avec Rita, Prince. »
    


    
       

      

    


    
      Elle caressa le pelage lisse du chien et se taquina en évitant ses pattes arrière et son fourreau de bite. Elle a pressé ses seins contre le chien et a fait un son doux dans sa gorge qui a dit à Kathy que la femme était excitée comme l’enfer.
    


    
       

      

    


    
      « Oh, Prince », ronronna-t-elle, et se frotta et se tortilla contre l’animal docile. Elle lui donna une pression supplémentaire, puis le relâcha.
    


    
       

      

    


    
      « Je vais te montrer comment prendre soin d’un animal », a-t-elle dit à Kathy. « Regardez-moi. »
    


    
       

      

    


    
      Rita s’installa sur le matelas pneumatique et écarta ses longues jambes. Ses yeux noirs brûlèrent dans le chien. Sa langue glissa sur ses lèvres. Elle saisit ses seins amples dans ses mains et soupira.
    


    
       

      

    


    
      « Lèche-moi, Prince », râla-t-elle. "Allez, mon garçon. Lèche la chatte de Rita.
    


    
       

      

    


    
      Étourdie d’un émerveillement virginal, Kathy regarda son amie offrir sa chatte touffue et humide au gros chien. Elle respirait plus vite alors qu’elle regardait avec un plaisir toujours croissant la femme magnifique et le berger allemand.
    


    
       

      

    


    
      « Oh, allez, Prince », cajola Rita.
    


    
       

      

    


    
      Elle glissa ses mains vers son entrejambe et écarta les lèvres de sa chatte gonflée. Elle exposa sa fente de chatte rouge et humide aux yeux attentifs du chien.
    


    
       

      

    


    
      « Lèche-le, lèche-le, lèche-le », a-t-elle scandé avec excitation.
    


    
       

      

    


    
      Elle tourna un peu son cul sur le matelas pour que sa chatte attire l’animal. Elle caressa sa chatte et gémit et gémit pour que l’animal lape sa chatte avec sa grosse langue épaisse.
    


    
       

      

    


    
      Prince gémit et se déplaça sur le matelas. Sa langue sortait de sa bouche. Il regarda Rita comme s’il essayait de comprendre ses besoins. L’aimant comme une amie, il lui lécha le visage et le cou. Il passa sa grosse langue sur sa joue et l’imbiba de salive de chien.
    


    
       

      

    


    
      « Ewww, oui, » siffla-t-elle. « Bon garçon, Prince. »
    


    
       

      

    


    
      Elle était reconnaissante qu’il réponde. C’était un signe qu’il allait bientôt lui lécher la chatte. Elle s’est penchée en arrière et a laissé le chien lui lécher le visage partout pour montrer son affection. Elle leva les bras et le caressa comme un amant alors que sa langue frappait ses yeux et sa bouche.
    


    
       

      

    


    
      Kathy a eu chaud rien qu’en regardant. Elle s’agita là où elle se tenait, les yeux écarquillés d’émerveillement et d’excitation. Le corps nu de Rita était ravissant, et la façon dont elle encourageait l’animal à la lécher était excitante. Kathy ne pouvait pas attendre que Prince lèche la chatte poilue de la femme.
    


    
       

      

    


    
      Rita se tortillait sur le matelas et sa tête se balançait d’avant en arrière tandis que la grosse langue la titillait. Ses seins tremblaient et sa chatte se tordait d’excitation.
    


    
       

      

    


    
      « Lèche-moi la chatte ! » a-t-elle pleuré. Elle avait besoin de la joie de la langue humide du chien sur sa chatte chaude. Ses mains parcouraient frénétiquement ses seins. Elle enfonça ses ongles dans la chair souple des seins et gémit alors que ses mamelons se redressaient.
    


    
       

      

    


    
      Le souffle de Kathy s’accéléra et ses jeunes yeux brûlèrent dans la scène érotique. Se léchant nerveusement les lèvres, elle garda les yeux sur le chien et la femme alors qu’elle sortait de ses sandales. Elle déglutit difficilement et souleva sa chemise au-dessus de sa tête. Elle laissa tomber la chemise et serra fermement ses jeunes seins saillants dans ses mains.
    


    
       

      

    


    
      Rita poussa la grosse tête de Prince. Elle avait soif de cette langue glorieuse sur tout son corps. Elle gémit vivement et força la tête du chien à s’abaisser vers ses seins tremblants.
    


    
       

      

    


    
      La bouche de Kathy s’ouvrit alors que Prince lapait les seins de Rita partout. Sa langue épaisse claqua humidement sur ses mamelons pointus et Rita bouillonna de désir. Kathy dézippa sa jupe courte et la laissa tomber autour de ses chevilles. Elle a poussé sa petite culotte serrée bien en dessous de ses genoux et en est sortie rapidement.
    


    
       

      

    


    
      Fixant avec ardeur la femme et son chien amical, Kathy ouvrit les jambes et s’agrippa à sa chatte vierge lorsqu’elle entendit Rita supplier l’animal de lui lécher la chatte. Elle frotta l’enfer de son petit clitoris raidi alors que Rita se tortillait et suppliait avec ferveur.
    


    
       

      

    


    
      Prince bougea de quelques centimètres et tourna la tête contre les seins de Rita. Il mordit ses mamelons pointus et Rita gémit de nouveau plaisir. Elle poussa ses gros seins en l’air et se rendit à la gueule du chien.
    


    
       

      

    


    
      « Oh, wow, » a soufflé Kathy.
    


    
       

      

    


    
      « Bon garçon ! » Rita haleta, encourageant le chien. "Lèche-le ! Oh, lèche-moi le sein !
    


    
       

      

    


    
      Ses mains agrippèrent un gros sein et elle le poussa vers le haut, pointe en premier. Elle se balançait sur son cul chaud alors que Prince aspirait son sein. Doggiedrool trempa ses seins et ses doigts là où ils agrippaient la chair de ses seins.
    


    
       

      

    


    
      « Euh, bon chien, bon chien », gémit-elle.
    


    
       

      

    


    
      Prince comprenait les éloges. Cela l’a encouragé. Ainsi récompensé par la belle dame, il s’efforça d’obtenir plus d’éloges. Il lui a lapé le sein jusqu’à ce que Rita murmure de plaisir. Puis il mordit son mamelon épais. Ses dents acérées claquèrent sur ses seins.
    


    
       

      

    


    
      « Aïe ! Aïe ! Rita pleura. « Ne me faites pas de mal ! oh, c’est facile, prince !
    


    
       

      

    


    
      Kathy a d’abord été alarmée, mais elle a ri quand, un instant plus tard, Rita a poussé son sein contre le museau du chien et a enfoncé son mamelon dans ses dents blanches.
    


    
       

      

    


    
      Complètement excitée maintenant, Rita poussa la tête du chien vers son entrejambe ouvert. Elle avait envie que cette langue claque et gifle autour de la chair de sa chatte. Le feu brûlait dans ses reins alors qu’elle soulevait son cul du matelas et tordait sa chatte juteuse en rond.
    


    
       

      

    


    
      « Lèche la chatte de Rita ! » a-t-elle râlé avec chaleur. « Allez, Prince. Tiens, mon garçon. Suce ça !
    


    
       

      

    


    
      Alors qu’elle poussait sur sa tête, il lécha sa cage thoracique et son ventre. Il capta l’arôme musqué de sa chatte chaude et ses narines s’élargirent. Il s’est excité à l’odeur, tout comme il l’aurait fait si c’était la chatte d’une chienne.
    


    
       

      

    


    
      Il se déplaça autour de sa cuisse et les muscles de son pelage lisse ondulaient de force. Kathy admirait le chien la gueule ouverte et les yeux écarquillés. Il avait l’air si grand et magistral comparé à Rex. Elle a frotté sa chatte plus rapidement et a fait glisser ses doigts sur son très petit clitoris.
    


    
       

      

    


    
      Le prince alésa le nombril de Rita, ce qui la fit crier de plaisir. Elle rit sensuellement alors que sa grosse langue se rapprochait de sa chatte. Plus il se rapprochait, plus il devenait anxieux. Il gémissait comme un chiot en fouillant les poils de sa chatte avec sa langue.
    


    
       

      

    


    
      « Ewww, » roucoula Rita.
    


    
       

      

    


    
      Elle s’est balancée sur son cul. Tout son corps picotait au contact de la langue éraflée de Prince près de sa chatte douloureuse et chaude. Elle ouvrit grand ses jambes et gémit vivement pour que le chien lui lèche la chatte.
    


    
       

      

    


    
      PrinGe enjamba la cuisse tremblante de Rita. Sa langue le giflait humidement. Il lécha son autre cuisse. Elle a sursauté. Son cul chaud s’est branlé. Kathy respirait plus vite en regardant cette énorme langue lécher la chatte de Rita.
    


    
       

      

    


    
      Prince se laissa tomber sur le ventre et se tortilla entre les cuisses tremblantes de Rita. Il a attaqué sa chatte avec ses dents et sa langue. Son gros nez poussa et écrasa son clitoris raide alors que sa langue baisait dans sa chatte juteuse.
    


    
       

      

    


    
      Kathy regardait avec fascination. Le chien léchait vraiment la chatte de Rita. C’était amusant à regarder. Et excitant. Excitée par la scène sexy, elle massa sa jeune chatte chaude et trempa ses doigts avec du jus de chatte.
    


    
       

      

    


    
      « Rita, murmura-t-elle avec chaleur, s’il te plaît... laisse-le me lécher la chatte. . . Sa langue est si grande... tellement plus grand que celui de Rex.
    


    
       

      

    


    
      Ne pouvant plus se contrôler, elle se jeta sur le matelas pneumatique et écarta très largement ses jolies jambes. Elle a exposé sa chatte poilue et a haleté de plaisir et de libération.
    


    
       

      

    


    
      Prince jeta un coup d’œil à l’adolescent excité et se tordant, mais reporta son attention sur la chatte humide et touffue de Rita. Il a aspiré et giflé sa chatte alors qu’elle se branlait et se tordait passionnément.
    


    
       

      

    


    
      « Rita ! S’il vous plaît ! Kathy a supplié.
    


    
       

      

    


    
      « D’accord, d’accord », a ri Rita. « Calme-toi. »
    


    
       

      

    


    
      Kathy a approché son joli petit cul. Elle la regardait avec ardeur, voulant que Prince la lèche. Sa respiration s’accéléra et ses seins montèrent et descendirent rapidement alors que son cœur battait la chamade.
    


    
       

      

    


    
      Rita se dégagea lentement du museau occupé du chien. Elle s’assit et observa l’état de luxure avancée de Kathy. Cela lui faisait plaisir. Kathy avait l’air très jolie de cette façon, toute rouge et se tordant sa chatte chaude.
    


    
       

      

    


    
      « Quand il aura fini de lécher ta jolie chatte », a dit Rita avec un regard amical, « Je veux te regarder le branler. »
    


    
       

      

    


    
      « Oui, oui, n’importe quoi ! » Kathy a pleuré. "Mais fais-lui lécher ma chatte ! Il est en feu !
    


    
       

      

    


    
      « Voudrais-tu qu’il lèche tes jolis seins en premier ? »
    


    
       

      

    


    
      « Non, non... Je peux le faire n’importe quand... J’ai besoin de jouir !"
    


    
       

      

    


    
      Rita rit sensuellement et donna à la fille ce dont elle avait envie. Elle poussa le chien entre les cuisses tendues de Kathy et le guida entre les jambes de la jeune fille.
    


    
       

      

    


    
      « Lèche, prince ! Lèche ! ordonna Rita.
    


    
       

      

    


    
      Le chien a aboyé une fois, puis a englouti la chatte, l’entrejambe et le clitoris exposés de Kathy. Il se laissa tomber à quatre pattes et écrasa son fourreau sur le sol. Son derrière se tortillait et sa pine se raidissait alors qu’il léchait et lapait la chatte tordue et tordue de Kathy.
    


    
       

      

    


    
      « Oh ! » hurla-t-elle alors que sa langue glissait autour des lèvres de sa chatte. Des bruits de succion remplissaient la pièce alors qu’il léchait le jus qu’elle avait créé dans sa chatte vierge.
    


    
       

      

    


    
      Rita rougit de désirs qui lui étaient propres. Elle s’assit et écarta les genoux à l’indienne. Alors qu’elle regardait l’épaisse langue de levrette ravir la chatte de Kathy, elle a baisé avec les doigts sa propre chatte juteuse. Deux doigts, puis trois ont disparu dans son trou de baise excité et se sont baisés là-dedans pendant que le chien mangeait la chatte de l’adolescente.
    


    
       

      

    


    
      Kathy était au septième ciel, ses yeux roulant et ses seins se soulevant avec sa respiration laborieuse. Elle a bossé sa chatte encore et encore pendant que Prince léchait son clitoris et son trou de chatte dégoulinant. Haletant chaudement, elle a enfoncé ses mains vers le bas, voulant cette langue profondément dans sa chatte, et elle a utilisé ses doigts pour écarter les lèvres gonflées de sa chatte., Prince gémit et baisa sa langue dans la bouche humide de sa chatte avide et consentante. Il tourna la tête dans un sens et dans l’autre pendant que sa langue baisait à l’intérieur. Il grogna de colère lorsque sa langue fut bloquée par sa cerise. Mais Kathy glapit et se secoua quand sa langue toucha cet endroit.
    


    
       

      

    


    
      « Oh, wow ! » a-t-elle crié. « Il me baise avec sa langue ! »
    


    
       

      

    


    
      Rita s’est éclatée avec ça. "Fille idiote. Il n’a qu’un pouce de sa langue en toi.
    


    
       

      

    


    
      « Mais-mais-c’est si profond ! »
    


    
       

      

    


    
      « C’est parce que vous êtes vierge. Un jour, bébé, tu ne pourras pas avoir une bite assez longue pour te satisfaire.
    


    
       

      

    


    
      « oh, » gémit Kathy, « Je ne pense pas que je peux prendre plus que ça ! »
    


    
       

      

    


    
      « On verra à ce sujet », rit Rita sexy. « Nous verrons à ce sujet. »
    


    
       

      

    


    
      « Mais j’en veux plus ! » Kathy a pleuré. Elle enfonça sa chatte dans la tête du chien. "Il ne peut pas le faire entrer ! Il veut me lécher plus profondément ! Oh, ma chatte est tellement excitée maintenant !"
    


    
       

      

    


    
      Prince grogna et gémit et attaqua sa chatte du mieux qu’il pouvait. Sa langue fouetta son clitoris et fouetta les lèvres de sa chatte et plongea dans son trou de chatte cornée. Kathy gémissait et bossait et étirait ses lèvres de chatte aussi largement qu’elle le pouvait.
    


    
       

      

    


    
      « oh, ewww, uhhh, je vais jouir ! »
    


    
       

      

    


    
      Elle relâcha sa chatte et saisit soudainement fermement ses jeunes seins endoloris. Elle serrait frénétiquement ses seins tout en bossant sa chatte de haut en bas pour que le chien mange.
    


    
       

      

    


    
      « Cum, Kathy, cum ! » Rita haleta d’excitation. Elle a baisé ses doigts plus rapidement dans et hors de sa propre chatte.
    


    
       

      

    


    
      « Je le suis ! Je suis! oh, je ammmm !"
    


    
       

      

    


    
      Ses yeux battaient et sa respiration venait par petites giclées. Ses seins poussèrent vers le haut et ses doigts s’y agrippèrent. Ses hanches se tordaient et son cul se tordait follement sur le matelas pneumatique. La tête de Prince tournait dans un sens et dans l’autre alors qu’il léchait et lapait sa chatte.
    


    
       

      

    


    
      « Bon sang, » murmura Rita, regardant le jeune corps de Kathy se tortiller. "Tu es une petite salope excitée. Je pense que tu es mûr pour baiser.
    


    
       

      

    


    
      Kathy ne l’a pas entendue. Elle était en proie à l’extase, tout son corps tendu, tremblant et saccadé sauvagement. Elle est venue comme une folle.
    


    
       

      

    


    
      CHAPITRE CINQ
    


    
       

      

    


    
      Kathy s’est vautrée dans son plaisir après un orgasme formidable. Rita s’est assise et a regardé la jolie jeune chose se tordre et se tortiller. Prince s’assit sur ses hanches, sa bite rouge dressée en l’air entre ses pattes arrière.
    


    
       

      

    


    
      « Sa pine est si grosse ! » observa Kathy.
    


    
       

      

    


    
      « Tu as fait ça », a ri Rita de manière sexy. « Ta petite chatte vierge l’a excité comme l’enfer. »
    


    
       

      

    


    
      Kathy se déplaça pour voir plus clairement la trique du chien. « Tu le penses vraiment ? »
    


    
       

      

    


    
      « Je le sais, petit diablotin ! Il veut te baiser !"
    


    
       

      

    


    
      Kathy y a pensé pendant un seul moment. « Bon sang ! » haleta-t-elle.
    


    
       

      

    


    
      Rita sourit alors que Kathy frottait lentement sa chatte humide. La fille essayait de maintenir son euphorie sexuelle. Sa jeune chatte voulait plus de plaisir. Rita pouvait le voir.
    


    
       

      

    


    
      « Vas-tu le laisser te baiser ? » a-t-elle demandé.
    


    
       

      

    


    
      "Oh, Rita, rien que d’y penser, je me sens tout drôle à l’intérieur. Sa bite est si grosse. Ça ne va pas faire mal ?
    


    
       

      

    


    
      « Pas pour longtemps, chaton », lui assura Rita.
    


    
       

      

    


    
      Elle tendit la main et caressa les cheveux doux de Kathy. C’était comme un cadre de soie autour de son visage rouge et juvénile.
    


    
       

      

    


    
      Elle a souri à la fille et a dit : « Ta chatte a besoin de plus qu’une langue maintenant. »
    


    
       

      

    


    
      « Oh, je sais », roucoula Kathy, fixant avec ardeur la du chien.
    


    
       

      

    


    
      — Eh bien, qu’est-ce que ce sera ? Un dogue allemand ou un berger allemand ?
    


    
       

      

    


    
      « Prince ! » s’est exclamée Kathy.
    


    
       

      

    


    
      Le chien a répondu au son de son nom et il a plongé sa grosse tête entre les cuisses de Kathy et a léché sa chatte.
    


    
       

      

    


    
      « Mmmmm, » gémit-elle alors que le chien reniflait sa chatte. « Fais-le me baiser. »
    


    
       

      

    


    
      « Oh, il le fera ! » Rita rassura la jeune fille excitée. "Laisse-le sentir ta chatte un peu plus. Cela gardera sa pine bien raide pour toi.
    


    
       

      

    


    
      Pour aider les choses, Rita a tendu la main sous le chien et a joué avec sa trique. Elle gémit alors que ses doigts s’enroulaient autour de l’épais morceau de viande de bite chaude. Elle frissonnait de désirs propres au contact de sa bite dure. C’était magique pour elle et elle a dû lutter contre l’envie de le sucer tout de suite.
    


    
       

      

    


    
      « Oh, Ritaaaa, » Kathy gémit chaudement. « Je n’en peux plus ! Je le veux ! J’ai besoin de sa bite ! Je ne veux plus être vierge ! Ewwww, fais-le me baiser !"
    


    
       

      

    


    
      Les supplications passionnées de Kathy excitèrent Rita. C’était un frisson d’entendre la vierge adolescente pleurer pour une bite. Et c’était un pur plaisir de savoir que Kathy était sur le point de perdre sa cerise à cause de la piqûre d’un chien.
    


    
       

      

    


    
      « Mets-toi à quatre pattes », a-t-elle ordonné à la fille.
    


    
       

      

    


    
      « oh, je vais me faire baiser ! » Kathy a pleuré et s’est retournée sur le matelas pneumatique.
    


    
       

      

    


    
      Elle s’est rapidement positionnée en levrette sur ses mains et ses genoux. Elle écarta les genoux et exposa tout son joli cul et sa jolie chatte à l’animal derrière elle.
    


    
       

      

    


    
      Rita haletait d’excitation et se baissait pour aider le chien à accomplir l’acte sexy. Elle sourit et ses yeux scintillèrent alors qu’elle exhortait le chien à lécher la chatte de Kathy.
    


    
       

      

    


    
      « Miouh ! » Kathy a gémi quand j’ai la langue de chien lapé son trou du cul et sa chatte. « Rita ! Qu’est-ce que tu fais là-bas ?
    


    
       

      

    


    
      "Profite-en, chaton. Ça m’excite de voir ça. Est-ce que ça fait du bien à ton petit trou du cul ?
    


    
       

      

    


    
      « Ouais, » siffla Kathy. "Même Rex n’a jamais rien fait de tel ! oh, je vais m’évanouir s’il continue à faire ça !
    


    
       

      

    


    
      L’épaisse langue de levrette lécha sa fente de chatte. Les lèvres de sa chatte tremblaient alors que la langue éraflée les excitait. Quand sa langue a baisé dans son trou de chatte, elle a frissonné de partout et a étiré ses genoux plus loin. Elle haletait et gémissait alors que Prince léchait l’enfer de sa fente de chatte.
    


    
       

      

    


    
      Elle s’est appuyée sur le matelas et a supplié Rita de la faire baiser par le chien. Prince avait fouetté sa jeune chatte en une mousse. Elle avait besoin d’une bite raide dans sa chatte.
    


    
       

      

    


    
      « Oh, je ne peux pas le supporter plus longtemps », s’écria-t-elle. Elle a repoussé son joli petit cul en arrière, impatiente que l’animal la monte et réalise son rêve le plus fou.
    


    
       

      

    


    
      Prince aboya et sa bite palpita humidement dans la main de Rita. Elle rit sensuellement et branla un peu plus sa pine, souhaitant pouvoir se faire baiser. Mais elle l’avait promis à sa jeune amie. Et elle voulait voir Kathy se faire baiser par Prince.
    


    
       

      

    


    
      « D’accord, Prince », râla Rita avec chaleur. « Debout ! Là-haut, prince ! Allez, mon garçon ! En haut! En lève-toi !
    


    
       

      

    


    
      Elle aida l’animal à monter sur le dos mince de Kathy. Ses énormes pattes avant s’accrochaient à sa cage thoracique tandis que ses pattes arrière dansaient sur le matelas entre les jambes tremblantes de Kathy. Il grogna et poignarda sa pine en avant plusieurs fois, bavant à la bouche alors qu’il baisait l’air entre ses cuisses.
    


    
       

      

    


    
      « Oh, s’il vous plaît ! » Kathy a crié. Tout le poids du magnifique animal lui indiquait à quel point elle était proche de se faire baiser pour la première fois de sa vie. « Aidez-le ! oh, Rita, s’il vous plaît ! Aidez-le.
    


    
       

      

    


    
      « Je le suis ! Je le suis ! cria Rita en riant vivement. Elle se plissa sur ses coudes et passa la main sous le chien. Elle attrapa sa pine et rit sexy en guidant le bout de la bite vers le trou de la chatte tordue de Kathy.
    


    
       

      

    


    
      « Garde ton cul immobile une minute ! » a-t-elle crié à la fille excitée.
    


    
       

      

    


    
      Kathy essayait de toutes ses forces de garder son cul silencieux. Elle délirait de passion. Elle sentit les jambes poilues de Prince contre ses cuisses, sentit son corps bouger dans des putains de mouvements. Ses gémissements lugubres exprimaient sa frustration alors qu’il essayait de la baiser. Kathy a stabilisé son joli petit cul. Elle retint son souffle. Rita travaillait plus vite. L’épaisse bite de Prince trouva la cible stationnaire. « Yowwww ! » Kathy a hurlé alors que le chien baisait dans son trou de chatte. Elle faillit s’évanouir. Le premier frisson de la grosse bite baisant dans sa chatte a suffi à la faire crier.
    


    
       

      

    


    
      Prince bavait de la salive sur tout le cou de Kathy alors qu’il baisait de plus en plus vite maintenant qu’il pouvait sentir sa bite incrustée dans la chair chaude de la chatte.
    


    
       

      

    


    
      « Aïe ! Ah! Aïe ! Kathy gémit soudainement. « Ça fait mal ! Il me fait mal ! Owww, il me foutue de la cerise ! Aïe, owww, owww, Rita arrête-le ! Je ne peux pas aller jusqu’au bout ! Ewwww, ça fait mal !
    


    
       

      

    


    
      « Tu vas jusqu’au bout ! » Rita râla lubriquement.
    


    
       

      

    


    
      Elle était maintenant folle de sexe, excitée pour la jeune vierge. Elle voulait que le poussin se fasse royalement baiser par le chien. Elle allait s’en occuper. Elle a rampé et s’est placée derrière le chien. Elle a ri de manière presque obscène alors qu’elle saisissait le cul de Prince et poussait pour que sa bite raide baise plus profondément dans la chatte de la vierge.
    


    
       

      

    


    
      La bite de Prince s’enfonça plus profondément dans la chatte humide et chaude de Kathy. Il grognait chaque fois que sa tête de bite heurtait un obstacle. Kathy gémissait chaque fois qu’il frappait sa cerise. Tout son corps frissonnait et frissonnait alors qu’il la baisait avec des poussées brutales de sa trique rigide.
    


    
       

      

    


    
      Au plus profond de sa chatte, l’extrémité de la pine du chien poignarda sa cerise. Sa tête de coq y tambourinait encore et encore. Kathy a sursauté, haleté et sangloté à quelques reprises lorsque la douleur était grande.
    


    
       

      

    


    
      Rita gloussa lubriquement et poussa puissamment le cul du chien. Cela a envoyé son poteau de baise rigide plonger dans le jeune corps de Kathy. Toute la longueur de sa pine s’enfonça dans sa chatte.
    


    
       

      

    


    
      Les parois de sa chatte s’étendaient loin sur l’épaisseur de sa tige. Sa pine a poignardé dans sa chatte. Il a frappé sa cerise, mais ne s’est pas arrêté parce que Rita poussait si fort par derrière. Sa pine raide déchira la cerise de Kathy, puis la traversa. Sa cerise se déchira et se déchira pour l’envahisseur chaud. La fine membrane a complètement cédé et la bite du chien s’est enfoncée profondément dans son trou de baise.
    


    
       

      

    


    
      Rita haleta de soulagement, sachant ce qui s’était passé parce que Kathy avait laissé échapper un cri qui a rempli la pièce. Un autre cri a suivi lorsque Rita a relâché le chien et l’a laissé baiser la merde de la fille qui se tordait et haletait.
    


    
       

      

    


    
      La pine ensanglantée et imbibée de sperme de Prince baisait sauvagement dans et hors de sa chatte tremblante. Il bavait et haletait comme s’il courait pendant qu’il baisait et baisait et baisait.
    


    
       

      

    


    
      Les sens de Kathy tournèrent alors que la pine du chien ravissait sa chatte déflorée. Elle haletait et gémissait chaudement, gémissant et sanglotant pendant que le chien lui baisait la chatte. Sa pine lui arracha toute la cerise, et elle frissonna alors que le jus de sa chatte se mélangeait au sang de sa cerise.
    


    
       

      

    


    
      Rita s’est reculée, les yeux étoilés, et a observé le chien violer la fille. Excitée, elle a enfoncé deux doigts dans sa propre chatte crémeuse et s’est baisée avec les doigts en regardant Prince baiser la chatte de Kathy.
    


    
       

      

    


    
      « Rita ! » Kathy poussa un cri soudain. « Il est tout en moi ! Je peux sentir ses noix frapper ma chatte ! Oh, mon Dieu, ça ne fait plus mal ! Oh, ça a l’air bien !
    


    
       

      

    


    
      Rita rit chaudement et pencha ses hanches en avant, écarta ses pieds et enfonça ses doigts dans son trou de chatte juteux. Elle a regardé d’un air obscène le chien qui baisait Kathy et s’est mise à jouir sur sa main.
    


    
       

      

    


    
      « Oh, je vais devenir fou ! » Kathy gémit d’excitation, baisant en retour sur la pine qui l’enfonçait. « C’est tellement bon ! Hum, alors c’est comme ça que la baise ! Ewww, oh, hum, Ritaaaa, oh, je jouis et jouis !"
    


    
       

      

    


    
      Tout son corps se secouait violemment dans des spasmes aigus de plaisir exquis. Avec sa cerise à l’écart, elle pouvait maintenant profiter de toute la longueur d’une bite et de ses fantastiques mouvements de baise dans sa chatte.
    


    
       

      

    


    
      Elle a crié de joie après quelques instants de baise chaude supplémentaires. La grosse bite de chien s’enfonça dans sa petite chatte serrée, chaque poussée de baise lui donnant de nouveaux frissons.
    


    
       

      

    


    
      Baise chaudement maintenant, elle chevaucha la bite animale et se prélassa dans le plaisir excité de sa première baise. Son plaisir était monumental car, contrairement à un garçon ou à un homme, le chien pouvait baiser sans relâche, sans relâche. Son énorme bite baisait brutalement dans et hors de sa chatte.
    


    
       

      

    


    
      « Je jouis ! » a-t-elle hurlé. "Oh, mamaaaa ! Ma chatte est si chaude ! Je jouis à nouveau ! oh, je mmmm cummmiiinnnggg !
    


    
       

      

    


    
      Rita fixa le cul nu de Kathy alors qu’il se tordait et se tordait et se retournait sur la putain de bite de chien. Elle sourit de plaisir en voyant comment l’adolescent se mettait à baiser. Tout cela était très excitant et lui a donné envie d’une de chien.
    


    
       

      

    


    
      « Sa bite palpite en moi ! » annonça Kathy à bout de souffle, enfonçant son front dans le matelas. "Oh, zut, il va jouir ! Je ne veux pas qu’il jouisse encore ! Rita! Arrêtez-le !
    


    
       

      

    


    
      "Espèce de petite fille idiote. Je ne peux pas l’empêcher de tirer sa charge. Ta petite chatte chaude le suce. Que puis-je faire ? Laisse-le partir, chaton. Nous avons beaucoup de chiens ici.
    


    
       

      

    


    
      « Oh, oui, j’oubliais », a râlé Kathy avec chaleur. "D’accord, Prince ! Putain! Sperme en moi ! Hourra ! Oh, baise-moi, baise-moi, baise-moi !"
    


    
       

      

    


    
      Prince gronda, gémit et grogna. Ses pattes arrière piaffaient le matelas. Il l’a frappé en rythme. Sa pine raide s’enfonça profondément dans la chatte de Kathy avec de petits coups qui la firent jouir d’autant plus.
    


    
       

      

    


    
      Les couilles de l’animal se resserrèrent contre la base épaisse de sa putain de pine. Ils se remplissaient et gonflaient de doggie-jism. La jeune chatte serrée de Kathy a sucé sa pine jusqu’à ce que ses couilles explosent dans une fureur de sperme.
    


    
       

      

    


    
      Il montra les dents, les lèvres retirées. Ses yeux noirs brillaient. Ses pattes avant s’accrochaient fermement au corps de Kathy. Ses hanches puissantes s’enfonçaient et il baisait furieusement. Et de grandes liasses de crème de bite ont déferlé à travers sa pine dans la chatte qui attendait et suçait Kathy.
    


    
       

      

    


    
      « Il est-il-il-il est en train de jouir ! » a-t-elle crié.
    


    
       

      

    


    
      Elle a pressé son front contre le matelas et s’en est remplie les mains en serrant les dents et a joui comme une folle sur la putain de bite qui crache du sperme. La pine jaillissante de sperme l’a fait vibrer jusqu’à ce qu’elle pense qu’elle allait s’évanouir de pure joie.
    


    
       

      

    


    
      « oh, mamaaaa, » gémit-elle au fond de sa gorge alors qu’elle sentait sa chatte se remplir du sperme chaud de Prince.
    


    
       

      

    


    
      Rita a doigté sa propre chatte avec excitation alors qu’elle regardait le chien frissonner d’orgasme et pomper son sperme dans l’adolescent se tordant et sanglotant. C’était un beau spectacle.
    


    
       

      

    


    
      « Ah ! » Kathy pleura de nouveau. « Je jouis à nouveau ! »
    


    
       

      

    


    
      Et elle l’a fait - violemment, complètement, sauvagement. Ses yeux roulèrent dans sa tête et ses doigts se serraient et se desserraient spasmodiquement alors que sa chatte crémait partout sur la bite du chien. Elle a écrasé ses jeunes seins endoloris contre le matelas et a tenu son cul haut pendant qu’elle baisait en retour sur la bite du chien.
    


    
       

      

    


    
      Prince poussa un dernier hurlement. Sa pine usée sortit de l’étroitesse de sa chatte. Les dernières gouttes de sperme tombèrent à l’arrière de la jambe tremblante de Kathy. Il s’est laissé tomber sur le sol et s’est recroquevillé et a léché sa langue sur sa pine et ses couilles comme s’ils avaient été blessés.
    


    
       

      

    


    
      Kathy s’est roulée sur le dos et s’est étirée. Elle haleta et regarda son amie à travers des yeux vitreux et étoilés.
    


    
       

      

    


    
      « Oh, Rita, c’était merveilleux ! » soupire-t-elle.
    


    
       

      

    


    
      « Je suis content que tu l’aies aimé, chaton, parce que ce n’est que le début. »
    


    
       

      

    


    
      « C’est vrai ? Qu’est-ce qui pourrait être mieux que ça ?
    


    
       

      

    


    
      « Vous verrez. Maintenant que nous sommes si bonnes amies, je vais vous montrer plein de plaisirs qu’une fille peut avoir avec un animal.
    


    
       

      

    


    
      « Oh, Rita », a soupiré Kathy. "Tu es si bon avec moi. Vous me comprenez !
    


    
       

      

    


    
      « Tu me rappelles moi-même quand j’avais ton âge », lui a dit Rita. « Alors je pense que je sais ce dont tu as besoin. »
    


    
       

      

    


    
      « Bien sûr ! » s’exclama Kathy, et elle rit comme une petite fille heureuse.
    


    
       

      

    


    
      Rita regarda l’horloge sur le mur du fond.
    


    
       

      

    


    
      « Il est presque midi », a-t-elle dit. "Je pense que nous devrions faire une pause et travailler. Mrs. Shipley sera dans environ une heure pour aller chercher ce dalmatien. Elle regarda le corps nu de Kathy de haut en bas. "Allez, sexy. Habille-toi. Il est temps de faire une pause au travail.
    


    
       

      

    


    
      Kathy gloussa et se leva. Elle faillit retomber sur le matelas.
    


    
       

      

    


    
      « Oh, wow », a-t-elle dit. « Prince m’a foutu la vie ! »
    


    
       

      

    


    
      Elle et Rita riaient ensemble en s’habillant. Plus tard, ils ont travaillé ensemble autour de la clinique, parlant de la cerise de Kathy et de sa première baise. C’était un moment très agréable ensemble.
    


    
       

      

    


    
      Kathy a balayé le sol et a stérilisé quelques seringues. Puis elle déjeuna avec Rita dans le bureau extérieur. À une heure, la cliente s’est présentée comme prévu et a emmené son chien avec elle.
    


    
       

      

    


    
      Rita fit ses adieux à la dame et ferma la porte. Elle l’a verrouillé pour que quiconque souhaite entrer n’ait qu’à sonner à la porte extérieure. Elle se tourna vers Kathy et sourit. Ses yeux parcouraient de haut en bas le jeune corps de la jeune fille.
    


    
       

      

    


    
      « Qu’est-ce que tu dis, sexy ? » a-t-elle roucoulé. « Prêt pour un peu de plaisir chaud ? »
    


    
       

      

    


    
      « Oui ! » Kathy a ri.
    


    
       

      

    


    
      « Eh bien, allons-y ! »
    


    
       

      

    


    
      CHAPITRE SIX
    


    
       

      

    


    
      En riant ensemble, Kathy et Rita ont marché le long de la rangée de chenils jusqu’au matelas pneumatique caché à l’arrière du bâtiment. Là, ils se déshabillèrent.
    


    
       

      

    


    
      « Maintenant, couche-toi », a dit Rita. « Mettez-vous à l’aise. »
    


    
       

      

    


    
      Kathy obéit et s’étendit sur le matelas, les yeux brillants d’anticipation.
    


    
       

      

    


    
      « Qu’est-ce qu’on va faire ? » voulut-elle savoir.
    


    
       

      

    


    
      « Laisse-moi tout », a déclaré Rita avec un sourire sexy. « Maintenant que tu es mon assistant, je dois t’apprendre tout ce que je sais. N’est-ce pas ?
    


    
       

      

    


    
      « Bon sang ! » Kathy haleta.
    


    
       

      

    


    
      Rita rit sensuellement et s’éloigna, son cul courbé se balançant pendant qu’elle marchait. Elle a disparu au coin de la niche. Kathy attendit en retenant son souffle.
    


    
       

      

    


    
      Quand Rita est revenue, elle tenait un mignon caniche français dans ses bras. Les grandes attentes de Kathy ont été déçues. Elle fronça les sourcils en regardant son amie, complètement perplexe.
    


    
       

      

    


    
      « C’est Fifi », a dit Rita. « N’est-elle pas chérie ? »
    

  


  
    
       

      
    


    
      Kathy n’était pas sûre de ce qu’elle devait dire. — Eh bien, oui, mais... J’ai cru que j’allais me faire baiser !
    


    
       

      
    


    
      « Fais-moi confiance », a dit Rita. « Veux-tu que je t’enseigne ou pas ? »
    


    
       

      
    


    
      « Je suis désolée », a dit Kathy.
    


    
       

      
    


    
      « Bien. Maintenant, vous n’avez qu’à vous détendre et vous vous en remettez à moi.
    


    
       

      
    


    
      Rita s’est agenouillée sur le matelas à côté de Kathy. Elle abaissa le chien qui se tortillait sur la poitrine de Kathy. « Voilà, Fifi. Lèche ces jolis jeunes seins.
    


    
       

      
    


    
      Kathy baissa les yeux vers le caniche blanc duveteux alors qu’elle attaquait soudainement ses seins et ses mamelons avec une petite langue rose éraflée.
    


    
       

      
    


    
      « Oh, wow, » souffla Kathy, poussant ses seins vers le haut. « Ça chatouille. »
    


    
       

      
    


    
      « Bien sûr », a dit Rita. "C’est censé le faire. Donnez-lui simplement quelques minutes à vos seins et voyez comment vous vous sentez. N’est-ce pas sexy ?
    


    
       

      
    


    
      La tête du caniche se tordait dans un sens et dans l’autre. Elle a sauté sur le ventre de Kathy. Sa langue n’a jamais cessé de lécher et de lécher les jeunes seins fiers de Kathy.
    


    
       

      
    


    
      « Ewww, » roucoula Kathy alors que la langue du chien piquait ses mamelons roses et les faisait piquer de sentiments érotiques.
    


    
       

      
    


    
      « Ça fait du bien ? » Rita a demandé.
    


    
       

      
    


    
      « Mmmmm, oui », a admis Kathy.
    


    
       

      
    


    
      Elle prit ses seins saillants dans ses mains et les donna au caniche qui léchait et lapait. Ses mamelons se dressaient raides, comme elle les aimait quand elle jouait avec. La sensation de la langue contre ses seins était délicieuse.
    


    
       

      
    


    
      Rita se leva. "Tu laisses Fifi exciter tes jolis seins. Je reviendrai tout de suite.
    


    
       

      
    


    
      À la stupéfaction de Kathy, elle est revenue avec un autre caniche. Mais celui-ci marchait à côté d’elle, un plus grand. Kathy remarqua alors que la boule de poils qui léchait ses seins avait un ruban rose en nœud sur sa tête. Le plus grand caniche avec Rita avait un ruban bleu.
    


    
       

      
    


    
      « C’est un caniche garçon », a dit Kathy.
    


    
       

      
    


    
      « C’est vrai », a ri Rita. "Mais arrêtez d’être si pressé. C’est Frenchie, mais il n’est pas là pour te baiser.
    


    
       

      
    


    
      « Oh, zut, » a soupiré Kathy. « Ce n’est pas parce que tu as perdu ta cerise que tu dois te précipiter pour baiser », lui a réprimandé Rita, comme si elle grondait un enfant. "Détendez-vous. Laissez-moi vous montrer comment vous préparer à une baise formidable. C’est ce que je fais tous les après-midi.
    


    
       

      
    


    
      — C’est vrai ? Kathy haleta. "Euh-huh. Et c’est amusant ! Attendez, vous verrez ! Elle a conduit le caniche mâle aux pieds de Kathy et lui a dit d’écarter les jambes. Kathy a suivi ses instructions et sa jeune chatte poilue est apparue, rose et blanche.
    


    
       

      
    


    
      Rita poussa le gros caniche entre les cuisses de Kathy et enfonça son museau dans la chatte de la fille pour qu’il puisse se faire une idée générale. Il l’a eu. Puis Rita s’est tenue là et a regardé avec satisfaction les deux caniches transformer Kathy en une masse de chair féminine chaude et gémissante.
    


    
       

      
    


    
      La petite Fifi léchait et parfois cassait les mamelons pointus de Kathy. Frenchie lui a léché la chatte. Des langues roses fouettaient et fouettaient ses seins et sa chatte sensibles jusqu’à ce qu’elle glousse, rit et se torde sur le matelas comme une pute en chaleur.
    


    
       

      
    


    
      « Oh, bon sang ! » a-t-elle crié lorsque les chiens ont eu les nerfs effilochés par l’excitation sexuelle.
    


    
       

      
    


    
      Chaque centimètre de son corps se sentait vivant et bourdonnant de tout ce léchage. Ses mamelons picotaient et son clitoris tremblait alors que les langues la ravissaient.
    


    
       

      
    


    
      Rita était excitée rien qu’en regardant. Kathy était une très jolie fille et c’était une pure joie de voir sa passion monter. C’était excitant de voir son jeune corps bouger, lentement au début, puis plus frénétiquement à mesure que sa chaleur s’accumulait.
    


    
       

      
    


    
      Riant sensuellement, Rita s’éloigna de nouveau et laissa les deux chiens ravir l’adolescente. À son retour, elle avait deux autres chiens avec elle, un cocker et un chien de race mixte, comme Rex.
    


    
       

      
    


    
      « Bon chagrin ! » Kathy saisit, voyant plus de chiens.
    


    
       

      
    


    
      Rita rit et fit attaquer les animaux sur le jeune corps de Kathy qui se tordait. Ils se sont attaqués à elle avec le même enthousiasme que les caniches. Ils s’ébattaient, sautaient et gambadaient sur tout son corps se tordant.
    


    
       

      
    


    
      « Rita ! » s’écria-t-elle. "Oh, wow... ewwww . . . Qu’est-ce qu’ils me font ? oh, j’ai tellement chaud !
    


    
       

      
    


    
      « C’est l’idée, petite salope sexy », a ri Rita.
    


    
       

      
    


    
      Elle s’est tenue là et a baisé avec les doigts sa chatte touffue pendant qu’elle regardait les quatre animaux s’attaquer au jeune corps tordu et bossu de Kathy. Les yeux de Kathy ont roulé dans sa tête lorsque ses passions ont atteint un sommet dangereux. Son cul rebondit sur le matelas alors qu’elle baisait sa chatte à la langue qui la léchait actuellement.
    


    
       

      
    


    
      « Roule-toi sur le ventre ! » Rita râla soudain vivement.
    


    
       

      
    


    
      Anxieuse de cela, Rita a sauté sur le matelas et a aidé Kathy à se rouler sur ses seins saillants. Puis elle chevaucha la taille de la fille avec ses genoux, face à ses pieds. Elle s’est penchée et a délibérément écarté les fesses serrées du jeune.
    


    
       

      
    


    
      « Ici Frenchie ! » Rita haleta d’excitation. « Lèche ça ! »
    


    
       

      
    


    
      Les cris et les hurlements de Kathy remplissaient la pièce alors que la langue éraflée du chien léchait et lapait son trou du cul. Jamais elle n’avait éprouvé de tels sentiments. C’était lubrique, sexy et merveilleux pour elle.
    


    
       

      
    


    
      « Oh, maman ! » haleta-t-elle, et elle bossa ses hanches plus rapidement pour obtenir plus de bonnes sensations dans son jeune corps.
    


    
       

      
    


    
      Rita la relâcha une fois qu’elle se mit à bosser furieusement. Elle s’est levée et a regardé pour voir ce que l’adolescente ferait maintenant qu’elle était excitée à lécher le cul.
    


    
       

      
    


    
      La jeune Kathy, à bout de souffle, aspirante à plus de plaisir, se roula sur le côté. Elle appuya ses hanches contre le matelas et lança une jambe en l’air. Deux chiens ont attaqué son entrejambe et elle a hurlé alors que les langues léchaient et fouettaient son cul et sa chatte en même temps.
    


    
       

      
    


    
      Ses fesses étaient très serrées, donc les langues de chien ne pouvaient pas atteindre son trou du cul. Elle a dû se contenter de se lécher le cul et le chatte. Mais c’était génial aussi !
    


    
       

      
    


    
      Les langues lapèrent à nouveau ses seins maintenant qu’elle était de son côté. Des langues léchaient son visage, sa bouche, ses seins, son ventre, son entrejambe, son cul et sa chatte. En ce qui concernait Kathy, il y avait au moins une centaine de langues qui lui lapaient.
    


    
       

      
    


    
      Rita ne pouvait plus regarder. Sa chatte était humide et chaude, impatiente du même traitement que Kathy. Rougeoyante de désir, elle se laissa tomber sur le matelas douillet et s’étendit à côté de Kathy. Maintenant, les chiens avaient deux femelles à ravir en même temps.
    


    
       

      
    


    
      Les animaux se déchaînaient maintenant qu’ils étaient libérés de leurs cages et qu’ils avaient la liberté de s’ébattre autant qu’ils le voulaient. Cela, ajouté au fait que ces deux femelles étaient aussi chaudes que des chiennes en chaleur, a inspiré les chiens à se déchaîner avec leur corps.
    


    
       

      
    


    
      Il ne fallut pas longtemps avant que Rita gémisse aussi fort que sa jeune amie. Elle gémit alors que Frenchie léchait sa langue mince dans son trou de baise ouvert. Elle a écarté les lèvres de sa chatte pour lui et il a baisé sa chatte avec la langue. Elle gémit comme un diable alors que cette langue glissante atteignait des centimètres dans sa chatte humide.
    


    
       

      
    


    
      « Oh, Frenchie ! » Rita haleta chaudement, tordant sa chatte trempée vers lui.
    


    
       

      
    


    
      Elle leva la tête pour voir au-delà de ses gros seins. Elle aimait regarder un chien manger sa chatte quand elle le pouvait. À sa grande surprise, sa chatte avait déjà changé.
    


    
       

      
    


    
      « Oh, ce n’est pas Frenchie ! » a-t-elle râlé. « C’est la terreur ! »
    


    
       

      
    


    
      Terror était le cocker. Il avait en quelque sorte remplacé Frenchie à sa chatte bosselée. Frenchie, Rita pouvait clairement le voir, était juste entre elle et Kathy, mâchant les seins de Kathy.
    


    
       

      
    


    
      Kathy voulait aussi voir ce qu’un chien faisait à sa chatte. Elle leva la tête et regarda vers le bas. Elle avait de beaux petits seins, et elle pouvait regarder juste entre eux la gueule du chien rampant dans son entrejambe chaud. Ses seins étaient comme deux pyramides parfaites. Et maintenant, ils étaient très tendus parce que deux chiens les léchaient si férocement.
    


    
       

      
    


    
      La pièce était remplie d’un étrange mélange de bruits sexuels. Les gémissements étaient des gémissements des femelles cornées mélangés aux grognements et aux grognements d’animaux enragés. Kathy et Rita riaient et gémissaient ensemble alors que les chiens s’ébattaient et sautaient de chatte en chatte, de seins en seins. Les queues des chiens remuaient, leurs langues léchaient et leurs bites se raidissaient.
    


    
       

      
    


    
      Un chien sauta sur l’un des gros seins de Rita. Ses dents pincèrent son mamelon bombé et sa langue fouetta son sein. Alors qu’il la léchait, il baisait ses hanches en homélie, excité par la chaleur de la femme, et sa pine raide et humide frottait contre son bras.
    


    
       

      
    


    
      « Ewww ! » Rita roucoula, sentant l’humidité enduire sa chair. « Une bite raide ! »
    


    
       

      
    


    
      Elle a ri lubriquement et a levé le bras pour pouvoir jouer avec la pine pendant que le chien lui léchait les seins. Ses doigts trouvèrent la bite rouge raide et la massèrent jusqu’à ce qu’elle devienne encore plus dure et plus longue. La bite du chien sortait de son fourreau et elle se branlait dessus avec passion.
    


    
       

      
    


    
      « Oh, » gémit soudain Kathy. « C’est une femelle ! »
    


    
       

      
    


    
      « Vous avez Fifi là-bas », a ri Rita. « Trouvez un mâle ! »
    


    
       

      
    


    
      Mais Kathy avait tellement chaud maintenant qu’elle ne pouvait pas prendre le temps de chercher ce qu’elle voulait. Elle voulait juste faire quelque chose de sa main pendant que les chiens lui léchaient les seins et la chatte.
    


    
       

      
    


    
      Alors elle caressa l’entrejambe poilu de Fifi, trouva son petit trou de chatte et y utilisa le bout de son petit doigt. Le caniche a jappé lorsque le petit doigt de la fille a baisé dans sa chatte et, un instant plus tard, Fifi a baisé sa chatte sur le petit doigt alors qu’elle mordillait le mamelon rose de Kathy.
    


    
       

      
    


    
      Le petit caniche est devenu fou sur le bout du doigt de la fille. Cela a dû ressembler à une bite gigantesque pour elle, comme la pine de Prince avait ressenti Kathy lorsqu’elle avait déchiré sa cerise. Le caniche gémit et baisa sauvagement sa petite chatte. Son petit cul se contractait et se secouait spasmodiquement, et les doigts de Kathy étaient tous mouillés d’une substance crémeuse et collante.
    


    
       

      
    


    
      « Ewwww ! » a-t-elle roucoulé. « Fifi jouit sur ma main ! »
    


    
       

      
    


    
      « Eh bien, qu’est-ce que tu lui fais ? » Rita râla sans ouvrir ses yeux lourds.
    


    
       

      
    


    
      « Je lui doigte la chatte. »
    


    
       

      
    


    
      "Pas étonnant qu’elle jouisse ! Moi aussi, je jouis !
    


    
       

      
    


    
      « Moi aussi ! » Kathy a crié.
    


    
       

      
    


    
      Rita et Kathy ont toutes deux soulevé leurs fesses chaudes du matelas tandis que les chiens cherchaient dans leurs entrejambes brûlantes. Des langues roses et grattées léchaient et fouettaient furieusement leurs chattes bouillonnantes, et ils jouirent tous les deux, se balançant violemment ensemble. Ils allaient et venaient luxueusement, et ils riaient et riaient tout le temps.
    


    
       

      
    


    
      « Hum mm mm mm, » gémit Kathy lorsqu’elle reposa son cul sur le matelas. « C’était un bon match. Comme c’est excitant ! As-tu bien joui, Rita ?
    


    
       

      
    


    
      « Dieu oui ! » a répondu son amie, toujours en train de baiser sa chatte au chien qui léchait et mordillait.
    


    
       

      
    


    
      « Je pourrais faire ça tout l’après-midi », a soupiré Kathy.
    


    
       

      
    


    
      « Parfois, je le fais », a avoué Rita.
    


    
       

      
    


    
      « Oh, chien chanceux ! » Kathy a ri.
    


    
       

      
    


    
      « Nous pouvons faire cela tous les après-midi, si vous voulez », a déclaré Rita.
    


    
       

      
    


    
      « Mmmmm, j’aime, j’aime ! » Kathy s’est enthousiasmée.
    


    
       

      
    


    
      Rita s’appuya sur un coude et regarda son amie excitée et haletante. « Ce ne sont que des préliminaires », a-t-elle expliqué. "Je fais ça jusqu’à ce que je sois bien et chaud, puis je me fais baiser. Voulez-vous baiser maintenant ? Ta chatte est-elle prête ?"
    


    
       

      
    


    
      « Prêt ? » Kathy haleta. « Il est prêt depuis que tout cela a commencé ! »
    


    
       

      
    


    
      Rita s’assit et la regarda. Elle hocha la tête en signe d’approbation. « Oui. Je pense que tu es prêt pour une bonne baise. Mets-toi en position de levrette, et je t’aurai une belle bite.
    


    
       

      
    


    
      Kathy s’assit et regarda Rita se pavaner et disparaître au coin du chenil. Elle se retourna et se mit à quatre pattes lorsqu’elle entendit le bruit d’une cage qui s’ouvrait et se fermait.
    


    
       

      
    


    
      Elle regarda par-dessus son épaule pour voir Rita revenir avec deux lévriers assortis. Ils caracolaient à côté de Rita, la tête haute. C’étaient des bêtes orgueilleuses.
    


    
       

      
    


    
      « Nous y voilà, » rit Rita avec excitation, visiblement excitée à baiser. « Kathy, rencontrez Dick et Rick. »
    


    
       

      
    


    
      « Dick ! » Kathy a ri. « Qui appellerait un chien Dick ? »
    


    
       

      
    


    
      « Je ne sais pas », a déclaré Rita. "Mais le voilà. Vous le voulez ?
    


    
       

      
    


    
      "Mmmmm, oui. Vous prenez Rick.
    


    
       

      
    


    
      "D’abord, nous devons les exciter. Vous vous agenouillez là et le laissez renifler votre chatte. Je vais faire bander sa bite pour toi.
    


    
       

      
    


    
      Dick fit plus que renifler. Il a léché et lapé le trou du cul et la chatte de Kathy pendant que Rita branlait sa bite et la rendait raide. Une fois que sa pine est sortie de son fourreau, elle l’a secouée doucement et a rendu sa pine très dure et grosse. Puis elle a ordonné au chien de monter sur le jeune corps de Kathy.
    


    
       

      
    


    
      « Debout, Dick ! » ordonna-t-elle.
    


    
       

      
    


    
      L’animal a réagi immédiatement et a grimpé sur le corps mince de Kathy. Alors qu’il baisait l’air entre ses cuisses ouvertes, Rita s’est mise à quatre pattes et a ordonné à Rick de la monter. Il l’a fait et, bien que Rita n’ait pas joué avec sa pine, elle est devenue longue et raide alors qu’elle se cognait contre ses fesses amples.
    


    
       

      
    


    
      « Ce qui est amusant, c’est de mettre la bite dans ta chatte », râla Rita, remuant son cul avec excitation. « Tourne et tourne ton cul jusqu’à ce que sa pine glisse en toi. »
    


    
       

      
    


    
      « Mmmmm, d’accord, » gémit Kathy, aimant cette tâche.
    


    
       

      
    


    
      Elle laissa tomber son front sur le matelas et regarda à l’envers au-delà de ses seins jusqu’à son entrejambe chaud. Elle vit les pattes arrière du chien danser, vit le bas de son corps pousser sur son cul.
    


    
       

      
    


    
      Elle gémit doucement et se tordit la chatte quand elle sentit sa trique frapper la chair de son cul. L’extrémité de la bite de chien a frappé les courbes de son cul, l’arrière de ses cuisses, sa chatte.
    


    
       

      
    


    
      « Ewww, c’est sexy », a annoncé Kathy avec enthousiasme.
    


    
       

      
    


    
      Riant d’attente, elle remua et remua son derrière jusqu’à ce que l’extrémité humide de la bite du chien glisse entre les lèvres de sa chatte. Elle haleta et resta immobile. Ses pattes arrière frissonnaient et il grognait plusieurs fois alors que sa pine baisait dans la jeune chatte juteuse de Kathy. Elle haleta et se tordit la chatte pour obtenir plus de sa bite en elle. Centimètre et centimètre de viande de coq rouge disparurent dans sa chatte.
    


    
       

      
    


    
      « Ewwwmmmm, » gémit-elle chaudement alors que toute la bite humide du chien se faisait dans sa chatte.
    


    
       

      
    


    
      Rita a laissé échapper un hurlement alors que son animal mettait sa pine dans sa chatte et la baisait immédiatement avec frénésie. Les deux femelles ont rapidement gémi et gémi de grand plaisir alors que les chiens haletaient et bavaient et bavaient sauvagement leurs chattes.
    


    
       

      
    


    
      « Oh, c’est fantastique ! » Kathy haleta. "Nous nous faisons baiser tous les deux ! oh, Rita... Je t’aime !
    


    
       

      
    


    
      Le cri d’affection de la jeune fille plut à Rita. Elle regarda Kathy et lui sourit. « Amuse-toi, chaton », dit-elle avec chaleur.
    


    
       

      
    


    
      « Mmmmm, je le suis ! » s’est exclamée Kathy.
    


    
       

      
    


    
      Les lévriers sont devenus plus violents au fur et à mesure que la baise chaude se poursuivait. Leurs bouches s’ouvrirent et leurs longues langues battirent. Ils ont haleté et ont baisé les chattes avec tout ce qu’ils avaient. Et c’était beaucoup. Leurs longues et épaisses bites baisaient sans relâche dans les chattes, forçant les deux femelles à des sommets vertigineux de bonheur sexuel.
    


    
       

      
    


    
      « Je jouis ! » Rita hurla.
    


    
       

      
    


    
      Tout son corps fouettait et se secouait alors qu’elle venait. Elle a baisé sa chatte chaude avec force sur la bite plongeante et a joui comme une folle.
    


    
       

      
    


    
      « Ah ! oh! Moi aussi ! Kathy a soudainement crié.
    


    
       

      
    


    
      Puis elle aussi s’est tordue et a sauté à genoux alors que la grosse bite lui baisait la cervelle. Sa chatte virginale était super sensible à une pine et elle a jusé humidement alors qu’elle gémissait et gémissait tout au long d’un orgasme époustouflant.
    


    
       

      
    


    
      Les chiens, insouciants des orgasmes féminins, ne savaient que baiser jusqu’à ce qu’ils tirent leurs charges de sperme. Alors ils ont continué à baiser ces chattes avec leurs énormes bites. Leurs piqûres grossissaient et gonflaient et se préparaient aux explosions.
    


    
       

      
    


    
      « oh, » gémit Kathy d’un ton excité, « il va jouir en moi. . . Je suis toujours cuummmiiinnnggg ! . . . Ewwww, il va shoooot !"
    


    
       

      
    


    
      Dick arriva le premier. Ses pattes avant serrées
    


    
       

      
    


    
      Le corps de Kathy et ses grandes hanches se cognaient furieusement. Il gémit et grogna alors que toute sa bite s’enfonçait dans sa chatte serrée et sucante. D’énormes liasses de crème pour coq ont torpillé sa pine et sont sorties de son trou de pisse distendu. Jaillissement après jet de sperme de chien collant a jailli dans la chatte de Kathy.
    


    
       

      
    


    
      Rita hurla à nouveau alors que la pine dans sa chatte explosait aussi. Elle gémit passionnément et renversa la bite et la trit de tout son sperme avec les parois serrées de sa chatte.
    


    
       

      
    


    
      Après avoir tiré sa charge de sperme, Rick s’est retiré du corps tordu de Rita et s’est recroquevillé pour lécher sa bite de sperme. Dick, cependant, ne battit pas en retraite. Il a continué à baiser Kathy. Rita tomba sur le côté, vit ce qui se passait et haleta.
    


    
       

      
    


    
      « Je serai damnée », souffla-t-elle. "Il ne veut pas arrêter de te baiser ! Ce doit être ta chatte vierge, petite salope chanceuse ! Donnez-le-lui, Kathy ! Fais-le jouir à nouveau ! Servez-le bien !
    


    
       

      
    


    
      Kathy ne pouvait pas répondre. Elle ne pouvait que haleter, gémir et baiser. Ses sens ont vacillé après son orgasme dynamique et maintenant le chien la baisait bêtement. Le haut de son corps s’est effondré sur le matelas tandis que son cul surélevé se tordait et tournait rapidement pendant que le chien lui baisait la chatte.
    


    
       

      
    


    
      Plus Kathy tordait et bossait vite sa chatte, plus les coups de bite dans son ventre étaient implacables. Elle rit follement en revenant sur la pine déchaînée. Tout son corps frissonnait et frissonnait magnifiquement alors qu’elle se faisait baiser royalement. Rita a apprécié chaque instant de l’action.
    


    
       

      
    


    
      Le lévrier excité a baisé sa pine brûlante dans et hors de la chatte serrée de Kathy plus rapidement. Alors que sa pine de pierre entrait et sortait de sa chatte, elle s’est envolée vers un autre orgasme déchirant.
    


    
       

      
    


    
      « Oh, maman ! » s’écria-t-elle, les doigts agrippés au matelas. "Oh, toutou ! Je vais jouir mmmm !
    


    
       

      
    


    
      « Jésus, je pensais que tu jouissais ! » Rita haleta.
    


    
       

      
    


    
      « Je suis, je suis ! » Kathy gémit. "Mais je vais jouir un gros ! Un grand ! oh, oh, oh !
    


    
       

      
    


    
      Son jeune corps ondulait, saccadait et se tordait violemment. Son cul se contractait et tournait, et sa chatte suçait la putain de bite. Elle a crié encore et encore alors que l’orgasme le plus violent de sa jeune vie déchirait son corps. Elle s’est évanouie.
    


    
       

      
    


    
      Rita regarda avec ardeur la fille devenir laxiste de partout et le gros chien baiser l’enfer de son corps sans vie. Elle a baisé avec les doigts sa propre chatte brûlante et a regardé le chien en finir avec Kathy.
    


    
       

      
    


    
      Il a baisé toute sa pine dans et hors de sa chatte détendue jusqu’à ce qu’il revienne. Rita regarda son corps musclé et sauter sur la fille. Elle s’est léché les lèvres et s’est baisée la chatte avec les doigts.
    


    
       

      
    


    
      « oh, ohhhmmmm, » gémit Kathy.
    


    
       

      
    


    
      « Tu vas bien ? » Rita voulait savoir.
    


    
       

      
    


    
      Kathy a été ramenée à la conscience. Elle remua sur le matelas alors que le chien pompait une grosse charge de sperme dans sa chatte.
    


    
       

      
    


    
      « Oui, oui, je suis... bien... " a-t-elle râlé.
    


    
       

      
    


    
      Le lévrier a fini de baiser sa chatte et a reculé. Rita rit alors que de grosses boules de crème pour bite mélangée à du jus de chatte venaient glisser entre les lèvres serrées de la chatte de Kathy. Il y avait juste un soupçon de sang dedans. La toute dernière cerise de Kathy.
    


    
       

      
    


    
      CHAPITRE SEPT
    


    
       

      
    


    
      Kathy était impatiente de partager sa liberté retrouvée avec son fidèle animal de compagnie, Rex. Mais elle a dû attendre jusqu’à samedi. Il n’y avait aucun moyen qu’elle puisse laisser Rex la baiser dans son lit pendant la nuit.
    


    
       

      
    


    
      Lorsque le samedi est arrivé et qu’il était l’heure de la traditionnelle sortie en famille, Kathy a supplié de partir, plaidant la maladie. Cela a toujours fonctionné avec ses parents. Elle a juste fait semblant d’avoir des crampes d’estomac, peut-être des règles précoces. Aucun des parents ne voulait parler d’une chose pareille, alors ils sont sortis sans Kathy.
    


    
       

      
    


    
      Elle avait toute la maison pour elle seule. Il n’y avait qu’elle et Rex. Elle verrouilla la porte avec excitation et appela le chien.
    


    
       

      
    


    
      Rex sortit en bondissant de sa chambre. Elle s’assit sur le bord du canapé et lui ouvrit les bras. Il courut vers elle et lécha son visage retroussé. Elle gloussa et le serra dans ses bras.
    


    
       

      
    


    
      « Oh, Rex ! Attendez, vous verrez ce que j’ai pour vous ! Tu as été si bon avec moi. Maintenant, je vais être bon avec toi.
    


    
       

      
    


    
      Rex sentit sa chaleur et son amour, et sa queue remua et sa langue se lécha. Kathy gloussa et poussa sa grosse tête loin de son visage. Rex fourra automatiquement son museau humide entre ses cuisses ouvertes.
    


    
       

      
    


    
      Elle rit et s’installa sur le canapé et écarta les jambes pour lui. Elle remonta sa jupe courte sur son ventre plat et le laissa lécher l’entrejambe de sa culotte pendant quelques instants. C’était amusant. Sa langue rugueuse se sentait bien à travers le tissu. Mais quand sa culotte a été trempée de sa salive et que son clitoris s’est tendu vers le haut, elle a poussé sa culotte vers le bas.
    


    
       

      
    


    
      Elle gloussa alors que Rex continuait d’essayer d’atteindre sa chatte même si elle essayait d’enlever sa culotte de ses pieds. Elle a finalement réussi à contourner sa tête occupée, et elle s’est penchée à nouveau, sa chatte nue et poilue.
    


    
       

      
    


    
      « Lèche-le, Rex », râla-t-elle vivement.
    


    
       

      
    


    
      Rex gémit de plaisir et lécha les lèvres de sa chatte. Kathy poussa un grand soupir et glissa ses mains vers le bas. Ses doigts fins ont ouvert sa chatte et elle a haleté alors que la langue de chien fouettait son clitoris et sa chatte.
    


    
       

      
    


    
      « Euh, euh, euh, » ronronna-t-elle joyeusement. C’était la vie !
    


    
       

      
    


    
      Rex lui lécha la chatte comme s’il lapait de l’eau. Kathy a adoré et elle a soupiré en regardant la façon dont il travaillait sa grosse langue sur son entrejambe tortillant.
    


    
       

      
    


    
      Les sentiments spéciaux et les sensations érotiques qu’elle avait appris à aimer ont commencé à se répercuter sur son jeune corps. Elle s’est affalée sur le canapé pour pouvoir pousser sa chatte vers l’avant pour le chien lécheur de chatte. Elle a baissé le col de sa robe et a libéré ses seins saillants et les a mutilés pendant qu’elle regardait Rex manger sa chatte.
    


    
       

      
    


    
      « Ta langue se sent si bien », lui a-t-elle dit. "Mmmmm, c’est sympa. oh, lèche-le, Rex, lèche-le. Quelle langue vous avez. Tu es si chaud pour ma chatte. J’aime ça. Tu me lèches toujours si gentiment.
    


    
       

      
    


    
      Le cabot excité a continué à lécher sa chatte et Kathy a lentement fait pivoter ses hanches. Sa chatte humide se tordait contre la langue léchée et lapante, et de vifs frissons de plaisir parcouraient son corps.
    


    
       

      
    


    
      Ses jeunes seins durs picotaient sous ses doigts espiègles. Elle se tortilla la chatte alors que la chaleur s’accumulait. Elle fut bientôt à bout de souffle, et elle haleta et gémit alors que la langue de levrette attaquait sa chatte.
    


    
       

      
    


    
      « Oh, Rex, » souffla-t-elle chaudement, « comme tu lèches une fille. Euh, tu me donnes envie de faire des choses coquines avec toi. Elle bougea un peu la tête et regarda son animal de compagnie. « Ta bite est-elle aussi chaude que ta langue ? »
    


    
       

      
    


    
      Elle a baisé sa chatte plus rapidement contre sa langue avide. Ses belles jambes tremblaient et ses orteils se recourbaient et se déroulaient. Ses hanches tournaient et se tordaient, et son petit cul chaud se tortillait sur le coussin du canapé. La luxure lui déconcertait l’esprit.
    


    
       

      
    


    
      La langue humide et éraflée du chien a frappé sa chatte et son clitoris plusieurs fois et cela a fait l’affaire pour Kathy. Elle a haleté dans l’homélie tout à coup. Elle enfonça ses talons dans le tapis et poussa sa chatte en l’air. Ses mains volèrent vers son petit cul nu et l’agrippèrent. Elle tenait son cul en l’air avec ses cuisses écartées et sa chatte douloureuse de jouir.
    


    
       

      
    


    
      « Mange-le ! » haleta-t-elle avec chaleur. « Oh, Rex ! Maintenant, maintenantwwww . . . mange-moi... lèche-moi... oh, fais-moi jouir mmmm. Oh! Ça jouit !"
    


    
       

      
    


    
      Elle grogna et gémit comme un petit animal blessé alors qu’elle baisait sa chatte en l’air et laissait son chien l’amener à travers un orgasme dynamique.
    


    
       

      
    


    
      Son petit cul a heurté le coussin du canapé et s’est tortillé frénétiquement alors que Rex continuait à lécher et à lécher sa chatte bosselée et tordue.
    


    
       

      
    


    
      Le jus de chatte coulait librement de sa bouche chaude et nourrissait le chien alors qu’il s’infiltrait sur le coussin. Le cul grinçant de Kathy a enduit le coussin de cunt-crcam. Elle gémissait de plaisir en venant et en venant chercher le chien. Puis elle s’assit, à bout de souffle. C’était un bon sperme.
    


    
       

      
    


    
      « Oh, Rex, regarde ce que j’ai fait au canapé ! » haleta-t-elle. « Tiens, mon garçon, lèche-le. Dépêchez-vous !
    


    
       

      
    


    
      Son fidèle animal de compagnie s’est occupé de ce petit problème et a laissé le coussin propre. Puis Kathy lui a donné à nouveau sa chatte pour qu’il puisse la nettoyer aussi. Il a fait du bon travail pour elle.
    


    
       

      
    


    
      « Ohhhmmmm, bon toutou », a-t-elle haleté par la suite. « Euh, tu fais en sorte que ma chatte se sente si bien. »
    


    
       

      
    


    
      Elle s’affaissa sur le canapé et ses yeux se tournèrent vers l’arrière de Rex. Elle se demandait s’il n’avait pas une érection pour elle après tout ce léchage de chatte. Elle sourit malicieusement et glissa lentement du canapé sur le sol. Rex garda sa langue en mouvement entre ses cuisses alors même qu’elle s’installait sur le sol.
    


    
       

      
    


    
      Ses yeux s’écarquillèrent. « Ewww, tu as eu une érection ! » a-t-elle pleuré joyeusement.
    


    
       

      
    


    
      Elle s’est penchée et a utilisé ses deux mains pour atteindre et caresser sa pine et ses couilles. Rex gémit à son contact et sa grosse langue fouetta furieusement sa chatte. Kathy gloussa et caressa affectueusement sa bite naissante.
    


    
       

      
    


    
      Elle caressa lentement sa pine allongée au début, s’amusant simplement. Elle jeta une jambe sur le canapé et laissa Rex lécher l’enfer de sa chatte. Puis ses doigts ont commencé à bouger plus vite sur sa bite raide.
    


    
       

      
    


    
      Admirant sa pine et ses couilles, elle enroula les doigts d’une main autour de sa tige de bite et commença à la pomper plus rapidement. Elle se lécha nerveusement les lèvres alors qu’elle était excitée pour sa pine. Elle pouvait voir qu’elle avait un effet certain sur lui, et cela l’excitait aussi.
    


    
       

      
    


    
      « Tu as de belles noix », râla-t-elle chaudement, doigtant doucement ses couilles. "C’est là que ton sperme est fait. J’ai beaucoup appris sur les chiens ces derniers temps.
    


    
       

      
    


    
      Alors que Rex continuait à lui lécher la chatte, elle branlait sa pine et jouait avec ses couilles. Ses jeunes yeux chauds ne quittaient jamais sa bite rouge.
    


    
       

      
    


    
      Elle a glissé ses doigts sur sa pine visqueuse et a ronronné : "Je vais te laisser me baiser aujourd’hui, Rex. Je vais jouer avec ta bite, et je vais quand même te sucer, mais aujourd’hui, tu vas avoir le régal de ta vie. Ma chatte !"
    


    
       

      
    


    
      Elle a joué avec ses couilles chaudes et sa pine jusqu’à ce qu’elle le fasse frémir et gémir. Puis elle le fit coucher sur le côté, et elle se coucha sur le côté.
    


    
       

      
    


    
      Elle a gardé un pied sur le canapé et a demandé à Rex de continuer à lui lécher la chatte. Puis elle pressa son joli visage contre son ventre et lécha sa pine.
    


    
       

      
    


    
      « Euh, tu me lèches et tu me rends chaude », a-t-elle dit avec excitation, « et je te sucerai et te rendrai bien chaud. »
    


    
       

      
    


    
      Rex grogna en réponse à cela. Tout ce qu’il savait, c’est que cette petite fille sexy savait comment faire en sorte que sa bite se sente bien.
    


    
       

      
    


    
      Kathy a mis en place un 69 enflammé qui aurait plu à la pute la plus expérimentée. Avec une passion juvénile brûlant au plus profond de son ventre tendu, elle a donné sa chatte à son chien et a sucé sa pine.
    


    
       

      
    


    
      Elle a travaillé sa langue à une vitesse toujours croissante, sur ses couilles et sa pine. Elle était fougueuse dans sa succion de bite, toujours stimulée par la langue éraflée de Rex sur sa chatte. Elle caressa ses couilles chaudes alors qu’elle prenait toute sa pine de pierre dans sa jeune bouche suceuse.
    


    
       

      
    


    
      Elle aimait caresser les couilles du chien pendant qu’elle suçait sa pine. Cela lui faisait du bien de voir qu’elle excitait Rex autant qu’il l’excitait. Qu’est-ce que ce serait foutu à ce rythme !
    


    
       

      
    


    
      Elle a laissé Rex lui lécher la chatte jusqu’à ce qu’elle se sente prête à jouir à nouveau. Elle voulait le garder pour la baise. Alors elle s’éloigna de sa tête et ferma ses jambes. Rex grogna et s’en prit à sa chatte. Elle rit et le retint, libérant sa bite gonflée.
    


    
       

      
    


    
      Rex n’accepterait pas un non comme réponse. Tout ce qu’il avait jamais connu avec Kathy, c’était de se lécher la chatte. Il sauta donc sur son ventre, face à ses pieds, et plongea son museau dans son entrejambe poilu. Kathy poussa un cri et serra ses cuisses l’une contre l’autre. Rex renifla humidement dans sa chatte.
    


    
       

      
    


    
      "Rex ! Rex ! dit-elle en riant. « Arrêtez ça ! J’essaie de vous faire une faveur, pour l’amour de Dieu ! Ewww, ne le faites pas. Espèce de petit violeur !
    


    
       

      
    


    
      Elle était presque tentée d’écarter ses jolies jambes et de laisser l’animal dévorer sa chatte chaude. Mais elle l’a repoussé de son corps et s’est roulée sur ses mains et ses genoux.
    


    
       

      
    


    
      « Saute, Rex ! » cria-t-elle. "Arrête de me lécher et baise-moi ! Debout, Rex, debout !
    


    
       

      
    


    
      Mais Rex n’était pas un chien intelligent. Et il était déjà entraîné à manger de la chatte. Il a sauté derrière le joli cul de Kathy et lui a léché la chatte. Kathy écarta les genoux et frissonna de la tête aux pieds alors que sa langue excitait l’enfer de sa chatte.
    


    
       

      
    


    
      "Oh, Rex, tu vas tout gâcher ! Ne me fais pas jouir de cette façon. Oh, espèce de chien stupide ! Monte sur moi et baise-moi !"
    


    
       

      
    


    
      Frustrée et excitée, elle s’est retournée et a forcé le chien à s’allonger sur son dos. Elle l’a mis à terre et s’est assise sur lui. Elle s’est penchée en avant et a mis sa chatte sur sa bite palpitante. Elle s’est frottée comme une folle et a eu de beaux frissons rien que ça.
    


    
       

      
    


    
      « Tu vois ? Comme ça, stupide. Baise-moi, baise-moi. Le sentir ? Tu ne veux pas mettre ta bite dans ma chatte ?"
    


    
       

      
    


    
      Rex protesta avec des aboiements et des gémissements alors qu’elle le maintenait au sol et essayait d’entraîner sa pine à pénétrer dans sa chatte chaude. Elle bossa ses hanches plus rapidement et sa fente de chatte caressa toute la longueur de sa pine.
    


    
       

      
    


    
      "Oh, Rex, tu es désespéré ! Allez, lève-toi !
    


    
       

      
    


    
      Elle se leva et arracha sa robe. Nue, elle fit face au chien et l’encouragea à lui sauter dessus. Elle se souvint de quelques moments embarrassants où Rex avait essayé de lui baiser la jambe. Maintenant, ce n’était pas embarrassant ; C’était utile.
    


    
       

      
    


    
      « Debout ! » cria-t-elle.
    


    
       

      
    


    
      Rex se leva d’un bond, la langue sortant de sa bouche, ses pattes avant presque contre ses seins. Elle leva une jambe et la frotta contre sa trique. Rex haleta et commença à bosser sa jambe.
    


    
       

      
    


    
      "C’est ça, c’est ça. C’est bien. Baise la jambe de Kathy ! Allez, putain. Voilà. Maintenant, n’aimerais-tu pas faire ça dans ma chatte ?"
    


    
       

      
    


    
      Une fois qu’elle avait fait bouger ses hanches dans le putain de mouvement, elle sentait qu’il prendrait le relais à partir de là, si l’occasion se présentait. Cette fois, elle avait raison. Quand elle s’est mise à quatre pattes et a remué son cul vers lui, il n’a pas pris la peine de lui lécher la chatte. Il la monta avec chaleur. « Bon garçon ! »
    


    
       

      
    


    
      À sa grande joie, l’instinct animal a pris le dessus. Ce qu’il avait essayé de faire à sa jambe, il essayait maintenant de le faire à sa chatte. Kathy l’a beaucoup aidé en étant patiente avec lui et en se pinçant le cul dans un sens et dans l’autre jusqu’à ce que sa pine humide et poignardante trouve la cible.
    


    
       

      
    


    
      Puis sa pine s’est enfoncée dans son trou de baise et elle a crié. Sa bite n’était pas épaisse, mais elle était belle et longue. Kathy a crié et gémi alors que la longue et étroite viande de bite rouge baisait dans sa chatte.
    


    
       

      
    


    
      "oh, Rex, tu as une belle ! euh, je savais que ça me ferait du bien. Je le savais, tout simplement. Donne-le-moi, Rex ! Putain de Kathy bien ! Putain, Rex, putain ! Ohhhmmmm, tu aimes la chatte de Kathy, n’est-ce pas ?"
    


    
       

      
    


    
      Rex grogna et gémit d’une homélie. Ses pattes avant agrippèrent sa cage thoracique. Ses hanches se secouèrent et poussèrent et enfoncèrent toute sa pine humide dans son trou de baise.
    


    
       

      
    


    
      Elle gémit passionnément et baissa sa chatte en rond sur sa putain de bite. Les parois de sa chatte ont serré sa pine et l’ont sucée alors qu’elle rebondissait sur son cul. Un orgasme déchira son jeune corps comme une tornade. Rex a tiré pleinement parti de son jus, de sa torsion et de sa putain de chatte.
    


    
       

      
    


    
      Les gémissements et les gémissements de Kathy ont rempli la pièce alors qu’elle jouissait sauvagement sur la putain de bite de chien, et dans ces moments enivrants et ahurissants, elle savait qu’elle ne pourrait jamais laisser son chien la baiser pendant la semaine. Ses parents entendraient sûrement ses explosions passionnées alors qu’elle jouissait si impuissante.
    


    
       

      
    


    
      « Baise-moi ! » a-t-elle crié.
    


    
       

      
    


    
      Enragé par la fille qui se tordait et se bossait, Rex haletait, bavait et pistonnait rapidement ses hanches. Il a aboyé comme s’il avait vaincu et a baisé toute sa pine dans la chatte serrée et humide de Kathy.
    


    
       

      
    


    
      Ses violents coups de bite faisaient glisser sa pine trop loin. Sa bite est soudainement sortie du trou de baise de Kathy. Il l’a poignardée en retour, mais a raté sa chatte. Sa puissante pine s’est enfoncée dans son trou du cul.
    


    
       

      
    


    
      « Miouh ! » Kathy a crié. "Oh, wow, Rex ! Tu es dans mon trou du cul !"
    


    
       

      
    


    
      Le chien n’arrêtait pas de baiser. Tout ce qu’il savait, c’est que la chair féminine serrée étranglait sa bite et le faisait se sentir sacrément bien. Peu lui importait dans quel trou se trouvait sa bite, tant qu’elle baisait un trou.
    


    
       

      
    


    
      Sans se soucier des cris et des jappements soudains de Kathy, il a continué à lui baiser le cul. Son canal de cul serrait sa pine plus fort que son canal de chatte, et c’était bien avec Rex.
    


    
       

      
    


    
      « oh, Rex, » haleta-t-elle, vissant son trou du cul sur sa putain de bite. "Ce feeeelssss ssssoooo bon ! Ewww, j’emmerde mon cul ! Hum, ta bite est bien ajustée ! Oh! Ew! Continuez comme ça ! Je vais encore jouir ! Againnnn !
    


    
       

      
    


    
      Elle a baisé son cul d’avant en arrière avec excitation pendant que la bite du chien l’excitait. Elle haletait à chaque fois qu’il lui enfonçait sa pine dans le cul. Poussé par une pure luxure animale, Rex a claqué sa bite dans son trou du cul et ses couilles chaudes ont percuté sa chatte encore et encore.
    


    
       

      
    


    
      Plus vite Rex la baisait, plus vite elle le baisait en retour jusqu’à ce qu’elle ne soit plus qu’une masse de chair féminine chaude et haletante. Sa joie monta alors que son orgasme se répercutait en elle. Un rire érotique s’échappa de sa gorge alors qu’elle enfonçait une main dans son ventre plat jusqu’à sa chatte. Elle s’est baisée sauvagement avec les doigts en venant et a baisé son cul sur la bite de chien enragée.
    


    
       

      
    


    
      Elle gémissait et gloussait et riait aux éclats alors que Rex lui baisait le trou du cul et que ses doigts agrippaient son clitoris. Des sensations merveilleuses se répandaient dans sa chatte. Elle gémit chaudement en se faisant baiser.
    


    
       

      
    


    
      N’étant plus vierge et ayant maintenant envie d’un plaisir sexuel extrême, elle adorait les sensations de brûlure et de broyage qui se produisaient au plus profond de ses entrailles alors qu’elle recevait poussée après poussée de la bite brutale.
    


    
       

      
    


    
      « Donne-le-moi ! » hurla-t-elle lubriquement, s’abandonnant à un orgasme soutenu.
    


    
       

      
    


    
      "Oh, baise-moi ! Ta bite se sent si bien en moi ! Comme c’est long ! Ewwww, tu baises tellement fort, Rex ! Bon garçon, Rex ! Bon garçon !
    


    
       

      
    


    
      Rex grogna bas dans sa gorge et bavea sur le dos de Kathy. Il a baisé furieusement, puis s’est secoué de partout. Ses pattes arrière dansaient et poussaient le sol alors que sa longue bite baisait dans son trou du cul.
    


    
       

      
    


    
      Sa pine s’élargit dans son serrement. Ses couilles s’accrochaient à la base de sa bite. Puis ils explosèrent de fureur. Kathy a crié quand elle a senti d’énormes liasses de hot-dog jaillir dans ses entrailles de cul. Rex grogna et baisa sauvagement alors qu’il pompait tout son sperme dans son corps se tordant. Kathy s’évanouit presque sous l’extase de tout cela. Des frissons remplissaient à la fois sa chatte et son cul.
    


    
       

      
    


    
      « oh, Rex, » gémit-elle faiblement après la baise. « C’était super ! »
    


    
       

      
    


    
      Elle s’est roulée sur le dos et a regardé son animal lécher sa. Elle reprit son souffle après quelques instants et fixa Rex avec des yeux vitreux et heureux.
    


    
       

      
    


    
      « J’aime te baiser », murmura-t-elle chaudement, frottant lentement sa chatte d’une main. "Je savais juste que ce serait bien pour toi. Nous devons baiser plus souvent. Je dois réfléchir à comment nous pouvons le faire.
    


    
       

      
    


    
      Elle a mis son jeune esprit au travail et a trouvé la seule solution. Elle devrait réserver Rex pour les week-ends. C’était un bon plan pour une jeune fille qui apprend tout juste à apprécier la baise. Elle en était satisfaite. Elle pouvait baiser tous ces merveilleux animaux à la clinique tous les jours, et baiser Rex tous les week-ends.
    


    
       

      
    


    
      Rex termina sa tâche entre ses jambes et sa pine rouge humide se glissa dans son fourreau protecteur. Kathy a regardé sa bite disparaître et elle a ri. Puis elle gémit quand Rex accorda toute son attention à sa chatte de sperme.
    


    
       

      
    


    
      Se sentant aussi enjouée qu’un chaton en chaleur, elle a demandé à Rex de lécher sa langue sur ses seins nus et ses mamelons pointus. Quand elle avait de bonnes sensations tout au long de ses seins, elle lui a fait lécher la chatte.
    


    
       

      
    


    
      Elle jeta un coup d’œil à l’horloge et vit qu’il était encore temps de s’amuser avant que ses parents ne reviennent. Elle a laissé Rex la lécher jusqu’à l’orgasme, puis elle l’a sucé et a bu tout son sperme. Ensuite, elle a donné à Rex un peu plus de chatte et de trou du cul.
    


    
       

      
    


    
      CHAPITRE HUIT
    


    
       

      
    


    
      Une fois que Kathy avait perdu sa cerise, il n’y avait plus moyen d’arrêter sa soif de baise. Une fois qu’elle a goûté aux plaisirs de la baise, elle est devenue accro.
    


    
       

      
    


    
      Avec Rita et les chiens, elle se sentait comme une grande fille - et très non virginale. Mais à la maison, ses parents la traitaient encore comme une enfant. Elle a dû apaiser leur curiosité constante.
    


    
       

      
    


    
      Un matin, au petit-déjeuner, sa mère inquiète lui a demandé : « Comment se passent les choses à la clinique, Kathy ? »
    


    
       

      
    


    
      « Tout simplement super ! » s’exclama Kathy, et elle engloutit une autre cuillerée de céréales.
    


    
       

      
    


    
      « Tu ne travailles pas trop dur, n’est-ce pas ? » voulait savoir son père.
    


    
       

      
    


    
      « Zut, non ! »
    


    
       

      
    


    
      « Faites attention à votre langage ! »
    


    
       

      
    


    
      « Je suis désolée », s’excusa Kathy. « Je suis tellement excité. C’est un super boulot !
    


    
       

      
    


    
      « Tu veux toujours travailler tous les jours de cette façon ? » a demandé sa mère.
    


    
       

      
    


    
      « Oh, oui, maman ! C’est génial! S’il vous plaît, ne vous inquiétez pas pour moi. Je pensais que papa et toi seriez heureux de me voir faire quelque chose d’aussi adulte et responsable.
    


    
       

      
    


    
      — Eh bien, nous le sommes, ajouta son père. « Bien sûr que nous le sommes. »
    


    
       

      
    


    
      « C’est juste que nous sommes inquiets, Kathy », a dit sa mère. "Vous n’avez jamais l’air de vous amuser. Les adolescents devraient aussi s’amuser.
    


    
       

      
    


    
      — Mais moi ! Oh, je le sais ! Eh bien, ce travail est amusant ! Vous ne voyez pas ? C’est tellement excitant ! Je veux dire, j’apprends tellement. Le docteur Carson m’apprend tout ce qu’elle sait.
    


    
       

      
    


    
      Ses yeux brillaient et ses joues rougissaient d’excitation pendant qu’elle parlait. Ses parents n’ont pas pu s’empêcher d’être touchés par son enthousiasme juvénile.
    


    
       

      
    


    
      Kathy leva les yeux vers l’horloge. « Ah ! Je dois courir !
    


    
       

      
    


    
      Elle s’éloigna de la table et se dépêcha de sortir de la pièce pour échapper à toute autre interrogation sur sa vie privée, sa nouvelle vie. Elle m’a dit au revoir depuis la porte d’entrée.
    


    
       

      
    


    
      « Peut-être que nous nous inquiétons trop », a déclaré M. Jenks.
    


    
       

      
    


    
      « Peut-être que tu as raison », a admis sa femme. « Quand on y pense, je ne sais pas quand je l’ai vue aussi heureuse. »
    


    
       

      
    


    
      M. Jenks a fait un sourire à sa femme. « Je pense que notre petite fille grandit. »
    


    
       

      
    


    
      * * *

    


    
       

      
    


    
      Kathy grandissait en effet. Elle était assez raisonnable pour se débarrasser du travail de merde afin de pouvoir passer à la partie importante : la baise.
    


    
       

      
    


    
      Elle a nettoyé des cages, développé quelques radiographies et transporté un sac de 25 livres de nourriture pour chiens.
    


    
       

      
    


    
      Rita arriva et trouva la fille en train d’accoucher, et elle rit.
    


    
       

      
    


    
      « Hé, ralentissez là-bas », a-t-elle réprimandé. « Qu’essayez-vous de faire ? Battre un record ?
    


    
       

      
    


    
      Kathy sourit mignonnement. « Je voulais juste me débarrasser de tout cela tôt pour que nous puissions nous amuser. »
    


    
       

      
    


    
      Les yeux de Rita parcouraient de haut en bas le jeune corps de Kathy. Elle était jolie dans sa mini-robe, coupée bas sur ses seins saillants et haute sur ses jeunes cuisses galbées. Lorsque Kathy s’est penchée pour mettre un peu de nourriture pour chien dans des plats, Rita a vu les courbes inférieures de son petit cul rond.
    


    
       

      
    


    
      « Vous vivez dangereusement ces jours-ci, n’est-ce pas ? », a-t-elle dit en riant. « Pas de culotte. »
    


    
       

      
    


    
      Kathy termina sa corvée et se tourna vers son amie. « Tant que mes parents ne s’en aperçoivent pas, ce n’est pas grave. Je ne veux plus porter de culotte.
    


    
       

      
    


    
      — Eh bien, je pense que vous feriez mieux.
    


    
       

      
    


    
      « Quoi ? » s’écria Kathy, surprise. « Je croyais que tu étais mon ami ! »
    


    
       

      
    


    
      « Je le suis. C’est pourquoi je vous dis de porter des culottes. Et si vos parents l’apprennent ? Et s’ils se fâchent et vous empêchent de venir ici ?
    


    
       

      
    


    
      « Oh, mon Dieu ! Ne dis même pas ça !
    


    
       

      
    


    
      « Alors, s’il vous plaît, faites-leur plaisir », a conseillé Rita. « Joue la douce petite vierge pour eux. Laissez-les vous bercer. Joue le jeu, chaton, et tu auras toute la bite de chien que tu peux sucer ou baiser.
    


    
       

      
    


    
      « Je vois ce que tu veux dire, Rita. D’accord. Je vais me mettre en forme. Mais la prochaine chose que vous savez, ils vont vouloir que je porte un soutien-gorge. Mes seins poussent trop vite pour leur convenir.
    


    
       

      
    


    
      « Alors tu porteras un soutien-gorge », a dit Rita.
    


    
       

      
    


    
      « Oui, je suppose que je le ferai », a soupiré Kathy. Ses yeux parcouraient le corps de Rita. « Ça ne me dérangerait pas tellement si je pouvais porter des choses sexy comme tu le fais. »
    


    
       

      
    


    
      Rita se mit à rire. « Attends ton heure, chaton. »
    


    
       

      
    


    
      « Je veux être sexy maintenant », a déclaré Kathy.
    


    
       

      
    


    
      Rita a compris le sens. Elle a souri et a dit : « Allez, allons nous amuser de manière sexy. »
    


    
       

      
    


    
      Mais juste au moment où ils entraient dans leur salle de sexe, les téléphones sonnèrent.
    


    
       

      
    


    
      « Oh, putain, » a dit Rita. « Attendez ici. Je reviendrai tout de suite.
    


    
       

      
    


    
      Pendant que Kathy attendait, elle admirait tous les animaux dans leurs cages, des rangées et des rangées de beaux chiens. Elle sourit lorsque ses jeunes yeux brillants aperçurent Frenchie et Fifi et les lévriers à grosse bite, Dick et Rick. Elle poussa un soupir de plaisir en les voyant. Ses seins ont commencé à picoter et sa chatte est devenue humide.
    


    
       

      
    


    
      « Kathy », a dit Rita en revenant du bureau. "J’ai été appelé. Tu devras continuer sans moi pendant un moment. À moins que tu ne veuilles nous accompagner.
    


    
       

      
    


    
      « Non », a dit Kathy rapidement, souriant sexy. « Je t’attendrai ici. »
    


    
       

      
    


    
      "D’accord, petit diablotin sexy. Amuse-toi. Je mettrai les téléphones sur le répondeur et verrouillerai la porte d’entrée.
    


    
       

      
    


    
      « Merci, Rita », a dit Kathy doucement.
    


    
       

      
    


    
      « Bien sûr. Amusez-vous.
    


    
       

      
    


    
      Kathy entra dans la salle du chenil et verrouilla la porte derrière elle. Elle se retourna et s’appuya contre la porte pendant un moment, ses seins saillants se soulevant dans sa robe. Ses yeux dansaient d’animal en animal et sa respiration s’accélérait.
    


    
       

      
    


    
      Pour la première fois de sa vie, elle était enfermée dans une grande pièce avec plus d’une douzaine de. Rien que d’y penser, elle la ravissait et faisait couler son sang dans ses veines. Si seulement ses copines savaient !
    


    
       

      
    


    
      Heureuse comme une alouette, elle s’éloigna de la porte et dansa dans le couloir entre les rangées de cages. Les chiens ont capté son excitation et ont aboyé et sauté dans leurs cages. Kathy riait comme une petite fille ravie et tournoyait pour faire s’évaser sa robe autour de ses jolies jambes.
    


    
       

      
    


    
      Toujours en mouvement, toujours en tournoyant et en riant, elle dézippa sa robe. Elle dansa devant quelques cages et baissa la robe devant elle. Elle a mis à nu ses jeunes seins poussés et les a pris en coupe en se retournant. Elle a peaufiné ses mamelons roses et a poussé un petit gémissement.
    


    
       

      
    


    
      Elle poussa la robe sur ses hanches et elle tomba en tas autour de ses pieds. Elle s’en éloigna en dansant et enleva ses sandales. Biellement nue, elle riait sensuellement et faisait une danse joyeuse et sexy pour les animaux excités.
    


    
       

      
    


    
      Elle s’aimait elle-même. Elle aimait ses seins quand elle les serrait. Elle aimait sa chatte quand elle la frottait. Elle a tout aimé.
    


    
       

      
    


    
      À un moment donné, elle a arrêté de danser et a planté ses pieds nus fermement écartés. Elle prit ses fesses dans ses mains et les serra. Elle cambra le dos et exposa sa chatte rose à un colley lorgnant.
    


    
       

      
    


    
      « Êtes-vous un garçon chien ? » a-t-elle demandé. Elle s’approcha de la cage et se pencha pour voir sous l’animal. "Mmmmm, tu l’es sûr. Viens la voir avec moi !
    


    
       

      
    


    
      Elle ouvrit la cage étiquetée LADDIE, et le colley lui sauta dessus, heureux d’être sorti de la cage. Il a immédiatement sauté sur elle et ses pattes avant ont écrasé ses jeunes seins mûrs pendant qu’il léchait tout son visage.
    


    
       

      
    


    
      « Owww, tu me grattes les seins ! » Kathy hurla. Elle rit et attrapa ses pattes avant et le fit descendre. Elle écarta les jambes. « Si tu veux lécher quelque chose, lèche ça. »
    


    
       

      
    


    
      Le chien n’a pas compris la photo tout de suite. Kathy a dû l’amadouer un peu. Elle l’a fait en tenant sa tête et en écrasant sa chatte contre son museau. Elle frotta sa chatte de haut en bas sur le bout de son nez. Laddie a senti l’odeur de la chatte. Sa langue s’est fouettée et il a eu un bon goût de sa chatte.
    


    
       

      
    


    
      Kathy a ri. Elle a de nouveau attrapé son cul dans la pose arquée, avec sa chatte poussée vers l’avant avec impatience. Elle rit et ses seins tremblèrent légèrement alors qu’elle regardait le colley lui lécher la chatte avec sa grosse longue langue.
    


    
       

      
    


    
      Il n’a pas fallu beaucoup de cette langue qui clapote pour raidir son clitoris et l’exciter. Des sensations délicieuses parcouraient son jeune corps.
    


    
       

      
    


    
      Elle écarta davantage les pieds jusqu’à ce qu’elle fasse presque une fente. Sa chatte s’est grande ouverte pour la langue de levrette et elle a reçu une série de frissons excitants. La langue éraflée fouettait sa chatte jusqu’à ce que sa respiration soit erratique et que ses seins soient tendus sur sa poitrine gonflée. Ses genoux commencèrent à trembler.
    


    
       

      
    


    
      « Oh, oh, oh, » gémit-elle, perdant l’équilibre.
    


    
       

      
    


    
      Elle s’est glissée sur le sol et a jeté ses jambes en l’air dans un magnifique V. Le colley a attaqué sa chatte avec sa langue, ses dents et son museau. Kathy a crié et gémi et a tordu son petit cul chaud sur le sol.
    


    
       

      
    


    
      Haletante, à bout de souffle, elle se retourna et attrapa la porte d’une cage. Elle ouvrit la porte et laissa sortir Samson, un berger allemand, de sa cage.
    


    
       

      
    


    
      « Viens ici, mon garçon ! » râla-t-elle chaudement, et elle lui tapota les seins.
    


    
       

      
    


    
      Le gros chien a sauté sur ses seins. Une énorme patte frappa sa cage thoracique et lui fit perdre l’air. Il s’y pencha et laissa tomber son museau humide sur ses seins saillants.
    


    
       

      
    


    
      « Lèche, Samson, lèche ! » cria-t-elle avec excitation alors que le colley continuait à lécher sa chatte.
    


    
       

      
    


    
      Le berger allemand, également heureux d’être libre, semblait montrer sa gratitude en léchant l’enfer de ses jeunes seins endoloris et poussants. Les yeux de Kathy ont roulé dans sa tête alors qu’elle tordait sa chatte pour Laddie et tordait ses seins pour Samson.
    


    
       

      
    


    
      « Oh, je vais devenir folle ! » a-t-elle haleté.
    


    
       

      
    


    
      Gémissant bruyamment, elle abandonna son corps aux plaisirs intenses et atroces. Elle a roulé ses hanches en homélie. Sa chatte était en feu. Ses reins lui faisaient mal comme ses seins. Ses ongles s’enfoncèrent dans ses hanches et elle faillit faire couler du sang alors que les chiens la chassaient de son esprit de putain de désir.
    


    
       

      
    


    
      Samson était lourd sur elle alors qu’il léchait et mordillait ses seins et ses mamelons. Laddie enfouit son nez entre ses cuisses et attaqua sa chatte avec une force animale. Kathy était en fait piégée.
    


    
       

      
    


    
      Les sensations dans ses seins sont devenues si intenses au bout d’un moment qu’elle n’avait qu’à les libérer. Elle haleta et se détourna de la bouche vorace du berger allemand. Elle haleta pour respirer. Pour ne pas être en reste, Samson attaqua son petit cul exposé.
    


    
       

      
    


    
      Kathy s’était tournée d’un côté et avait levé sa jambe pour que le colley puisse continuer à lui lécher la chatte. Samson déplaça simplement sa langue humide vers sa fente du cul et la partie inférieure de sa chatte. Deux langues de chien ont ravagé son entrejambe.
    


    
       

      
    


    
      « Oh, maman ! » haleta-t-elle, ravie jusqu’aux orteils.
    


    
       

      
    


    
      Elle leva sa jambe plus haut dans les airs. Elle gémit et baisa sa chatte contre le museau de Laddie, frappant son clitoris, puis elle se cabra, voulant la langue de Samson dans son cul. D’avant en arrière, elle bossait, obtenant deux sensations fortes pour le prix d’une. C’était fou.
    


    
       

      
    


    
      Kathy gloussa sensuellement, submergée par le plaisir constant alors qu’elle essayait d’accommoder les deux langues. Elle a fait pivoter ses hanches dans un cercle sexy. Elle se tortillait contre les langues persistantes des animaux. Son plaisir a atteint un sommet historique et elle s’est affaiblie avec passion.
    


    
       

      
    


    
      Elle roula sur le ventre et écarta ses pieds très loin. Elle a soulevé sa chatte du sol alors que les deux chiens attaquaient son entrejambe.
    


    
       

      
    


    
      Excitée hors de son esprit, ayant envie de jouir, elle a plongé ses mains derrière elle et a écarté ses fesses. Une langue de chien lécha son trou du cul pendant que l’autre lapait sa chatte qui se tortillait.
    


    
       

      
    


    
      Elle a levé son cul plus haut dans les airs et a crié comme un cochon coincé alors que les chiens poussaient et poussaient pour atteindre ses petits trous de baise humides. Le colley gardait le contrôle de sa chatte et le berger allemand attaquait son cul.
    


    
       

      
    


    
      Deux coqs de chien sortirent de leurs fourreaux, rouges et gonflés. L’odeur de l’entrejambe de la fille et le goût de ses trous de baise excitaient les animaux à un ton fiévreux. Kathy gémit chaudement quand elle les sentit tous les deux baiser ses jambes et ses cuisses alors qu’ils continuaient à lécher ses trous de baise. nous
    


    
       

      
    


    
      Elle bouillonnait aussi de chaleur, jusqu’à ce qu’elle finisse par tomber sur le dos, à bout de souffle, complètement à la merci des animaux excités. Maintenant, Samson s’est attaqué à sa chatte, et Laddie a attaqué ses seins soulevés.
    


    
       

      
    


    
      À travers des yeux vitreux sexuels, Kathy a vu la pine raide du colley. Elle avait l’eau à la bouche. Elle tendit ses doigts tremblants et caressa la longueur de la viande de coq rouge. Elle gémit de passion alors que la pine palpitait dans sa main.
    


    
       

      
    


    
      Elle força le colley à s’allonger sur le côté et attrapa sa pine dans sa bouche. Elle gémit vivement et secoua la tête de haut en bas pendant qu’elle léchait et suçait sa bite.
    


    
       

      
    


    
      Suçant l’homélie, elle garda son cul haut pour que le berger allemand puisse continuer à fouetter sa chatte chaude avec sa langue. La combinaison de la bite à deux succions et du lavage de sa chatte était trop pour elle. Elle n’a pas pu maintenir ce sommet de passion.
    


    
       

      
    


    
      Elle retira sa bouche du poteau de baise rigide de Laddie et haleta.
    


    
       

      
    


    
      « Je dois baiser ! »
    


    
       

      
    


    
      Elle s’est rapidement mise à quatre pattes. Hors de son esprit de désir, elle tordait son petit cul dans un sens et dans l’autre pour attirer un compagnon, comme une chienne en chaleur.
    


    
       

      
    


    
      "Baise-moi ! oh, Laddie ! Debout, mon garçon ! Putain! Samson! Putain, Samson ! Debout, mon garçon ! Oh, que quelqu’un me baise !
    


    
       

      
    


    
      Inexpérimentée dans les manières des animaux, elle ne savait pas que les chiens tueraient pour la chatte. À sa grande horreur, les deux animaux ont commencé à grogner et à montrer leurs dents l’un à l’autre.
    


    
       

      
    


    
      « Oh, mon Dieu ! » s’écria-t-elle en les voyant se mordre l’un l’autre, juste à côté de son entrejambe. « Ne me mords pas ! »
    


    
       

      
    


    
      Elle se retourna rapidement et se releva, aussi étourdie qu’elle se sentait, et essaya de séparer les chiens de combat. Elle s’est fâchée contre eux pour avoir interrompu son plaisir. Elle attrapa le colley par le collier et le força à retourner dans sa cage. Elle claqua la porte derrière lui et la verrouilla à clé.
    


    
       

      
    


    
      « Tiens, vilain chien ! » gronda-t-elle. « C’est ce que vous obtenez en vous battant ! » Sa main s’approcha de ses seins gonflés. « Tu m’as fait peur à moitié à mort ! »
    


    
       

      
    


    
      Elle regarda le berger allemand. Ses grands yeux bruns avaient l’air aussi innocents que ceux d’un bébé. Kathy ne put s’empêcher de lui sourire. Elle tomba à genoux devant lui et caressa son cou épais.
    


    
       

      
    


    
      « Vas-tu être un bon garçon ? » réprimanda-t-elle en lui embrassant la tête. "Tu ne mordras pas Kathy, n’est-ce pas ? Maintenant, calmez-vous. Laddie est dans sa cage. Ça va? Voudrais-tu me baiser ?"
    


    
       

      
    


    
      Elle sourit sexy et passa sa main le long de son corps jusqu’à son entrejambe. Elle a trouvé sa bite plus grosse que celle du colley. Elle gémit doucement alors que ses doigts caressaient sa bite et ses couilles. Samson gémissait de convoitise animale.
    


    
       

      
    


    
      "Mmmmm, tu es grand. Viens ici, et baise Kathy.
    


    
       

      
    


    
      Elle a repris la position de levrette une fois de plus, confiante que tout irait bien maintenant. Elle avait raison. Une fois qu’elle était à quatre pattes, Samson était heureux de lui lécher la chatte.
    


    
       

      
    


    
      « Oh, » gémit-elle faiblement. "Ne vous contentez pas de le lécher maintenant. Merde! Saute, Samson ! Debout, mon garçon !
    


    
       

      
    


    
      Le chien obéit alors. Il sauta sur le dos de Kathy avec un tel bruit sourd qu’elle s’étouffa. C’était un chien lourd et il avait une grosse bite. Elle sentit sa bite poignarder à l’arrière d’une cuisse.
    


    
       

      
    


    
      « Ewwww, » roucoula-t-elle, aimant la sensation.
    


    
       

      
    


    
      Elle a déplacé un genou et a glissé son cul. La bite de la chienne lui a cogné l’autre cuisse. Elle bougea de nouveau. Samson était déjà en train de baiser dans l’air, excité à baiser. Sa tête de bite humide a barbouillé ses cuisses avant d’atteindre enfin la cible. Puis sa bite épaisse s’est enfoncée dans l’étroitesse de sa chatte.
    


    
       

      
    


    
      « Ah ! » Kathy haleta alors que sa pine envahissait l’humidité de sa chatte. « Je vais jouir comme un fou en un rien de temps avec une bite comme ça ! »
    


    
       

      
    


    
      Samson gémit pour ses propres raisons et la monta solidement. Sa bite, une fois enfoncée entre ses jeunes lèvres de chatte serrées, était prête pour l’action. Tout ce sexe avec la chatte d’une femelle humaine l’avait préparé pour beaucoup de baise rapide et furieuse.
    


    
       

      
    


    
      Ses pattes avant s’enfoncèrent dans ses épaules, puis glissèrent pour étreindre sa cage thoracique. Ses pattes arrière dansaient sur le sol entre ses jambes tremblantes alors qu’il baisait toute sa trique raide dans sa chatte serrée et sucante.
    


    
       

      
    


    
      Il a baisé et baisé sans relâche, et Kathy est venue et venue. Ses cris stridents remplissaient la pièce alors qu’elle bossait et se tordait chaudement pour la bite plongeante.
    


    
       

      
    


    
      « Oh, oh ! » cria-t-elle, et elle baisa comme une pute pour l’animal excité. « Je suis cummmiiinnngggg ! »
    


    
       

      
    


    
      Tout son corps se tordait et se secouait alors qu’elle crémait humidement sur la putain de bite de chien. Ses sens se sont ébranlés et elle a eu un orgasme magnifique pour le putain de chien. Elle s’est tellement défoncée qu’elle n’a pas entendu Rita déverrouiller la porte et entrer.
    


    
       

      
    


    
      Rita a jeté un coup d’œil à la scène sexy d’un gros berger allemand enfonçant sa bite dans la chatte de Kathy, et sa propre chatte a été crémeuse à ce moment-là.
    


    
       

      
    


    
      Incapable de parler ou de se contrôler, elle s’est déshabillée et a sorti Laddie de sa cage. Le colley baisait la merde du trou du cul de Rita avant même que Kathy ne sache qu’elle n’était plus seule. Les deux femelles ont ri sensuellement alors qu’elles se faisaient baiser par les chiens.
    


    
       

      
    


    
      CHAPITRE NEUF
    


    
       

      
    


    
      Au fur et à mesure que les semaines d’été passaient, la clinique devenait de plus en plus occupée ; Les animaux malades et blessés allaient et venaient rapidement. Avec le temps, Samson rentra chez lui, puis Laddie. Chaque fois qu’un vieil ami partait, le jeune cœur de Kathy se brisait. Rita a dû lui parler et lui apprendre à ne pas s’attacher autant aux animaux.
    


    
       

      
    


    
      Rita avait une excellente façon d’apprendre à Kathy à lâcher prise lorsqu’un animal devait rentrer à la maison. Lorsque la jeune fille fut attristée par le départ de Fifi, Rita lui laissa d’abord s’attaquer à un nouveau caniche, Antoinette. Une fois que le petit animal à fourrure lui léchait les seins et la chatte, Kathy a tout oublié de Fifi.
    


    
       

      
    


    
      Cette technique l’a aidée à lâcher Dick et Rick, aussi. Rita l’a laissée se faire baiser par le premier grand danois à franchir la porte - après qu’il ait été réparé, bien sûr. Se faire baiser par ce super animal l’a aidée à oublier Dick et Rick.
    


    
       

      
    


    
      « Mais ils feront toujours partie de mes souvenirs », a-t-elle déclaré.
    


    
       

      
    


    
      « Bien sûr qu’ils le feront », a dit Rita d’un ton apaisant, et a donné à Kathy un câlin et un baiser. « Je ne veux tout simplement pas que vous tombiez amoureux d’un seul animal. Vous ne pouvez pas vous permettre un attachement émotionnel, à moins que vous n’achetiez votre propre animal de compagnie. C’est différent. Sinon, lâchez prise et profitez de tout le sexe que vous pouvez avec autant d’animaux que possible. C’est ce qui rend la vie si agréable.
    


    
       

      
    


    
      Kathy a vraiment apprécié la discussion. Elle embrassa Rita sur la joue et la remercia d’avoir été si compréhensive. Rita a ri et a dit qu’elle comprenait, parce qu’elle était comme Kathy.
    


    
       

      
    


    
      Kathy s’est vu confier de plus en plus de responsabilités à la clinique. Chaque nouvelle tâche qu’elle accomplissait bien lui donnait un sentiment d’accomplissement. Elle aimait particulièrement branler un chien après l’avoir soigné. Elle s’est juste assurée que le store de la fenêtre était complètement baissé lorsqu’elle s’amusait avec l’animal.
    


    
       

      
    


    
      Chaque après-midi, quand c’était possible, elle allait dans l’arrière-salle, verrouillait la porte et emmenait avec elle des animaux amicaux sur le matelas pneumatique. Jour après jour, elle avait des heures et des heures seule avec des canines excitées.
    


    
       

      
    


    
      Il a fallu plusieurs jours avant que Kathy ne se rende compte que Rita la laissait toujours seule avec les animaux. Au début, elle l’a considéré comme une entreprise. Puis elle a senti que Rita était juste gentille, partant pour que Kathy puisse baiser librement. Mais un jour, elle s’est intéressée à cela.
    


    
       

      
    


    
      Dans la salle du chenil, la jeune fille a enlevé son t-shirt et a commencé à repousser son petit short moulant, quand Rita a une fois de plus dit qu’elle laisserait Kathy à elle-même.
    


    
       

      
    


    
      « Où vas-tu ? » Kathy voulait savoir.
    


    
       

      
    


    
      "Oh, juste des affaires. Vous n’êtes pas obligé de venir. Amusez-vous pendant mon absence.
    


    
       

      
    


    
      « Rita... Où vas-tu tous les jours ?
    


    
       

      
    


    
      Rita se retourna et regarda la jolie jeune fille. « J’avais peur que tu me poses ça un jour. »
    


    
       

      
    


    
      « Je ne veux pas être indiscret. C’est juste que... puits... Au début, je pensais que nous étions une équipe. Je veux dire, ce sont vraiment tes animaux de compagnie et je pensais que tu adorais revenir ici et les baiser. Mais vous m’avez tout remis. Je ne comprends pas. Elle se mordit la lèvre inférieure un instant, voulant manifestement dire autre chose.
    


    
       

      
    


    
      « À quoi penses-tu, petit diablotin ? »
    


    
       

      
    


    
      « Eh bien, parfois, je me demande si vous... puits... Voyez-vous un homme ? Je sais que ce n’est pas mon affaire, et si c’est le cas, ce n’est pas grave. Je veux dire... "
    


    
       

      
    


    
      Rita eut un tel éclat de rire qu’elle dut se serrer les flancs.
    


    
       

      
    


    
      « Qu’est-ce que j’ai dit de si drôle ? » a-t-elle voulu savoir.
    


    
       

      
    


    
      « Drôle ? » Rita laissa échapper une réponse. « C’est hilarant ! Moi et un homme ? Vous plaisantez ! Pensez-vous que je perdrais mon temps, mon énergie et ma chatte avec un homme égoïste ? Je vous l’ai dit dès le début, j’aime les animaux !
    


    
       

      
    


    
      « Je sais », a dit Kathy. « C’est juste que tu t’en vas tous les après-midi et que tu me laisses ici pour m’amuser. »
    


    
       

      
    


    
      "Tu n’as pas tout le plaisir, chaton. Loin de là. Elle poussa un soupir de résignation. "Eh bien, je suppose qu’il est temps de vous le dire. La vérité, c’est que j’utilise cette pièce pour m’exciter pour... puits... de plus gros animaux.
    


    
       

      
    


    
      « Des animaux plus gros ? » Kathy avait l’air perplexe.
    


    
       

      
    


    
      Rita a souri et a dit : « Oui. Je ne dirige pas seulement une clinique, Kathy. Je suis vétérinaire. Je fais des visites à domicile. Je visite des fermes et je m’occupe aussi des animaux. Vous comprenez ?
    


    
       

      
    


    
      Les yeux de Kathy s’écarquillèrent et sa jolie bouche s’ouvrit. Ses jeunes seins nus montaient et descendaient avec sa respiration accélérée. Elle déglutit difficilement. Sa chatte s’est mouillée aux pensées qu’elle a soudainement eues.
    


    
       

      
    


    
      — Méchants chevaux ? Porcins? Des chèvres ?
    


    
       

      
    


    
      Rita rit de son étonnement juvénile et de son excitation évidente. Elle pouvait presque voir les visions de grosses d’animaux dansant dans la tête de l’adolescente.
    


    
       

      
    


    
      « Je vois que je ne vais plus m’en tirer avec ma petite ruse. J’espérais que vous seriez satisfaits de tous les animaux ici à la clinique. Mais je peux voir à la lumière dans tes yeux que tu penses déjà à me rejoindre.
    


    
       

      
    


    
      « Eh bien, oui ! » s’est exclamée Kathy. « Je veux dire... Golly! Vous baisez les chevaux ?
    


    
       

      
    


    
      « Pas tout à fait », a ri Rita. "Vous ne pouvez pas avoir un coq de cheval dans une chatte humaine. Mais il y a d’autres choses qui... Eh bien, pourquoi ne viens-tu pas avec moi et vois par toi-même ?
    


    
       

      
    


    
      « Oh, je peux ? »
    


    
       

      
    


    
      « Oui, petit diablotin. Habillez-vous et allons-y.
    


    
       

      
    


    
      Alors que Kathy enfilait ses vêtements, elle a demandé : « Pourquoi vouliez-vous que je sois satisfaite ici ? »
    


    
       

      
    


    
      "Parce que tu n’es qu’un gamin, idiot. Si j’étais malin, je te ferais rester ici et te contenter de putain de chiens. Mais je ne suis pas intelligent. Je suis excité. Comme toi. Allez, yeux brillants, continuons votre éducation à la manière des animaux.
    


    
       

      
    


    
      Ils ont ri ensemble en quittant le bâtiment. Kathy était aussi excitée qu’une petite fille sur le point d’ouvrir les cadeaux de Noël alors qu’elle était assise à côté de Rita dans la voiture. Rita lui a raconté des histoires assez excitantes. Kathy a écouté ravie, et après un moment, elle a dû jouer avec sa chatte pendant que Rita parlait.
    


    
       

      
    


    
      Au moment où ils franchirent la grande porte de Hensen’s Farms, Kathy était sur le bord de son siège, rongeant son morceau. Ils ont roulé le long d’un chemin de terre bordé d’arbres qui serpentait autour d’une petite colline. À gauche, Kathy a vu une énorme maison décousue. Rita prit la route à droite et Kathy vit d’immenses granges, des cabanes et des enclos.
    


    
       

      
    


    
      « Les Hensen ne sont pas à la maison à cette période de l’année », a expliqué Rita en se garant à côté d’une grande grange. « J’ai le tour de l’endroit jusqu’à ce qu’ils reviennent. Ils me paient bien pour m’occuper de leurs animaux. Les ouvriers agricoles viennent tous les deux jours et s’occupent du travail acharné.
    


    
       

      
    


    
      « Ah ! Comme c’est excitant ! Kathy s’est enthousiasmée.
    


    
       

      
    


    
      « Tu n’en connais pas la moitié, chaton. Venez avec moi. Et accroche-toi à ton chapeau - ou à ta chatte !"
    


    
       

      
    


    
      Ils entrèrent dans une immense grange avec un grenier et des rangées de stalles sur chaque mur. C’était une grange moderne bien équipée avec tous les types de harnais et d’accessoires en cuir.
    


    
       

      
    


    
      Kathy écarquilla les yeux en marchant le long du sol recouvert de paille. Des rangées de beaux chevaux assaillaient ses yeux affamés. Ses seins poussaient avec excitation dans son petit t-shirt moulant.
    


    
       

      
    


    
      « Bon sang ! » haleta-t-elle. « Ils ont tous des ? »
    


    
       

      
    


    
      Rita se mit à rire. « Non. C’est une jument juste ici. C’est une jument, celle-là-bas. Et il y en a quelques-uns à l’autre bout. Viens ici. Je sais ce que tu cherches.
    


    
       

      
    


    
      Elle a ouvert la porte d’une cabine et a fait entrer Kathy. Elle les suivit et verrouilla la porte derrière eux. Elle déplaça Kathy à l’intérieur, sur le côté du cheval.
    


    
       

      
    


    
      « Ne te tiens jamais juste derrière un cheval, Kathy. Un coup de sabot pourrait vous tuer. Ou si ça te mettait entre les jambes, tu ne baiserais plus jamais.
    


    
       

      
    


    
      « Waouh ! » Kathy haleta, soudain effrayée. Elle s’appuya contre le mur en bois et une main s’approcha de ses seins tendus avec inquiétude alors qu’elle regardait les yeux écarquillés vers le magnifique animal.
    


    
       

      
    


    
      « Le nom de cet étalon est King », informa Rita à son élève sexy. « Comme lui ? »
    


    
       

      
    


    
      "Il est... Il est... fantastique !
    


    
       

      
    


    
      « Montez ici et rencontrez-le. King, je veux que vous rencontriez Kathy. Je pense que vous allez l’aimer. Peut-être autant que tu m’aimes. Viens ici, Kathy. Frottez-lui le nez. N’ayez pas peur de lui. Il aime la chatte, laissez-moi vous dire.
    


    
       

      
    


    
      « Il le fait ? »
    


    
       

      
    


    
      « Laissez-moi vous montrer. Je travaille avec King depuis des mois maintenant.
    


    
       

      
    


    
      Kathy regarda, fascinée, Rita enlever tous ses vêtements. Quand elle fut descendue jusqu’à sa culotte, elle rit et dit à Kathy de se déshabiller aussi. Kathy gloussa et obéit joyeusement. Quand ils furent tous les deux aussi nus que le jour de leur naissance, Rita se tint devant le cheval.
    


    
       

      
    


    
      Elle lui disait des choses apaisantes et le berçait de sa douce voix. Elle caressa tendrement son long nez et poussa ses seins vers lui. À la stupéfaction de Kathy, il a baissé la tête et léché tous ses seins. C’était la langue la plus grosse et la plus épaisse qu’elle ait jamais vue.
    


    
       

      
    


    
      Kathy déglutit nerveusement, chaudement, alors que les épais mamelons rouges de Rita se hérissaient sous les claques de cette énorme langue.
    


    
       

      
    


    
      « Viens ici, Kathy. Apprenez à le connaître. Laisse-le te lécher les seins.
    


    
       

      
    


    
      Kathy a pris la place de Rita. Elle fixa les grands yeux bruns du cheval et retint son souffle. Il a sorti son énorme langue et a frappé ses seins si fort qu’elle est tombée en arrière et ses épaules ont heurté le mur. Rita rit sensuellement alors que le cheval hochait la tête et léchait les seins de Kathy encore et encore, la plaquant contre le mur.
    


    
       

      
    


    
      « Oh, bon sang ! » Kathy a haleté alors que la langue violait ses seins. "Il est si gros ! Je pense qu’il pourrait me mâcher les seins !
    


    
       

      
    


    
      « Ne t’inquiète pas pour ça », a dit Rita. « Les chevaux utilisent leurs lèvres avant d’utiliser leurs dents. Mais c’est une autre histoire.
    


    
       

      
    


    
      « Que voulez-vous dire ? »
    


    
       

      
    


    
      « Vous verrez. Profitez simplement du coup de langue dès maintenant. Ensuite, je vous montrerai ce que je veux dire.
    


    
       

      
    


    
      Kathy était heureuse de le faire. Elle abandonna sa peur et abandonna ses seins à la langue du cheval. Comme s’il était bien entraîné dans l’art d’exciter une femme, il a aspiré et giflé ses jeunes seins serrés jusqu’à ce que Kathy pense qu’elle allait jouir.
    


    
       

      
    


    
      « Oh, wow, » roucoula-t-elle, poussant ses seins vers le haut maintenant. « C’est tellement agréable. Bon sang, quelle langue ! Ewww, mes seins ont déjà des picotements ! Euh, Ritaaaa, c’est bien ! J’ai mal au ventre !
    


    
       

      
    


    
      « Je parie que c’est le cas ! » Rita se mit à rire. "C’est assez excitant. Frotte ta chatte pendant qu’il te lèche. Écartez vos jambes chaudes et descendez une fois. Foncez !
    


    
       

      
    


    
      Elle sourit joyeusement alors que la jeune fille se frottait et lui baisait la chatte pendant que King lapait et léchait ses seins. Ses mamelons roses se sont hérissés et Kathy a tordu ses épaules de gauche à droite pour obtenir de bonnes sensations sur ses seins.
    


    
       

      
    


    
      Ses doigts ont été mouillés par sa chatte de sperme et ses seins ont été mouillés par la salive du cheval. Elle riait constamment alors que l’animal l’excitait à un degré fiévreux de passion, et elle criait quand elle avait un orgasme sur tous ses doigts.
    


    
       

      
    


    
      Sa tête heurta le mur alors qu’elle jouissait violemment. Ses yeux se fermèrent et son orgasme se répercuta sur son jeune corps pendant plusieurs instants. Pendant que Kathy arrivait, Rita se baissa et s’accroupit à côté du cheval. Les yeux de Kathy s’ouvrirent au bout d’un moment et elle baissa les yeux pour voir Rita.
    


    
       

      
    


    
      « Qu’est-ce que tu fais ? » a-t-elle râlé.
    


    
       

      
    


    
      Rita a ri et lui a dit de faire le tour de l’autre côté du cheval. Kathy s’exécuta et s’accroupit. Ils se rencontrèrent sous le cheval, juste à côté de son énorme fourreau poilu.
    


    
       

      
    


    
      « Attends, tu verras ça ! » annonça Rita.
    


    
       

      
    


    
      « Oh, Rita ! On va sortir sa bite ?"
    


    
       

      
    


    
      "Bien sûr, idiot. Aidez moi. Joue avec ses couilles pendant que je branle ce truc.
    


    
       

      
    


    
      Kathy leva une main qui fut bientôt éclipsée par les grosses couilles du cheval.
    


    
       

      
    


    
      « Couilles ! » haleta-t-elle. « Ce sont des pamplemousses ! »
    


    
       

      
    


    
      « Il a besoin de plus de stimulation qu’un chien », a déclaré Rita. « Utilisez vos deux mains. »
    


    
       

      
    


    
      Ils ont tous deux utilisé leurs mains sur les énormes organes génitaux de l’animal. Les mains se rencontrèrent sur ses couilles, et les mains se rencontrèrent sur son fourreau de bite. Travaillant ensemble, ils excitèrent King jusqu’à ce que ses sabots arrière écrasent le sol. Cela a d’abord effrayé Kathy, mais Rita l’a mise à l’aise quand elle a dit que c’était un signe que King devenait excité pour eux.
    


    
       

      
    


    
      Sachant cela et le voulant, Kathy se rapprocha du côté de l’animal et travailla ses doigts plus rapidement sur ses couilles et son fourreau de bite.
    


    
       

      
    


    
      « Ça y arrive, dit Rita.
    


    
       

      
    


    
      « Ah ! Où ?
    


    
       

      
    


    
      Kathy s’est déplacée de quelques centimètres vers la droite et a baissé la tête. Ses yeux étaient collés à l’extrémité poilue de l’épaisse gaine de bite et, bien sûr, il y avait une ouverture à l’extrémité de celle-ci. Lentement, très lentement, cet orifice s’étendit et s’élargit. La bouche de Kathy s’ouvrit quand elle vit un énorme morceau noir de viande de bite sortir de l’obscurité.
    


    
       

      
    


    
      « Oh, mon Dieu ! » a-t-elle haleté.
    


    
       

      
    


    
      Ses mains bougeaient chaudement à l’unisson avec celles de Rita et elles secouaient sa pine jusqu’à ce qu’elle doive sortir de sa couverture charnue. Ensuite, les filles ont pu branler la tige de bite noire visqueuse.
    


    
       

      
    


    
      « Oh, bon sang », râla Kathy avec chaleur. "Pas étonnant que tu aies dit qu’il ne pouvait pas baiser une chatte humaine. Pleurage! Regarde! Zowee ! S’il me baisait la chatte, il me tuerait. Mais quel chemin à parcourir ! Les juments doivent l’aimer !
    


    
       

      
    


    
      « Ils le font », a dit Rita en riant. — Vous pouvez en être sûr. Je l’ai vu en action un jour sur le terrain. Aussi grosse que soit la chatte d’une jument, sa bite la remplit.
    


    
       

      
    


    
      « Je comprends pourquoi ! » Kathy haleta. "Oh, Rita, je n’arrive pas à y croire. Sa bite est encore en train de grandir ! Regarder! Ça sort plus !
    


    
       

      
    


    
      « Sa bite est aussi longue que ton bras quand elle est complètement sortie », l’informa Rita.
    


    
       

      
    


    
      « C’est vrai ? Ewww, je veux voir ça !"
    


    
       

      
    


    
      "Tu le fais, hein ? Eh bien, savez-vous ce que nous devrons faire pour qu’il soit aussi grand ?
    


    
       

      
    


    
      « Non, quoi ? »
    


    
       

      
    


    
      « Nous devons lécher et sucer sa. »
    


    
       

      
    


    
      « Oh, vraiment ? Allons-y !
    


    
       

      
    


    
      « Je pensais que tu dirais ça », a ri Rita. « Mettez-vous sous lui avec moi. Il faudra nos deux bouches pour que sa bite grossisse.
    


    
       

      
    


    
      Kathy a rejoint son amie à la fin de l’énorme érection de King. Ils ont tous les deux secoué sa pine et l’ont léchée avec leurs langues. King grogna plusieurs fois et continua à piétiner le sol.
    


    
       

      
    


    
      Sa bite a atteint ses proportions les plus complètes, poussant Kathy en arrière à chaque centimètre du chemin. Ses doigts s’enroulèrent autour de sa tige de bite alors qu’elle léchait sa langue autour de sa tête de bite.
    


    
       

      
    


    
      « Mmmmm, » gémit Rita, « tu le suces là et je vais lécher sa tige de bite. Tu veux le voir tirer ?
    


    
       

      
    


    
      « Ewww, oui. »
    


    
       

      
    


    
      "Il jouit en litres. Bien plus qu’un chien.
    


    
       

      
    


    
      Qui vivra verra. Allez-y et sucez sa bite. N’essayez pas de tout mettre dans votre bouche, idiot. C’est trop grand. Il suffit de sucer le bout de sa bite, aussi large que possible dans la bouche. Et la langue son trou de pisse. Ça le fera descendre avant que tu ne t’en rendes compte.
    


    
       

      
    


    
      Avec le dévouement de deux vétérinaires, ils ont travaillé sur le coq. Ils ont branlé sa pine et l’ont léchée et sucée pour tout ce qu’elles valaient. Kathy gémissait chaudement alors que sa chatte crémait. Elle est venue parce que sucer cette énorme érection la rendait très chaude. Elle se contractait et frissonnait d’orgasme en suçant.
    


    
       

      
    


    
      Gémissant d’excitation, elle a baisé avec la langue le trou de la pisse de King et a beaucoup apprécié cela. C’était sexy de lécher le bout de sa langue dans un trou aussi béant, sachant tout le temps qu’elle allait lui faire tirer une charge de sperme de cette façon.
    


    
       

      
    


    
      Ses efforts ont porté leurs fruits plus tôt qu’elle ne l’avait prévu. Rita cria avec chaleur que King était sur le point de se lâcher. Kathy n’était pas prête pour ce qui s’est passé ensuite. La bite géante sembla se gonfler dans une explosion qui la fit sursauter.
    


    
       

      
    


    
      Avant qu’elle ne puisse éloigner son visage, une énorme liasse de crème de bite épaisse jaillit de la pine du cheval et éclaboussa ses yeux, son nez et sa bouche. Elle a haleté et avalé du sperme alors qu’une autre boule de sperme la frappait. L’impact du sperme de cheval jaillissant a frappé son visage si fort qu’elle est tombée en arrière.
    


    
       

      
    


    
      Elle poussa un cri et tomba au sol sur le dos. Rita était ravie et a serré les couilles du cheval et a branlé sa bite plus vite et plus fort. C’était son plaisir lubrique de voir des liasses géantes de sperme de cheval éclabousser tout le corps de l’adolescente, de son visage à sa chatte.
    


    
       

      
    


    
      La bite crachait sauvagement et jaillissait humidement, et Kathy gémissait d’extase alors qu’elle était baignée dans l’épais sperme de cheval blanc.
    


    
       

      
    


    
      CHAPITRE DIX
    


    
       

      
    


    
      Rita était à moitié folle de luxure rien qu’en regardant l’étalon tirer son sperme sur la jeune fille. Elle a couru avec chaleur de l’autre côté du cheval et a exhorté Kathy à sortir de sous lui.
    


    
       

      
    


    
      « Glisse-toi ici , , Rita haleta avec chaleur. Où il peut vous atteindre avec sa langue ! Il va te lécher !
    


    
       

      
    


    
      Kathy était également étourdie par la luxure de baise, toujours abasourdie par ce qui lui était arrivé.
    


    
       

      
    


    
      "Qu-quoi ? Me lécher ?
    


    
       

      
    


    
      « Oui ! Oui! Glisse-toi juste ici !
    


    
       

      
    


    
      Effectivement, quand elle a mis son jeune corps souple sur le sol, King a baissé la tête et a fait glisser sa langue épaisse de haut en bas sur sa chair trempée de sperme. Il a aspiré son propre sperme alors que sa langue frappait ses seins, son ventre, sa chatte et son visage.
    


    
       

      
    


    
      « Oh, oh, oh, » gémit Kathy passionnément alors que la grande langue dévastait chaque centimètre de son corps exposé. C’était électrique et dynamique pour elle d’être esclave des sentiments que le cheval créait.
    


    
       

      
    


    
      Lorsque son corps fut propre et se tordit chaudement, Rita suggéra lubriquement qu’elle se mette en position couchée sur la pile de foin dans le coin de l’étable.
    


    
       

      
    


    
      Animée de sentiments érotiques, Kathy a ri et a fait ce que son professeur lui a dit. Elle rampa sur la botte de foin et écarta les jambes pour que King puisse concentrer son léchage entre ses cuisses.
    


    
       

      
    


    
      Rita a baisé sa propre chatte avec les doigts pendant qu’elle regardait son cheval préféré lécher la chatte de Kathy. Kathy gémit passionnément en regardant le cheval fouetter sa chatte chaude avec cette merveilleuse grosse langue.
    


    
       

      
    


    
      « oh, Ritaaaa, » gémit Kathy d’excitation. "Je vais jouir. Il me lèche tellement la chatte ! Ouf !
    


    
       

      
    


    
      « Si vous pensez que c’est bien, attendez, vous le ressentirez ! »
    


    
       

      
    


    
      Elle attrapa une carotte dans la réserve de friandises mise de côté pour le cheval. Elle l’a tendu à Kathy et lui a demandé de le mettre dans sa chatte, l’extrémité épaisse en premier.
    


    
       

      
    


    
      « Pourquoiyyyy ? » Kathy gémit vivement.
    


    
       

      
    


    
      « Vous verrez. Faites simplement ce que je vous dis. Allez-y. Enfonce-le directement dans ta chatte comme si tu allais te masturber avec.
    


    
       

      
    


    
      Rita a occupé King pendant quelques instants en lui faisant lécher et lécher ses gros seins. Kathy avait alors quelques minutes pour insérer la longue carotte dans sa chatte.
    


    
       

      
    


    
      « Ewwww, » roucoula-t-elle alors qu’il disparaissait dans son trou de baise. « Peut-être que je vais l’utiliser pour une bite ! »
    


    
       

      
    


    
      « Non, tu ne le fais pas », a ri Rita. "Tu peux te baiser avec un gode une autre fois. Ce n’est pas pour ça qu’il s’agit en ce moment. Laissez l’extrémité fine de celui-ci sortir de votre chatte et écartez vos cuisses très largement. Prêt ?
    


    
       

      
    


    
      « Uh-huh, » a soupiré Kathy.
    


    
       

      
    


    
      Rita lâcha lâché l’étalon sur la fille haletante. La femme s’est assise et a baisé sa chatte avec les doigts pendant qu’elle regardait le cheval attaquer la jeune chatte fraîche de Kathy. Il s’est lancé dans la course à cette carotte comme Rita savait qu’il le ferait.
    


    
       

      
    


    
      Kathy hurla et hurla alors que la tête du grand cheval plongeait entre ses cuisses tremblantes et que sa langue la frappait humidement. Cela l’a vraiment excitée quand ses lèvres épaisses se sont écrasées contre sa chatte et ont bougé dans un mouvement mordant alors que ses dents allaient chercher la carotte.
    


    
       

      
    


    
      « Oh, mon Dieu ! » Kathy haleta. « S’il me mord, il va m’enlever la chatte ! »
    


    
       

      
    


    
      « Ne t’inquiète pas », a ri Rita. "Il ne va pas vous mordre. Détendez-vous et profitez des sensations. Vous vous souvenez que je vous ai dit qu’un cheval utilise ses lèvres avant ses dents ? Ses lèvres vous feront jouir tandis que ses dents auront la carotte.
    


    
       

      
    


    
      Malgré cela, le plaisir de Kathy était mêlé de peur et d’effroi excité tout au long de l’acte sexuel étrange et merveilleux. Au bout d’un moment, elle n’a pas pu s’empêcher de se tortiller et de se cogner la chatte pour le cheval. Peur ou pas, elle était excitée !
    


    
       

      
    


    
      Ses yeux roulèrent alors que ces grandes lèvres mutilaient et écrasaient sa chatte. Elle a attrapé ses seins endoloris et les a serrés frénétiquement pendant qu’elle baisait sa chatte de haut en bas.
    


    
       

      
    


    
      La carotte était à moitié mangée et la partie la plus épaisse était coincée dans son trou de baise. Alors qu’elle bossait et se branlait spasmiquement avec une béatitude orgasmique, sa chatte baisait le légume orange. Son canal de chatte s’est tordu sur la carotte et l’a imbibée de jus de chatte alors même que King la mordillait et la mordillait.
    


    
       

      
    


    
      Lentement mais sûrement, un pouce à la fois, la carotte a été retirée de sa chatte dans la bouche de King. Ses dents blanches et acérées grinçaient régulièrement alors qu’il poursuivait sa friandise préférée. Ses lèvres massaient la chatte de Kathy. Et les mouvements ont fait que le reste de la carotte baise sa chatte.
    


    
       

      
    


    
      « oh, Ritaaaa ! » gémit-elle, éjaculant chaudement. "C’est incroyablegggg . . . oh, je suis cummmiiinnnggg ! Ewwww, oh, euh... qu’est-ce que c’est drôle... Oh, mange-moi !
    


    
       

      
    


    
      L’excitation de Kathy excitait Rita. C’était un frisson de voir l’adolescente nue se tordre et bosser si vicieusement alors qu’elle jouissait humide. Kathy était une jeune beauté, avec ses seins pointus et sa petite chatte poilue. Elle était une petite version d’une grande fille en proie à l’orgasme.
    


    
       

      
    


    
      Kathy pleurait, riait et gémissait en jouant. Tout son corps se tordit et sauta dans le foin. D’énormes vagues de plaisir spermique se sont propagées à travers elle et l’ont rendue impuissante. Elle a succombé à l’orgasme.
    


    
       

      
    


    
      Quand King eut mâché la carotte jusqu’à son nœud, le dernier morceau sortit du trou de baise de Kathy. La sensation de son départ la fit rire. King l’a englouti, et même alors, son nez et ses lèvres ont cogné sa chatte pour la faire trembler et rire.
    


    
       

      
    


    
      Kathy était étourdie par l’excitation. Une main prit en coupe et serra ses jeunes seins mûrs tandis que l’autre frottait et doigtait sa chatte trempée. Rita observa la jeune fille pendant quelques instants, souriant avec compréhension.
    


    
       

      
    


    
      « Je sais ce dont tu as besoin », a-t-elle dit en riant.
    


    
       

      
    


    
      « Venez avec moi. »
    


    
       

      
    


    
      Kathy se leva en titubant, se sentant étourdie après un orgasme aussi ahurissant, et Rita la tint stable. Elle guida Kathy hors de l’étable et le long de la grange jusqu’à une stalle de l’autre côté. Elle ouvrit la porte et conduisit Kathy à l’intérieur.
    


    
       

      
    


    
      Les jeunes yeux de Kathy s’illuminèrent lorsqu’elle regarda un magnifique étalon Pinto noir et blanc.
    


    
       

      
    


    
      « Oh, il est mignon ! » a-t-elle pleuré avec enthousiasme.
    


    
       

      
    


    
      « Je pensais qu’il te plairait », a dit Rita. « Viens m’aider à faire bander sa bite. »
    


    
       

      
    


    
      Ils se sont accroupis de chaque côté du poney, tout comme ils l’avaient fait avec King. Riant et riant érotiquement, ils s’amusaient beaucoup à jouer avec le poney-prick. Kathy a ri et a remarqué que cette pine était plus de sa taille. Rita aimait ça., Leurs mains caressaient les couilles du poney et caressaient sa bite jusqu’à ce qu’elle sorte de sa gaine protectrice. Kathy haleta devant la taille de sa bite, plus grosse qu’elle ne l’avait prévu, et toute noire et scintillante.
    


    
       

      
    


    
      "Ewwww, Rita ! Regarder! On va lui sucer la bite ?
    


    
       

      
    


    
      « Pas tout à fait. Vous voyez ce journal là-bas ? Il est là pour une raison. C’est celui que j’utilise.
    


    
       

      
    


    
      « Pour quoi faire ? »
    


    
       

      
    


    
      « Pour élever mon cul pour que le poney puisse me baiser. »
    


    
       

      
    


    
      « Quoi ? Va te faire foutre? Oh, Rita, vous voulez dire... "
    


    
       

      
    


    
      "Euh-huh. Je veux? Je t’ai dit que la bite d’un cheval ne peut pas baiser une chatte humaine. C’était vrai. Mais la bite d’un poney le peut. Voulez-vous essayer ? Tu as l’air d’avoir besoin d’une bonne baise.
    


    
       

      
    


    
      « Oh, je peux ! oh, je veux !
    


    
       

      
    


    
      « Je pensais que tu le ferais », a ri Rita. "Je vais taquiner ses couilles et caresser sa tige de bite, et tu suces sa tête de bite. Si vous étirez votre jolie bouche très large, je pense que vous pouvez mettre votre bouche dessus. Mettez-vous sous lui et essayez.
    


    
       

      
    


    
      Kathy se glissa rapidement sous le poney et se positionna sur ses genoux devant son énorme érection. Rita manipula ses grosses couilles et caressa tendrement sa pine pour la rendre plus grosse et plus rigide.
    


    
       

      
    


    
      Kathy gémit doucement rien qu’à la vue de la grosse bite de poney. Elle se lécha les lèvres une fois, excitée, puis pressa sa bouche contre la pine de poney. L’animal a piétiné le sol pendant que les femelles le rendaient fou.
    


    
       

      
    


    
      Kathy écarta ses jeunes lèvres mûres et les glissa sur sa tête de bite bombée. Ses yeux se sont écarquillés quand elle a découvert qu’elle pouvait prendre cette grosse bite dans sa bouche. Rita l’encourageait fréquemment jusqu’à ce que Kathy suce la pine du poney avec enthousiasme.
    


    
       

      
    


    
      S’amusant énormément, Kathy gloussa en suçant. Ses mains rejoignirent celles de Rita sur la tige du poney. Elle frappa sa pine plus vite alors que sa jolie tête se balançait. Sa tête de bite glissait humidement dans et hors de sa jeune bouche de succion.
    


    
       

      
    


    
      « Mmmmm, mmmm, mmmm ! » Kathy gémit, ravie de la taille de sa pine. Elle poussa fortement sa tête en avant et prit plusieurs centimètres de la trique raide dans sa bouche.
    


    
       

      
    


    
      « N’oublie pas son trou de pisse, Kathy », a ordonné Rita avec chaleur.
    


    
       

      
    


    
      Elle repoussa sa bouche humide, puis fouetta son trou de pisse avec sa langue. Il était plus serré que celui de King, mais avec effort, elle y enfonça le bout de sa langue. Le poney gémit et piétina.
    


    
       

      
    


    
      Quelques instants plus tard, les sens de Kathy se sont ébranlés. Elle était excitée. La grosse bite palpitante l’excitait à mourir. En feu maintenant, elle a laissé tomber une main entre ses cuisses tremblantes et a baisé sa chatte avec les doigts pendant qu’elle suçait la bite du poney.
    


    
       

      
    


    
      Rita regarda sa petite main devenir folle dans son entrejambe, et elle sourit en voyant la fille s’exciter hors de son esprit.
    


    
       

      
    


    
      « Je pense que tu es prête, » râla Rita avec chaleur, impatiente de regarder le poney baiser la petite chatte.
    


    
       

      
    


    
      « Mmmmm, oui, je ammmm, » gémit Kathy en s’essuyant la bouche avec le dos de sa main. « Ma chatte est en feu ! »
    


    
       

      
    


    
      « Tournez-vous là-bas et drapez-vous sur la bûche. Voilà. Il suffit de se déplacer. Voilà. Maintenant, lève ton cul.
    


    
       

      
    


    
      Kathy posa ses mains sur le sol de l’autre côté de la bûche, ses seins mûrs en étant libres. Elle enfonça ses orteils dans la terre et leva son cul en l’air. Elle tourna la tête et regarda par-dessus son épaule son amie.
    


    
       

      
    


    
      « Je suis prête, Rita. Donne-le-moi.
    


    
       

      
    


    
      Rita rit et lui donna une tape sur le cul. "Ralentis, chaton. Ce n’est pas une bite de chien. Je veux que vous vous prépariez. Quand ce connard baise dans ta jolie petite chatte, tu auras l’impression qu’il te casse encore une fois la cerise. C’est une grosse bite !"
    


    
       

      
    


    
      « Ah ! Cela m’excite quand vous parlez comme ça ! Fais-le me baiser !"
    


    
       

      
    


    
      Kathy enfonça son cul vers le haut avec excitation, sans tenir compte des instructions de Rita. Sa chatte brûlait et elle voulait une pine. C’était aussi simple que cela.
    


    
       

      
    


    
      Rita rit de son empressement juvénile et fit de son mieux pour l’aider. Elle s’est assise sur le sol et a utilisé ses deux mains pour guider l’énorme bite vers la chatte de Kathy.
    


    
       

      
    


    
      Le poney était excité après toutes ces taquineries, et quand sa tête de bite a embrassé la chatte humide de Kathy, il a commencé à pousser par instinct. Le bout de sa pine s’enfonça contre sa chatte. Elle a crié et s’est fait frapper en avant de quelques centimètres.
    


    
       

      
    


    
      « Tu vois ? » Rita se mit à rire. « C’est grand ! Maintenant, vous devez vous préparer et rester immobile pour que sa pine puisse entrer en vous. Les lèvres de ta chatte sont très serrées.
    


    
       

      
    


    
      « D’accord, Rita », a soupiré Kathy.
    


    
       

      
    


    
      Elle s’est préparée à l’assaut. Elle ferma les yeux et se cramponna à la bûche de ses bras. Elle a enfoncé ses orteils et a maintenu sa chatte immobile.
    


    
       

      
    


    
      « Reculez un peu, dit Rita.
    


    
       

      
    


    
      Kathy a suivi l’instruction et tout d’un coup, le poney bossu lui a percuté le cul. Sa bite humide a frappé son cul, puis l’arrière d’une cuisse, puis juste sur la cible, sa fente de chatte trempée. Les lèvres de sa chatte se sont écartées sous l’impact de la puissante poussée de baise, et la tête de bite bombée a séparé les parois de sa chatte.
    


    
       

      
    


    
      Sa pine épaisse s’est coincée dans sa chatte et sa tête de bite gonflée s’est logée dans son canal de baise. Kathy a crié. La bite a baisé. Kathy gémit.
    


    
       

      
    


    
      « Pas tout ! » cria Rita, alarmée. « Prenez-en la moitié ! Oh, mon Dieu ! Kathy! Éloigne-toi !
    


    
       

      
    


    
      Mais il était trop tard. Le poney se déchaînait, poussé par un pur instinct animal. Il voulait baiser. Alors il a percé son énorme érection vers l’avant. La tête de Kathy a heurté le sol. Elle était empalée par l’épaisse bite de cheval palpitante.
    


    
       

      
    


    
      Elle s’est évanouie alors que la grosse bite entrait et sortait de sa chatte spasmodique. Tout son corps se secouait et rebondissait comme une poupée de chiffon alors que le poney baisait sa chatte. Rien de ce que Rita a essayé n’a pu ralentir la baise. Le poney résista à tout obstacle. Il a renversé Rita sur son cul, et elle ne pouvait que s’asseoir et regarder avec chaleur le poney violer la jeune fille.
    


    
       

      
    


    
      Le poney a baisé Kathy pour qu’elle reprenne conscience. Elle s’agita. Ses yeux battaient. Elle a bavé. Elle bossait. Elle haletait, pleurait et gémissait.
    


    
       

      
    


    
      Rita se jeta par terre et posa son visage près de celui de Kathy.
    


    
       

      
    


    
      « Kathy ! Ça va? Je ne peux pas l’arrêter !
    


    
       

      
    


    
      « Ne l’arrêtez pas ! » Kathy a crié. « Êtes-vous fou ? C’est merveilleux !
    


    
       

      
    


    
      Rita éclata d’un rire incontrôlé, en partie érotique, en partie de soulagement. « J’ai cru qu’il te baisait à mort ! »
    


    
       

      
    


    
      « Laissez-le ! » Kathy rit lubriquement, ses yeux vitreux par la luxure juvénile.
    


    
       

      
    


    
      "Je voulais te dire de baiser juste la moitié de sa bite au début. Il m’a fallu des mois avant de pouvoir tout supporter. Êtes-vous sûr que tout va bien ? Je veux dire, ça ne fait pas mal ? Sa bite étouffe ton trou de chatte !"
    


    
       

      
    


    
      « Euh, je sais, » gémit Kathy. « C’est merveilleux ! C’est fantastique! Oh, quelle merde ! Oh, poney ! Putain! Donne-moi! oh, Rita, il va me remplir de son sperme !"
    


    
       

      
    


    
      Rita s’assit et soupira de soulagement. « Quelle surprise vous êtes, Kathy », a-t-elle gloussé. "Pour une si petite fille, tu peux certainement baiser. Ta jolie petite chatte m’a trompé. Je pensais que c’était fragile ! Putain de nymphe ! Allez-y. Amusez-vous. Je vais donner une autre carotte à King !
    


    
       

      
    


    
      Excitée, Rita s’est précipitée hors de l’écurie et s’est précipitée vers celle de l’étalon. Elle a pris une autre carotte et a laissé King lécher et laper ses seins et sa chatte qui se balançaient pleinement. Ensuite, elle s’allongea dans le foin et fourra la carotte dans sa chatte et laissa le cheval y aller.
    


    
       

      
    


    
      Kathy était au septième ciel d’une adolescente. Le poney l’a baisée brutalement, sans pitié. Son poteau de baise rigide a martelé sa chatte frémissante. Sa chatte pressa sa bite et la suça comme une bouche. Ses cris et ses cris remplissaient la grange alors que la pine déchirait son corps.
    


    
       

      
    


    
      Ses doigts délicats griffèrent le sol et l’animal corné piétina avec colère pendant qu’il la baisait. Elle serra les dents contre la douleur et gémit passionnément à cause du plaisir de celui-ci.
    


    
       

      
    


    
      Elle a crié plusieurs fois quand toute la bite de cheval a percé dans son trou de baise. La douleur la déchirait à de tels moments-là et l’assommait presque. Puis un plaisir extrême a noyé ses sens et elle a baisé en retour sur la bite de cheval plongeante.
    


    
       

      
    


    
      Finalement, soumise, elle est devenue laxiste et sa chatte juteuse a eu des spasmes à l’apogée sur la putain de bite en exercice. Ses jeunes jambes voluptueuses tremblaient et se contractaient alors qu’elle se faisait baiser. La puissante bite lui a matraqué la chatte. Ses gémissements devenaient plus profonds et plus longs.
    


    
       

      
    


    
      Comme un brouillard roulant, sa douleur s’est dissipée et elle a haleté pour respirer alors que la pine de poney qui l’éperonnait la conduisait à de plus grands orgasmes. Sperme après sperme ondulait dans son jeune corps bossu alors que le poney reniflait et piétinait le sol et baisait toute sa bite dans son trou de chatte.
    


    
       

      
    


    
      Son désir est devenu frénétique et elle a baisé avec excitation sur la pine déchaînée. Ses hanches se balançaient et roulaient en petits cercles alors qu’elle jouissait humidement sur la putain de bite. Le poney laissa échapper un long gémissement régulier et sembla la baiser encore plus vite à mesure que son instinct animal augmentait.
    


    
       

      
    


    
      La chatte de Kathy se serrait et s’agrippait et se contractait de manière erratique chaque fois qu’elle était remplie par la pine déchaînée du poney. C’était une fille heureuse. Elle gloussa et rit entre les gémissements et les gémissements alors que la baise puissante l’envoyait à des sommets de joie orgasmique.
    


    
       

      
    


    
      Son plaisir intense était complet lorsque l’animal se secoua sauvagement et pompa son sperme dans son jeune corps qui se tordait. Ses couilles se resserrèrent contre la base de sa pine, puis envoyèrent d’énormes liasses de crème de bite dans la chatte tordue de Kathy.
    


    
       

      
    


    
      Elle a crié quand elle a senti du sperme de poney chaud remplir sa chatte. Elle gémissait à chaque fois qu’elle sentait le coq de cheval s’agrandir pour une décharge de sperme. C’était grandiose pour elle alors qu’il baisait sauvagement dans sa chatte.
    


    
       

      
    


    
      Liasse après liasse de sperme torpillée dans sa putain de petite chatte jusqu’à ce que son jeune ventre serré ne puisse plus en contenir. Elle a ri quand elle a senti du sperme chaud s’écraser de sa chatte. Chaque poussée de la pine animale faisait gicler de la crème de bite des côtés serrés de sa chatte. Les bruits d’écrasement sont devenus forts dans la grange alors que l’énorme bite baisait dans la chatte serrée d’une petite fille.
    


    
       

      
    


    
      « Je jouis ! » Kathy a pleuré.
    


    
       

      
    


    
      Tout son corps ondulait et se secouait spasmodiquement alors que le poney finissait de baiser son sperme en elle. Elle se tordait, se cognait, se tordait et se fouettait sauvagement. Elle a haleté pour respirer et s’est étouffée pour respirer dans les derniers instants de son orgasme scandaleux.
    


    
       

      
    


    
      Puis elle s’est effondrée dans un tas de chair féminine se tordant alors que le poney finissait de la baiser. Quand sa pine a cessé de tirer du sperme, quand ses couilles chaudes étaient vides pour le moment, il a piétiné le sol, gémi et reculé. Sa bite s’est ramollie lentement et la chatte serrée de Kathy l’a extirpée de son corps. Elle tomba haletante sur le sol et roula loin de l’animal alors qu’elle essayait de reprendre son souffle.
    


    
       

      
    


    
      Elle se roula et se balança sur le sol pendant de longs instants, baignant dans la lueur rémanente de son orgasme extrême. Ses doigts tremblaient et ses mains tremblaient alors qu’elle prenait ses seins en coupe et les frottait.
    


    
       

      
    


    
      Elle gémit longtemps avant de pouvoir ouvrir les yeux et sourire au poney qui la regardait. Elle gloussa alors et caressa ses seins devant le poney comme pour le taquiner.
    


    
       

      
    


    
      « Je t’aime bien, » ronronna-t-elle en doigtant ses mamelons roses. « Tu baises bien. »
    


    
       

      
    


    
      Le rire de Rita lui fit tourner la tête. Le docteur se tint debout, souriant à la jeune fille heureuse, heureuse elle-même après un bon clapotis de chatte par un étalon.
    


    
       

      
    


    
      « Tu as vraiment aimé ça, n’est-ce pas ? » a-t-elle demandé.
    


    
       

      
    


    
      « Mon Dieu, oui ! » Kathy laissa échapper joyeusement. "Merci, Rita ! Je ne vous remercierai jamais assez de m’avoir montré comment baiser des animaux. « C’est tellement... ainsi... juteux !
    


    
       

      
    


    
      "Je suis contente que tu l’aimes, Kathy. Vous ferez un bon vétérinaire un jour. Je peux le voir en ce moment. Vous avez certainement un don pour les animaux.
    


    
       

      
    


    
      « Je les adore ! » Kathy roucoula. Elle se leva d’un bond, les yeux brillants et souriante.
    


    
       

      
    


    
      Rita fronça les sourcils à la lueur dans les yeux de la fille.
    


    
       

      
    


    
      « À quoi pensez-vous ? », a-t-elle dit en riant.
    


    
       

      
    


    
      « Pouvons-nous rester un peu plus longtemps ? »
    


    
       

      
    


    
      « Eh bien, bien sûr, je suppose que oui », dit Rita en jetant un coup d’œil à la petite montre en or à son poignet. « Pourquoi ? »
    


    
       

      
    


    
      Kathy prit une profonde inspiration. « Je veux que chaque cheval de l’écurie tire une charge ! »
    


    
       

      
    


    
      « Tu le fais ? »
    


    
       

      
    


    
      « Oui ! Oh, c’est possible, Rita ?
    


    
       

      
    


    
      Rita ne s’arrêta qu’un instant, n’hésita que brièvement. Kathy l’a fait se sentir à nouveau comme une enfant heureuse. Pourquoi ne pas rejoindre l’adolescente dans son plaisir sexy ?
    


    
       

      
    


    
      « Allez ! » Rita se mit à rire.
    


    
       

      
    


    
      Les deux ensemble, nus comme des geais, couraient d’écurie en stalle et secouaient des coqs de cheval avec un plaisir croissant. Ils ne s’arrêtaient que lorsqu’ils devenaient trop excités. Ensuite, ils ont arrêté de frapper les bites assez longtemps pour se faire lécher ou baiser la chatte.
    


    
       

      
    


    
      Kathy a passé un moment merveilleux ce jour-là, et chaque jour, Rita l’emmenait dans une ferme. Elle a rapidement eu une bonne vie sexuelle pour elle-même. Mais elle n’a jamais oublié Rex, son cabot préféré à la maison. Elle lui a donné beaucoup de chatte.
    


    
       

      
    


    
      À la clinique, elle s’occupait sacrément bien des animaux de compagnie. Dans les fermes, elle se faisait royalement baiser chaque fois qu’elle le pouvait. Elle est devenue l’adolescente la plus heureuse de la ville. Ce fut un été merveilleux pour elle, et ce n’était que le début d’une longue série.
    


    
       

      
    


    
      De nombreux étés plus tard, son rêve est devenu réalité. À l’âge de vingt-huit ans, après l’université et l’école de médecine, Kathy Jenks a obtenu son diplôme et sa licence de vétérinaire. Ses parents étaient très fiers d’elle.
    


    
       

      
    


    
      La fin
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